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Pour la gloire du Roi
et pour la bénédiction des

enfants de tous âges
dans toutes les nations

 

« Dangereux? Evidemment qu’il est dangereux. 
Mais il est bon. Il est le roi, je vous le répète. »

Tiré de Le Lion, la Sorcière blanche et l’Armoire magique
par C.S. Lewis
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Alice commençait à se sentir très lasse de rester assise à côté de sa sœur, sur le 
talus, et de n’avoir rien à faire : une fois ou deux, elle avait jeté un coup d’œil 

sur le livre que lisait sa sœur; mais il ne contenait ni images ni dialogues : « Et, 
pensait Alice, à quoi peut bien servir un livre où il n’y a ni images ni dialogues? »

Tiré des premières lignes d’Alice au pays des merveilles de Lewis Carroll, 1865

Le livre que tu es sur le point de lire est rempli d’images et de dialogues, 
mais à la différence du grand classique de la littérature fantastique, Alice au 
pays des merveilles 1, les illustrations et les dialogues dans Le Roi de Gloire sont 
tirés d’une histoire vraie 2.

Ce n’est pas sans une certaine hésitation que j’ai décidé d’écrire un livre 
joignant l’image au texte pour raconter la plus grande histoire jamais dite.

Il y a des années, quand je vivais en Afrique de l’Ouest, je me suis inscrit à un 
cours de programmation d’émissions de radio. Le premier jour du cours, le 
professeur a demandé : « Quel est l’un des grands avantages de la radio sur 
la télévision? » Nous avons tous été surpris de sa réponse :

« L’image est meilleure. »

C’est vrai.

Même l’industrie du cinéma, avec ses films à très gros budgets, peut 
difficilement rivaliser avec le cerveau humain pour partir de simples mots 
et les transformer en images aussi parlantes que ne le fait l’imagination de 
chacun. Les Ecrits anciens des prophètes évoquent des centaines d’images 
en paroles qu’aucun film ne saurait montrer de manière satisfaisante et 
qu’aucun artiste ne saurait illustrer adéquatement.

Je dois donc le reconnaître. Aucune œuvre d’art ne peut représenter 
parfaitement la meilleure histoire jamais racontée. Mais cela a été tout de 
même un plaisir d’essayer.

Préface
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Arminda San Martín, notre illustratrice si talentueuse et douée, de 
l’Argentine, a réalisé un travail remarquable en mettant en images les 
histoires bibliques racontées dans ce livre. Armée de son stylet et de ses 
pinceaux numériques, elle a terminé les croquis préliminaires et les tableaux 
définitifs en 14 mois seulement. J’espère que tu partageras tout mon 
enthousiasme pour son splendide travail.

A présent, considère ce qui suit.

Lorsque nous lisons une histoire, par où commençons-nous? Par le 
milieu? Non, nous commençons par le début! Ce n’est qu’alors que nous 
comprendrons l’histoire correctement. De même, pour comprendre les 
Ecritures, il faut entreprendre la lecture au commencement et suivre 
l’histoire dans sa suite logique, jusqu’à la conclusion.

Les écrits des prophètes contiennent des centaines d’histoires brèves qui 
ensemble forment un seul récit. Pour moi, d’écrire ce livre, c’était un peu 
comme si j’avais été un fleuriste s’étant vu donner la tâche d’entrer dans un 
grand jardin parsemé de fleurs innombrables, d’en sélectionner quelques 
douzaines et de les arranger en un bouquet unique censé représenter le 
jardin dans toute sa splendeur. Pour ce livre, j’ai tiré quelques douzaines 
d’histoires essentielles parmi les plus importantes dans les Saintes Ecritures 
et je les ai arrangées en une pièce en 70 scènes pour représenter la gloire du 
Roi éternel qui s’est révélé dans l’histoire humaine.

Ma prière à Dieu, c’est que le récit et la représentation de cette histoire vraie 
inspireront un public de tous âges à savourer les Ecrits des prophètes, à 
goûter à l’amour de Celui auquel ils ont rendu témoignage et à entrer dans 
le royaume heureux qui n’aura jamais de fin.

Pour une image claire,
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Des paroles pleines de charme 
 bouillonnent dans mon cœur. 

Je dis : Mon œuvre est pour le roi!
Que ma langue soit comme la 

plume d’un habile écrivain!

Oui, ta gloire! – Sois vainqueur, 
monte sur ton char,

Défends la vérité, la douceur et la justice,
Et que ta droite se signale par 

de merveilleux exploits!

Tiré des Ecritures des prophètes (Psaume 45.2, 5 NEG)

Introduction
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il y a longtemps, bien longtemps, avant le commencement du monde, 
 il y avait un roi, le Roi de gloire.

Ce Roi était largement, très largement au-dessus de quiconque ou de quoi 
que ce soit que toi et moi puissions imaginer. Dans l’infinité de l’éternité, 
il était l’unique Roi, et Son royaume, l’unique royaume, un royaume de 
sagesse, de joie, de paix et d’amour parfaits. Ce royaume n’avait besoin ni de 
soleil ni d’étoiles, puisque le Roi Lui-même en était la lumière.

Si la taille du royaume était sans limite, le nombre de sujets, en revanche, 
était limité. Certains disent que le Roi n’avait aucun sujet.

Etait-ce vraiment le cas?

L’un des mystères de ce Roi était que même lorsque Lui seul existait, Il n’était 
jamais seul.

Pourtant, Il voulait partager Sa vie avec d’autres êtres doués d’intelligence.

Ce Roi bon et sage a donc créé une province céleste peuplée de millions 
d’êtres éblouissants, d’une intelligence supérieure, appelés anges.  
Il connaissait chacun par son nom et Il voulait aussi être connu d’eux. La vie 
avec le Roi était une aventure sans fin!

Mais le Roi voulait plus que des anges. Aussi a-t-il créé un monde délimité 
par le temps, l’espace et la matière, un univers époustouflant avec une 
planète scintillante qui deviendrait le domicile d’une communauté de 
créatures fabuleuses appelées humains.

Contrairement aux anges, la famille humaine a commencé avec deux êtres 
seulement, un homme et une femme. De même que pour les anges, le Roi 
voulait partager Sa vie avec eux.

Et puis, il s’est passé quelque chose d’épouvantable. La rébellion a éclaté 
dans le royaume, premièrement au ciel, puis sur la Terre.

Un ange rebelle s’est saisi du royaume terrestre en capturant les humains. 
Mais la révolte n’a nullement pris le Roi au dépourvu. 

Tout au fond de Son cœur se trouvait un plan de secours si mystérieux,  
si extraordinaire, si grandiose, que cela Lui prendrait des milliers d’années 
pour l’accomplir.

A quoi d’autre pourrions-nous nous attendre de la part du Roi de l’éternité?

Il existe au-delà du temps.

Scène 1
Le Roi et Son royaume
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Pour connaître le Roi et Son plan, 
il faut connaître Son livre.

Sur une durée de plus de 15 siècles, le Roi a choisi quelque 40 personnes 
pour rapporter Son histoire et Son message. On les appelle prophètes. Le 
Roi leur a transmis Ses paroles, qu’ils ont écrites sur des parchemins, pour 
qu’elles soient copiées, distribuées et conservées à l’usage des générations 
futures. Bien que la plupart des prophètes ne se connaissaient pas, leurs 
écrits forment une seule histoire et un même message. 

On appelle ces écrits les Saintes Ecritures. Sans les Ecritures, nous ne 
pourrions que nous fier à nous-mêmes pour savoir d’où nous venons, 
pourquoi nous sommes ici et où nous allons. Pour trouver des réponses 
satisfaisantes à ces questions, il nous faut connaître le livre du Roi.

Il y a environ 3500 ans, le Roi a inspiré un prophète du nom de Moïse à écrire :

L’homme ne vivra pas de pain seulement, mais de toute parole que 
Dieu prononce. (Deutéronome 8.3)

Aujourd’hui, les paroles du Roi sont réunies dans un seul livre, la Sainte Bible. 
Sainte signifie pure, distincte de tout le reste. Bible signifie livre ou ensemble 
de livres. La Bible est le livre le plus vendu au monde et le plus traduit. 
L’existence des milliers de papyrus et de parchemins en cuir démontre qu’il 
s’agit du texte ancien le mieux préservé de tous 3.

Les Ecritures se subdivisent en deux parties principales.

La première, c’est l’Ancien Testament (la Torah, les Psaumes, etc.) dans lequel 
le Roi prédit Son plan.

La deuxième partie, c’est le Nouveau Testament (les Evangiles, les Actes, 
etc.) dans lequel le Roi accomplit son plan.

Testament veut dire alliance, contrat ou accord. L’Ancien Testament 
prédit ce que Dieu envisageait de faire. Le Nouveau Testament rapporte 
l’accomplissement de Son plan. Seul Dieu peut prédire l’Histoire avant 
qu’elle ne se produise.

La différence entre l’Ancien Testament et le Nouveau est la différence entre 
recevoir des photos et des lettres d’un grand roi et recevoir en personne la 
visite de ce roi.

Les Ecritures sont d’abord apparues au Moyen-Orient, en Afrique, en Asie 
et en Europe, puis plus tard aux Amériques et au-delà. Les prophètes sont 
venus du Moyen-Orient, mais l’histoire et le message qu’ils ont écrits sont 
valables pour toutes les nations. Pour chaque famille. Pour chaque personne.

Pour toi.

Scène 2
Le Roi et Ses prophètes
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Si nous pouvions retourner dans le temps et revenir en arrière,

   plus loin, 
 plus loin,

 toujours plus loin,
avant que les humains, les planètes ou même les étoiles n’existent, nous 
serions témoins de la puissance et de la gloire qui se cachent derrière les 
premières paroles de l’Ecriture :

Au commencement Dieu créa le ciel et la terre. (Genèse 1.1)

De nos jours, beaucoup de gens pensent que le monde et ses merveilles 
sont venus à l’existence indépendamment d’un Créateur omniscient. Mais 
leurs théories n’expliquent pas adéquatement la complexité et l’ordre 
évidents dans l’univers.

Dans Son livre, le Roi affirme :

Les cieux racontent la gloire de Dieu, et l’étendue manifeste l’œuvre 
de ses mains. (Psaume 19.2 NEG)

En parlant de mains, regarde les tiennes. Fais remuer tes pouces. Essaie de 
te saisir d’un livre, d’un balai ou d’un marteau sans t’en servir. Observe les 
ongles, les jointures et la peau. Penses aux diverses choses importantes que 
tu fais avec tes mains. Qui d’autre qu’un maître artisan aurait pu concevoir 
de tels outils?

Quel genre de sagesse et de puissance faudrait-il pour appeler à l’existence 
un milliard de galaxies? Ou pour créer une cellule vivante avec ses millions 
d’éléments complexes? Ou pour tisser les fils microscopiques enroulés qui 
contiennent les codes génétiques qui font de toi qui tu es?

Il y a quelque 3000 ans, un prophète et roi nommé David a écrit :

C’est toi qui m’as tissé dans le ventre de ma mère. Seigneur, merci 
d’avoir fait de mon corps une aussi grande merveille. (Psaume 139.13-14)

Aimerais-tu rencontrer Celui qui t’a créé? Aimerais-tu vivre pour toujours 
avec le Créateur et Maître des galaxies? Cela t’est possible! Il S’est révélé 
et Il veut que tu Le connaisses. Il veut que ta famille et ta communauté Le 
connaissent aussi. Il t’invite à comprendre Son plan, à connaître Son amour, 
à contempler Sa majesté, à te soumettre à Son règne et à vivre pour Sa 
gloire. Mais Il ne te contraindra pas à être Son sujet. 

Après tout, Il n’est pas simplement un roi; il est le Roi. Le Roi de gloire. 

Voici Son histoire.

Scène 3
Le Roi et Son univers







19

Le Roi 
annonce 
Son plan

— L’Ancien Testament — 

Partie 1
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Le livre de Dieu débute d’une manière digne d’un roi. Il nous dit ce qu’Il 
 veut que nous sachions, rien de plus.

Au commencement Dieu créa le ciel et la terre. (Genèse 1.1)

Tout ce que nous pouvons voir et toucher a eu un commencement, mais 
le Créateur et Propriétaire de l’univers n’a ni commencement ni fin. Il est 
l’Esprit invisible et éternel qui peut être partout en même temps. Il voit et 
sait toutes choses.

Connais-tu Son nom? Dieu a plusieurs noms, mais Son nom le plus célèbre 
est l’Eternel. Dans la langue originale du livre de Dieu, Son nom est Yahvé, 
qui signifie Celui Qui Est, ou simplement JE SUIS. 

Le Roi continue Son récit de la création avec la description de la Terre telle 
qu’elle était au commencement.

La terre était informe et vide; il y avait des ténèbres à la surface de 
l’abîme, et l’Esprit de Dieu se mouvait au-dessus des eaux. (Genèse 1.2 NEG)

Le moment était venu pour préparer la planète pour les êtres humains.

Alors Dieu dit : « Que la lumière paraisse! » et la lumière parut.

Dieu constata que la lumière était une bonne chose, et il sépara la 
lumière de l’obscurité. Dieu nomma la lumière jour et l’obscurité nuit. 
Le soir vint, puis le matin; ce fut la première journée. (Genèse 1.2-5)

Qu’est-ce que Dieu a fait le premier jour de la création? Il a commandé à la 
lumière de percer les ténèbres. Plus tard, le soleil allait luire sur la Terre, mais 
non pas dès le premier jour. Dieu veut que nous sachions qu’Il est la Source de 
la lumière.

Dieu est lumière et il n’y a aucune obscurité en lui. (1 Jean 1.5) 

Dieu est pur, comme la lumière est pure. Il ne peut être souillé. Même 
lorsque la lumière luit sur des objets très sales, elle reste pure. Dieu est 
parfait. Dieu est saint.

As-tu remarqué qui était là avec Dieu sur les lieux de la création? Son Saint-
Esprit était là, se mouvant au-dessus des eaux. Sa Parole était là aussi, 
s’exprimant.

Au commencement de toutes choses, la Parole existait déjà; celui qui 
est la Parole était avec Dieu, et il était Dieu. Il était donc avec Dieu 
au commencement. Dieu a fait toutes choses par lui… (Jean 1.1-3)

Le Saint-Esprit de Dieu et la Parole ont toujours été avec le seul vrai Dieu. 
C’est pourquoi l’on peut dire de Lui :

Même lorsque Lui seul existait, Il n’était jamais seul.

Scène 4
Le premier jour
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en six jours d’affilée, le Roi a créé un monde merveilleux, magnifique. Dieu 
 n’a eu qu’à parler, et des merveilles parfaitement conçues sont apparues.

Le premier jour, Dieu dit : « Que la lumière soit! » et la lumière fut.

Le deuxième jour Dieu a fait l’atmosphère de la Terre avec le ciel bleu que 
nous voyons et l’air invisible que nous respirons. Dieu a conçu le ciel avec un 
mélange parfait de gaz permettant le maintien de la vie, tels que l’oxygène 
et l’azote.

Le troisième jour, Dieu a dit : « Que le sec paraisse. » Et c’est ce qui s’est 
produit. Puis Dieu a dit : « Que la terre produise de la végétation! » Aussitôt 
de l’herbe, des plantes, des fleurs et des fruits ont commencé à croître, 
chacun avec sa propre semence. 

Le quatrième jour, Dieu a commandé au soleil et à la lune de briller et de 
marquer les années, les mois et les jours sur Terre. Il a aussi fait les étoiles. 

Le cinquième jour, Dieu a dit : « Que les eaux grouillent d’une foule d’êtres 
vivants, et que les oiseaux s’envolent dans le ciel au-dessus de la terre! » Et 
c’est ce qui s’est produit.

Le sixième jour, Dieu a fait les diverses espèces d’animaux sauvages, 
d’animaux domestiques et de petites bêtes. Il a fait en sorte que chaque 
créature soit capable de se reproduire selon son espèce et de prendre soin 
de ses petits.

Et Dieu vit que c’était bon. (Genèse 1.25 NEG)

La paix régnait. Au commencement, tous les animaux étaient paisibles. 
Aucun d’entre eux n’était la proie ni le prédateur de l’autre. Chaque animal 
avait la végétation pour nourriture.

L’ordre régnait. Comme le rouage d’une horloge, le soleil se tiendrait à la 
bonne distance de la Terre. La lune changerait constamment entre nouvelle 
et pleine lunes. La Terre recyclerait son air, son eau et ses déchets. S’il était 
géré avec sagesse, le royaume terrestre ne manquerait jamais d’aucune 
bonne chose. Ce serait le foyer idéal pour l’espèce humaine.

Chaque jour de la création nous offre un aperçu de la nature de Dieu 4.

1er jour : Dieu est saint. Il est parfait et pur, comme la lumière. 
2e jour : Dieu est tout-puissant. Il a fait et Il maintient l’atmosphère.
3e jour : Dieu est bon. Il a créé des milliers de plantes et d’aliments pour nous.
4e jour : Dieu est fidèle. Le soleil et la lune poursuivent leurs orbites. 
5e jour : Dieu est vie. Il a placé les poissons dans la mer et les oiseaux dans le ciel. 
6e jour : Dieu est amour. Après que Dieu a créé les animaux, il était temps 
qu’il forme les créatures sur lesquelles Il allait déverser Son amour.

Il était temps qu’il crée les êtres tout particuliers qui pourraient refléter Sa 
sainteté, Sa puissance, Sa bonté, Sa fidélité, Sa vie et Son amour.

Scène 5
Un monde parfait
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Le sixième jour de la création, le Roi a eu une conversation avec Lui-même 
 (Dieu, Son Saint-Esprit et Sa Parole), disant :

Faisons l’homme à notre image 5, selon notre ressemblance, et qu’il 
domine sur les poissons de la mer, sur les oiseaux du ciel, sur le bétail, 
sur toute la terre…

Dieu créa l’homme à son image, il le créa à l’image de Dieu, il créa 
l’homme et la femme. (Genèse 1.26-27 NEG)

Lorsque l’Ecriture affirme que Dieu a créé l’être humain à Son image, cela 
ne veut pas dire que Dieu est exactement comme nous. Cela signifie que 
nous devons refléter Sa nature et Sa personnalité. De même que les pièces 
de monnaie utilisées dans l’Empire romain étaient autrefois marquées de 
l’image de l’empereur, ainsi l’humanité a été étampée de l’image de Dieu. 
Le premier homme et la première femme ont été créés avec la capacité de 
penser, d’aimer et de parler, comme leur Créateur, afin qu’ils puissent jouir 
d’une relation intime avec Lui. Les êtres humains n’ont pas été créés pour 
être les esclaves de Dieu, mais pour être Ses amis.

En créant les humains à Sa propre image, Dieu leur a confié la domination 
de la Terre. Les êtres humains devaient prendre soin de la Terre pour Dieu 
et régner sur elle. Ils devaient découvrir les secrets de la Terre et utiliser ses 
ressources avec sagesse. Ce sont ces aptitudes qui distinguaient l’homme 
des animaux.

Aux animaux, Dieu a donné deux dimensions : un corps et une âme. Aux 
humains, Dieu en a donné trois : un corps, une âme et un esprit.

Le Seigneur Dieu prit de la poussière du sol et en façonna un être 
humain. Puis il lui insuffla dans les narines le souffle de vie, et cet être 
humain devint vivant. (Genèse 2.7)

Le corps n’était que le domicile, ou la tente, dans laquelle Dieu a insufflé 
l’âme et l’esprit de l’homme.

L’âme était les émotions, la volonté et l’intellect personnels de l’homme, ce 
qui permettait à l’homme de ressentir, de faire des choix et de penser.

L’esprit permettait à l’homme d’être en communion avec Dieu. Tandis que 
le corps équipait l’homme pour interagir avec le monde visible, l’esprit 
équipait l’homme pour interagir avec le Dieu invisible. Le Seigneur voulait 
que les humains Le connaissent.

Les êtres humains seraient le trésor le plus précieux de Dieu. Puisque Dieu les 
avait créés, Il n’était pas seulement leur Créateur, mais aussi leur Propriétaire.

Le Seigneur Dieu a nommé le premier homme Adam, ce qui signifie de 
la terre, ou simplement homme. Plus tard, Dieu allait former la première 
femme, mais avant cela, Il devait faire quelques préparatifs.

Adam avait besoin d’un domicile et d’un travail.

Scène 6
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Après avoir créé le premier corps humain à partir de la poussière 6 et y avoir 
 insufflé la vie, Dieu a planté un jardin en Eden, quelque part au Moyen-Orient.

Une rivière pure comme le cristal coulait dans le jardin.

[Le Seigneur] fit pousser du sol toutes sortes d’arbres à l’aspect 
agréable et aux fruits délicieux. Il mit au centre du jardin l’arbre de la 
vie, et l’arbre qui donne la connaissance de ce qui est bon ou mauvais.

Le Seigneur Dieu prit l’homme et l’établit dans le jardin d’Eden pour le 
cultiver et le garder. (Genèse 2.9, 15)

Le Seigneur n’a pas demandé à Adam s’il voulait vivre en Eden. Dieu étant 
le Créateur et le Propriétaire d’Adam, Il savait ce qui convenait le mieux 
pour l’homme.

Le domicile d’Adam était un régal pour tous les sens : la vue, l’ouïe, 
l’odorat, le toucher et le goût. Des ruisseaux limpides, des oiseaux au chant 
mélodieux, des fleurs parfumées, des créatures au pelage soyeux, des fruits 
juteux, des légumes croustillants, des baies sucrées, des bois mystérieux, des 
insectes fascinants. Cela n’était qu’une infime partie des milliards de choses 
merveilleuses qui n’attendaient qu’à être découvertes.

Mais l’homme était fait pour plus qu’explorer et se nourrir. Dieu avait créé 
Adam pour qu’il soit le chef de la race humaine. Dieu voulait qu’Adam et 
sa famille règnent avec Lui pour toujours. Mais seuls ceux à qui l’on peut 
confier de petites tâches peuvent ensuite s’en voir confier de plus grandes.

Ainsi, Dieu a confié à Adam sa première tâche : prendre soin du jardin.

Ce jardin était un lieu parfait. Il n’était infesté ni de ronces, ni de mauvaises 
herbes, ni d’insectes nuisibles. Le climat était idéal et le sol, riche. Cependant, 
il ne pleuvait jamais. Une brume s’élevait de la terre et arrosait le sol.

Dieu a donné aussi à Adam un autre travail : nommer les animaux.

Le Seigneur a conduit les créatures devant l’homme pour voir comment il 
allait les appeler. Imagine la scène : un couple d’animaux, crinières flottant 
au vent, galopent sur leurs puissants jarrets jusqu’à Adam. Il étudie leur 
allure, caresse leur dos et les nomme chevaux. A l’appel du Créateur, un 
oiseau gigantesque, pourvu d’un bec crochu et d’amples ailes, pique des 
cieux en sa direction. « Aigle! » dit Adam. Ensuite, une bête au pelage orange 
rayé de noir s’avance. De quel nom penses-tu qu’Adam l’a appelé?

C’est ainsi que l’homme a donné des noms à tout le bétail, aux oiseaux 
des cieux et à tous les animaux sauvages. (Genèse 2.20 NEG)

Eden était pour l’homme l’endroit parfait pour apprendre à connaître son 
Créateur.

Il était temps de mettre Adam à l’épreuve.

Scène 7
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d ès le commencement, Dieu et l’homme étaient amis, mais cette amitié 
devait être mise à l’épreuve. Le Roi de l’univers ne souhaitait pas que 

Son royaume soit rempli de sujets contraints à Lui obéir.

Dieu aimait Adam et avait des projets formidables en réserve pour lui et sa 
future famille. Du fait que Dieu voulait la compagnie d’individus et non de 
simples marionnettes, Il a donné à Adam une règle à observer :

Tu pourras manger de tous les arbres du jardin; mais tu ne mangeras 
pas de l’arbre de la connaissance du bien et du mal, car le jour où tu en 
mangeras, tu mourras certainement. (Genèse 2.16-17 NEG)

Ce n’était pas une règle difficile à observer. Adam pouvait manger de tous 
les fruits du jardin à l’exception d’un seul. En obéissant à cette simple règle, 
Adam pouvait montrer qu’il faisait confiance à son Créateur pour savoir ce 
qui était mieux pour lui.

Selon Dieu, quelle serait la conséquence si Adam désobéissait à cette règle?

Est-ce que Dieu avait dit à Adam que s’il mangeait du fruit défendu, il lui 
faudrait commencer à accomplir des rituels religieux, à faire usage d’un 
chapelet, à jeûner, à faire l’aumône, à fréquenter une église, une synagogue 
ou une mosquée, et à s’efforcer de faire assez de bonnes œuvres pour 
contrebalancer les mauvaises? Est-ce que c’est cela que Dieu avait dit?

Non, absolument pas.

Dieu avait dit à Adam : « …le jour où tu en mangeras, tu mourras certainement. »

La désobéissance à la loi de Dieu est appelée péché. Si Adam brisait la loi de 
Dieu, la punition serait la mort. Dans Son livre, le Roi appelle cela « la loi du 
péché et de la mort ». (Romains 8.2)

La loi du Roi affirme que le péché doit être puni par la mort.

La mort signifie séparation. Si Adam désobéissait à l’unique commandement 
de Dieu, il deviendrait comme une branche séparée de l’arbre, qui à peine 
brisée commence à se dessécher et à mourir dès qu’elle est coupée de sa 
source de vie.

Si Adam décidait de faire ce qu’il voulait au lieu de faire ce que le Roi de 
l’univers lui disait de faire, ce serait un acte de rébellion; ce serait péché.

Le péché mettrait fin à l’amitié entre l’homme et Dieu. 

Le péché conduirait le corps de l’homme à vieillir et à mourir. 

Le péché séparerait l’esprit, l’âme et le corps de l’homme d’avec Dieu pour 
toujours.

Le péché est mortel.

Scène 8
La loi du péché et de la mort





30

Après que Dieu a donné à Adam sa première tâche et l’unique 
 commandement à observer, il était temps pour Lui de créer la première 

femme.

L’Eternel Dieu dit : Il n’est pas bon que l’homme soit seul; je lui ferai 
une aide semblable à lui.

Alors l’Eternel Dieu fit tomber un profond sommeil sur l’homme, 
qui s’endormit; il prit une de ses côtes, et referma la chair à sa place. 
L’Eternel Dieu forma une femme de la côte qu’il avait prise de 
l’homme, et il l’amena vers l’homme. 

Et l’homme dit : Voici cette fois celle qui est os de mes os et chair de 
ma chair! On l’appellera femme, parce qu’elle a été prise de l’homme.
(Genèse 2.18, 21-23 NEG)

As-tu remarqué qui a réalisé la première intervention chirurgicale et qui a 
célébré le premier mariage?

Oui, c’était Dieu.

Femme signifie tirée de l’homme. Plus tard, Adam appellerait sa femme Eve, 
ce qui signifie mère de tous. Dieu a donné à l’homme et à la femme un rôle 
différent, mais Il leur a accordé une valeur égale. Comme Adam, Eve a été 
créée à l’image de Dieu. Elle aussi a été créée pour connaître son Créateur-
Propriétaire, refléter Son caractère et jouir d’une relation heureuse avec Lui 
pour toujours.

Dieu constata que tout ce qu’il avait fait était une très bonne chose. Le 
soir vint, puis le matin; ce fut la sixième journée.

Dieu, après avoir achevé son œuvre, se reposa le septième jour de tout 
son travail. (Genèse 1.31; 2.2)

Pourquoi est-ce que Dieu S’est reposé le septième jour? Parce que Son 
œuvre était achevée. En créant notre monde en six jours et en Se reposant 
le septième jour, Dieu a ainsi instauré la semaine de sept jours, un cycle de 
travail et de repos toujours pratiqué aujourd’hui.

L’Eternel Dieu se souciait du bien-être d’Adam et Eve à la manière d’un père 
sage et aimant. Chaque soir, Il venait dans le jardin pour s’y promener et 
converser avec eux. Ils étaient heureux et à l’aise en Sa présence. 

L’homme et sa femme étaient tous deux nus, et ils n’en avaient point 
honte. (Genèse 2.25 NEG)

Imagine un monde parfait habité par un couple parfait jouissant d’une 
grande intimité avec leur Créateur parfait. C’est ainsi qu’étaient les choses au 
commencement.

Qu’est-il arrivé pour qu’il n’en soit plus ainsi?
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Avant de découvrir pourquoi les choses ont mal tourné sur Terre, 
 il nous faut savoir certaines choses au sujet du ciel.

Cet autre monde, aussi appelé le Paradis, est un endroit de pure lumière, 
de couleurs éblouissantes, de musique émouvante, de conversations 
enrichissantes et de mystères élucidés. Les activités les plus insignifiantes de 
la vie céleste surpassent les plus grands plaisirs que la Terre puisse offrir. Le 
ciel est une autre dimension.

Le ciel est la demeure du Roi.

L’attrait le plus fascinant de ce lieu, c’est le Roi Lui-même. Chaque recoin de 
la ville céleste est conçu pour refléter Sa majesté.

La ville était d’or pur, semblable à du verre pur. (Apocalypse 21.18)

La description la plus détaillée du ciel se trouve dans le dernier livre des 
Ecritures, l’Apocalypse. Dieu a donné au prophète Jean un aperçu du ciel et 
lui a dit de mettre par écrit ce qu’il a vu.

Et là, dans le ciel, se trouvait un trône. Sur ce trône quelqu’un 
siégeait… Le trône était entouré d’un arc-en-ciel qui brillait comme 
une pierre d’émeraude… Du trône partaient des éclairs, des bruits de 
voix et des coups de tonnerre… Devant le trône, il y avait comme une 
mer de verre, aussi claire que du cristal.

Je regardai encore et j’entendis la voix d’une multitude d’anges : il y 
en avait des milliers, des dizaines de milliers. Ils se tenaient autour du 
trône… Ils ne cessent pas de chanter jour et nuit : « Saint, saint, saint 
est le Seigneur Dieu tout-puissant, qui était, qui est et qui vient. » 
(Apocalypse 4.2-3, 5-6; 5.11; 4.7-8)

Ange signifie messager ou serviteur. Les anges sont des êtres spirituels. 
Comme leur Créateur, les anges sont invisibles à l’homme, sauf lorsqu’ils 
doivent apparaître à l’œil humain pour les besoins d’une mission. 

Le Roi du ciel a créé les anges avant de créer les humains. Dans Son livre, 
Il nous dit que les anges « poussaient des cris de joie » (Job 38.7 NEG) en Le 
regardant créer le monde.

Dieu a donné à Ses anges la capacité de Le connaître, de Lui obéir, de Le 
louer et de Le servir à jamais. Les anges n’étaient pas les esclaves de Dieu. 
Comme c’est le cas pour les humains, Dieu ne les a pas forcés à se soumettre 
à Lui. Il voulait qu’ils Le servent avec joie, de leur plein gré. 

Les Ecritures nous parlent d’un ange d’un rang très élevé à qui Dieu avait 
donné une grande intelligence, une grande beauté et un pouvoir immense. 

Si tu connais l’histoire de cet ange, alors tu sais d’où est venu le mal.

Scène 10
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Lucifer était l’un des chefs parmi les anges de Dieu. Son nom signifie 
 Porteur de lumière. Les Ecritures des prophètes disent, en parlant de 

Lucifer 7  : « Tu as été un modèle de perfection, avec ta grande sagesse et ton 
incomparable beauté. » (Ezéchiel 28.12)

Puis Lucifer s’est mis à se regarder lui-même au lieu de regarder à Son grand 
Roi-Créateur. Pour la première fois de toutes, un être créé est devenu fier de 
lui-même! Aveuglé par sa propre beauté et son intelligence, et oubliant qui 
l’avait créé, Lucifer a dit dans son cœur :

J’élèverai mon trône au-dessus des étoiles de Dieu…
Je monterai sur le sommet des nues. 
Je serai semblable au Très-Haut. (Esaïe 14.13-14 NEG)

Lucifer voulait être le roi. Il voulait que sa volonté soit faite au lieu de celle de 
Dieu.

Le péché était entré dans l’univers.

Lucifer a convaincu un tiers des anges de se joindre à sa rébellion, mais Dieu, 
qui ne peut tolérer le péché, les a chassés de Sa demeure céleste. 

Lucifer fut dès lors appelé Satan, un terme signifiant accusateur. Il est aussi appelé 
le diable, ce qui signifie trompeur. Les anges mauvais sont appelés démons.

Dans un endroit secret et obscur, Dieu a préparé une prison pour le diable 
et pour ses démons. Cet endroit s’appelle l’enfer et le lac de feu. C’est un lieu 
de séparation éternelle d’avec Dieu, un endroit où les rebelles ne causeront 
plus aucun problème. Un jour Satan et ses démons y seront pour toujours 
enfermés, mais ils n’y sont pas encore tous.

Alors où ces esprits mauvais sont-ils allés après que Dieu les a chassés?

Ils sont entrés dans l’atmosphère terrestre. Là, le diable a organisé ses 
anges en rangs. S’il ne pouvait pas  régner au ciel, il régnerait sur la Terre! Voilà 
pourquoi les Ecritures appellent Satan le « prince de la puissance de l’air… 
l’esprit qui agit maintenant dans les fils de la rébellion ». (Ephésiens 2.2 NEG)

Le diable et ses démons nous sont invisibles, mais ils sont bien réels. 
Même si nous ne savons pas à quoi ils ressemblent, nous connaissons leurs 
noirs desseins, leurs projets malfaisants. Ils utiliseront toutes sortes de 
ruses pour inciter les humains à faire partie de leur royaume de ténèbres 
et de malédiction. Ils ne reculeront devant rien pour te détruire.

Satan lui-même se déguise en ange de lumière. (2 Corinthiens 11.14)

Car votre ennemi, le diable, rôde comme un lion rugissant, cherchant 
quelqu’un à dévorer. (1 Pierre 5.8)

A présent, revenons à l’histoire de nos premiers parents.

Scène 11
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La vie d’Adam et Eve était remplie d’aventures, et ils avaient 
 une raison d’être. Chaque jour apportait son lot d’émerveillement 

lorsqu’ils exploraient leur vaste jardin, prenaient soin de ses créatures et de 
ses plantes et goûtaient à ses produits.

Chaque soir était encore plus merveilleux que le précédent, car leur Créateur-
Propriétaire les honorait d’une visite personnelle. Comme ils aimaient se 
promener et converser avec Lui! L’homme et la femme étaient heureux dans 
leur demeure.

Mais Satan n’était pas heureux. Il haïssait Dieu et il haïssait ces deux 
créatures qui reflétaient l’image de Dieu!

Alors le diable, qui avait échoué à s’emparer du royaume céleste, a formé le 
projet de s’approprier le royaume terrestre. Si seulement il pouvait amener 
Adam, le chef de la race humaine, à choisir d’enfreindre la loi de Dieu. Mais il 
n’allait pas tenter Adam directement…

Un jour, Eve a entendu une voix.

Ce n’était pas celle d’Adam. Ce n’était pas celle de Dieu.

C’était celle d’un serpent!

Pour Eve, un reptile parlant n’était qu’une découverte de plus. Elle n’aurait 
pas pu s’imaginer que l’ennemi de Dieu utilisait le serpent. Elle ne savait pas 
non plus que Satan voulait se servir d’elle pour tenter Adam de désobéir à la 
loi de Dieu.

Le serpent avait attendu patiemment, épiant chacun des mouvements de 
la femme d’un regard calculateur. Puis, le moment venu, il lui a lancé, de sa 
voix sifflante :

Est-ce vrai que Dieu vous a dit : Vous ne devez manger aucun fruit du 
jardin? (Genèse 3.1)

Satan voulait semer le doute dans l’esprit d’Eve à l’égard de la parole de 
Dieu. Il voulait aussi qu’Eve pense que Dieu privait elle et son mari de 
quelque chose de bien.

La femme répondit au serpent : Nous pouvons manger les fruits du 
jardin. Mais quant aux fruits de l’arbre qui est au centre du jardin, Dieu 
nous a dit : Vous ne devez pas en manger, pas même y toucher, de 
peur d’en mourir.

Le serpent répliqua : Pas du tout, vous ne mourrez pas. Mais Dieu le 
sait bien : dès que vous en aurez mangé, vous verrez les choses telles 
qu’elles sont, vous serez comme lui, capables de savoir ce qui est bon 
ou mauvais. (Genèse 3.2-5) 

Qu’est-ce qu’Eve allait faire?
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dieu avait donné à Adam et Eve la liberté de choisir de faire Sa volonté 
ou de faire la leur.

Le Seigneur savait ce qui valait mieux pour ces créatures qu’Il avait faites à 
Sa propre image. Il voulait qu’Adam et Eve Lui fassent confiance, même s’ils 
ne comprenaient pas les raisons qui guidaient Sa directive. 

Seul Dieu pouvait prévoir toutes les terribles et vastes conséquences du mal, 
et c’est pourquoi Il avait dit à Adam :

… tu ne mangeras pas de l’arbre de la connaissance du bien et du mal, 
car le jour où tu en mangeras, tu mourras certainement. (Genèse 2.17 NEG)

Mais à présent, le serpent disait à Eve :

Vous ne mourrez point. (Genèse 3.4)

A qui Eve devait-elle faire confiance? A son Créateur… ou à une créature?

Voici ce qui est arrivé :

La femme vit que l’arbre était bon à manger et agréable à la vue, et 
qu’il était précieux pour ouvrir l’intelligence; elle prit de son fruit, et 
en mangea.

Elle en donna aussi à son mari, qui était auprès d’elle, et il en mangea.
(Genèse 3.6)

Elle en a mangé! Il en a mangé!

Eve a mangé du fruit défendu parce qu’elle avait été trompée par les ruses 
de Satan. Adam en a mangé parce qu’il a choisi délibérément de suivre son 
propre chemin plutôt que celui de Dieu.

Au lieu de se soumettre à son Créateur saint et aimant, l’humanité s’était 
livrée à l’ennemi.

Nos premiers parents avaient péché.

Scène 13
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Adam était désigné chef de la race humaine. C’est à lui que Dieu avait 
 donné le commandement de ne pas manger du fruit de la 

connaissance du bien et du mal. Ce n’est que lorsque Adam a croqué le 
fruit défendu que son épouse et lui-même ont commencé à souffrir les 
conséquences affreuses de leur choix.

Alors ils se virent tous deux tels qu’ils étaient, ils se rendirent compte 
qu’ils étaient nus. Ils attachèrent ensemble des feuilles de figuier, et ils 
s’en firent chacun une sorte de pagne. (Genèse 3.7) 

Une honte cuisante et un sentiment de culpabilité déchirante ont rempli 
leur âme. Ils se sentaient impurs, au-dedans comme au-dehors. 

Le péché a produit la honte.

Avant qu’Adam et Eve ne désobéissent à la loi de Dieu, ils étaient centrés 
sur Lui et ne ressentaient aucune honte. (Genèse 2.25) Ils se sentaient honorés 
d’être avec leur Créateur, de refléter Son image et d’être Ses amis.

Mais une fois qu’ils ont mangé du fruit de la connaissance du bien et du mal, 
ils sont devenus centrés sur eux-mêmes et ils avaient honte.

La honte avait remplacé l’honneur.

Adam et Eve ont essayé de couvrir leur honte avec des feuilles de figuier, 
mais aucun effort personnel ne pouvait résoudre leur problème. Ils étaient 
incapables de se débarrasser du péché qui avait envahi leur âme. Ils étaient 
incapables de restaurer l’honneur qu’ils avaient perdu.

C’était alors l’après-midi.

Bientôt leur Créateur aimant et saint allait venir pour Sa visite du soir. A la 
pensée de Le voir, l’homme et la femme étaient saisis de frissons de terreur.

Qu’est-ce que leur Créateur allait leur dire?

Qu’est-ce qu’ils allaient dire à leur Créateur?
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A vant qu’ils désobéissent à Dieu, Adam et Eve s’étaient toujours réjouis 
 de voir leur Ami et Créateur chaque fois qu’Il venait leur rendre visite.

A présent, ils avaient peur.

Le soir, quand souffle la brise, l’homme et la femme entendirent le 
Seigneur se promener dans le jardin. Ils se cachèrent de lui parmi les 
arbres. (Genèse 3.8)

Tels des enfants désobéissants essayant de se cacher de leurs parents, Adam 
et Eve ont essayé de se cacher de leur Créateur.

Le Seigneur Dieu appela l’homme et lui demanda : « Où es-tu? »

L’homme répondit : « Je t’ai entendu dans le jardin. J’ai eu peur, car je 
suis nu, et je me suis caché. » 

« Qui t’a appris que tu étais nu, » demanda le Seigneur Dieu; « aurais-tu 
goûté au fruit que je t’avais défendu de manger? » 

L’homme répliqua : « C’est la femme que tu m’as donnée pour 
compagne; c’est elle qui m’a donné ce fruit, et j’en ai mangé. » 

Le Seigneur Dieu dit alors à la femme : « Pourquoi as-tu fait cela? » 

Elle répondit : « Le serpent m’a trompée, et j’ai mangé du fruit. »
(Genèse 3.9-13)

Pourquoi est-ce qu’Adam et Eve ont voulu se cacher de Dieu? Parce qu’ils 
avaient péché. Pourquoi rejetaient-ils le tort de leurs péchés sur autrui? 
Parce qu’ils avaient honte.

Adam et Eve ne reflétaient plus la sainte image de Dieu. Au lieu de 
manifester la sainteté et l’amour de leur Créateur, ils reflétaient à présent la 
rébellion et l’orgueil du diable.

Les premiers êtres humains étaient devenus comme une branche coupée 
d’un arbre. Leur péché avait brisé leur relation avec le Roi de l’univers.

Spirituellement parlant, ils étaient morts. Leur péché les avait séparés de la 
Source de la vie éternelle.

Physiquement, ils étaient toujours en vie, mais leur vieillissement avait déjà 
commencé. Le pouvoir de la mort avait envahi leur corps.

Et quelle était la cause de cette mort et de cette destruction?

Le péché.

Scène 15
La mort spirituelle
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A u commencement de l’histoire humaine, Dieu et l’homme étaient ensemble. 
 La paix et la joie régnaient. Puis l’homme a désobéi à la loi de Dieu.

Le jour même où Adam et Eve ont péché, Dieu a annoncé quelques-unes 
des lourdes conséquences de leur péché.

Il a dit à la femme :

… tu souffriras pour mettre au monde tes enfants. Tu te sentiras 
attirée par ton mari, mais il dominera sur toi. (Genèse 3.16)

Avant que le péché n’entre en scène, Eve jouissait de l’amour désintéressé 
de son mari et du soin qu’il lui prodiguait, mais à présent, leur nature 
contaminée par le péché allait gâter les joies du mariage en y ajoutant des 
disputes et de la peine.

Ensuite, Dieu dit à l’homme :

Par ta faute, le sol est maintenant maudit. Tu auras beaucoup de peine 
à en tirer ta nourriture pendant toute ta vie; il produira pour toi épines 
et chardons… tu gagneras ton pain à la sueur de ton front, jusqu’à 
ce que tu retournes à la terre dont tu as été tiré. Car tu es fait de 
poussière, et tu retourneras à la poussière. (Genèse 3.17-19)

A cause de leur péché, Adam et Eve avaient perdu la domination sur la Terre. 
A présent, leur monde allait inclure des ronces, des douleurs, des tristesses, 
des maladies et la mort.

Certains ont tant l’habitude de telles souffrances qu’ils les acceptent comme 
faisant partie du cours normal de la vie. Mais était-ce l’intention originale 
de Dieu qu’un rosier parfumé soit recouvert d’épines menaçantes? Ou que 
le miracle de la naissance s’accompagne de souffrances intenses? Ou que 
des créatures à l’image de Dieu soient destinées à vieillir et à mourir? Non, 
bien sûr. Dieu n’avait pas conçu la création pour qu’elle soit en guerre contre 
elle-même. C’est parce que l’homme a péché que la Terre a été soumise à la 
malédiction de Dieu.

L’humanité avait péché et l’humanité devait mourir. La loi du péché et de la 
mort l’exigeait.

La mort, c’est la séparation. Le péché produit trois séparations effroyables :

1. La mort spirituelle : l’esprit de l’homme est séparé de Dieu.
2. La mort physique : l’esprit de l’homme et son âme sont séparés de son 
corps (et de ceux qu’il aime).
3. La mort éternelle : l’esprit, l’âme et le corps de l’homme sont séparés 
éternellement de Dieu dans l’étang de feu 8.

L’homme ne disposait d’aucun moyen pour se sauver de la malédiction du 
péché.

Restait-il le moindre espoir?

Scène 16
La malédiction
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S atan s’était emparé du trésor particulier du Roi, mais le Roi avait un plan 
 secret pour le racheter. Puisque le coût de la rançon que le Roi 

entendait payer était si astronomique, ni les humains ni les démons ne 
comprendraient ce plan avant qu’il ne se réalise.

Le jour même où Satan s’est emparé de la race humaine, Dieu a dit au 
serpent :

Puisque tu as fait cela, je te maudis. Seul de tous les animaux tu devras 
ramper sur ton ventre et manger de la poussière tous les jours de ta 
vie. (Genèse 3.14)

Lorsque Dieu a créé les serpents, ils étaient pourvus de pattes. Parce que le 
serpent avait été utilisé par Satan pour amener l’humanité à pécher, Dieu 
l’a condamné à ramper sur le sol. (Savais-tu que les pythons et les boas 
constricteurs ont de minuscules moignons sous leur peau, là où leurs pattes 
se trouvaient autrefois?) En faisant des serpents les plus bas des animaux, 
Dieu donnait à la famille humaine un rappel visuel du fait qu’au moment 
voulu par Lui, Il écraserait « … le serpent ancien, appelé le diable ou Satan, 
qui trompe le monde entier. » (Apocalypse 12.9)

Puis Dieu dit à Satan, qui avait utilisé le serpent :

Je mettrai inimitié entre toi et la femme, entre ta postérité et sa 
postérité : celle-ci t’écrasera la tête, et tu lui blesseras le talon.
(Genèse 3.15 NEG)

Telle fut la première d’un grand nombre de prophéties par lesquelles Dieu 
allait, petit à petit, dévoiler Son plan secret pour secourir les humains de 
Satan, du péché et de la mort. Mais pour cacher ce plan à Satan et à ses 
serviteurs, le Roi avait livré cette prophétie en langage codé.

Dieu a promis d’envoyer sur Terre un Sauveur : la postérité d’une femme. Le 
Sauveur allait avoir une mère humaine, mais pas de père humain. Il serait 
connu sous le nom du Messie, ce qui signifie Celui qui a été choisi. Satan allait 
blesser le Messie au talon, mais le Messie écraserait la tête de Satan.

Qu’est-ce que tout cela signifiait? Plus tard, le Roi allait l’expliquer en termes 
clairs, mais pour l’instant, Dieu avait donné à Adam et Eve une lueur d’espoir.

Des milliers d’années plus tard, l’un des prophètes du Roi allait écrire :

Le peuple qui marchait dans les ténèbres voit une grande lumière… 
La vierge deviendra enceinte, elle enfantera un fils, et elle lui donnera 
le nom d’Emmanuel [ce qui signifie Dieu avec nous]. (Esaïe 9.1; 7.14 NEG)

Le Roi allait racheter9 Son trésor particulier.

Mais à quel prix?

Scène 17
La promesse
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T e rappelles-tu ce qu’ont fait Adam et Eve après avoir mangé du fruit 
défendu? Ils s’étaient cousu des habits faits de feuilles de figuier.

Est-ce que ces couvertures leur avaient permis de se sentir à l’aise en 
présence de leur Créateur et Juge? Pas du tout! Ils se sentaient honteux et 
coupables. Ils n’avaient aucun moyen de se mettre en règle avec Dieu.

Mais Dieu a fait quelque chose pour eux.

Le Seigneur fit à l’homme et à sa femme des vêtements de peaux de 
bête et les en habilla. (Genèse 3.21)

Qui a fait le premier sacrifice animal? C’est Dieu qui l’a fait.

Le Seigneur a tué quelques animaux, en a fait des manteaux de peau et a 
habillé Adam et Eve. En faisant cela, Dieu leur enseignait quelques leçons 
fondamentales au sujet de Sa justice, de Sa miséricorde et de Sa grâce.

Réfléchissons à ces trois mots importants.

La justice. Considérons les animaux morts. Pourquoi est-ce que Dieu les a 
sacrifiés? Il l’a fait pour montrer à Adam et Eve que la loi du péché et de la 
mort devait être respectée. Leur péché devait être puni par la mort. Telle 
est la justice.

La miséricorde. Considérons à présent Adam et Eve. Est-ce que Dieu les 
a mis à mort? Non. Dieu a fourni des animaux pour qu’ils meurent à leur 
place. C’était le moyen utilisé par Dieu pour punir leur péché, sans les 
punir. Telle est la miséricorde.

La grâce. A présent, considérons les beaux vêtements dont sont parés 
Adam et Eve. Est-ce que ces deux malfaiteurs méritaient ce don? Non, 
mais Dieu leur a montré de la bonté en les habillant de peaux d’animaux 
sacrifiés. Telle est la grâce.

A cause de ce que le Seigneur a fait pour eux, Adam et Eve étaient de 
nouveau contents d’être en Sa présence!

Le sang animal avait couvert leur péché. Adam et Eve méritaient de mourir 
ce jour-là, mais des animaux innocents étaient morts à leur place.

Les vêtements en peaux d’animaux avaient couvert leur honte. Une fois de 
plus, Adam et Eve se sentaient à l’aise en la présence de Dieu.

Des milliers d’années plus tard, l’un des prophètes de Dieu a écrit :

Je me réjouirai en l’Eternel… car il m’a habillé avec les vêtements du 
salut, il m’a couvert du manteau de la justice. (Esaïe 61.10 S21)

Seul Dieu peut rendre les pécheurs justes.

Scène 18
Le premier sacrifice
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L orsque Dieu a chassé les anges rebelles du ciel, leur condamnation a été 
 scellée. Ces êtres spirituels qui avaient vécu dans la lumière éclatante 

du ciel n’avaient aucune excuse pour leur péché. En revanche, dans le cas 
des humains contaminés par le péché, le Seigneur avait un plan pour les 
ramener à Lui s’ils voulaient bien Lui faire confiance.

Le péché n’était cependant pas sans conséquences. De même que Dieu 
avait chassé Lucifer et ses anges mauvais du paradis céleste, de même Dieu 
a chassé l’homme et la femme du paradis terrestre.

Puis, après l’en avoir expulsé, le Seigneur plaça des chérubins en 
sentinelle devant le jardin d’Eden. Ceux-ci, armés de l’épée flamboyante 
et tourbillonnante, devaient garder l’accès de l’arbre de la vie. (Genèse 3.24)

L’arbre de la vie était l’autre arbre particulier situé au milieu du jardin. Seuls 
des êtres parfaits pouvaient en manger. Adam et Eve n’étaient plus parfaits. 
Ils avaient péché et devaient donc vieillir et mourir.

Notre grand Dieu Créateur est saint. Cela signifie qu’Il est pur, sans tache 
et juste. Du fait de Sa nature sainte et de Ses saintes lois, Dieu doit punir le 
péché par la mort : la séparation de la Source de vie.

Certains s’imaginent que Dieu est si « grand » qu’Il n’a pas besoin de tenir 
compte des lois qu’Il a Lui-même établies. Imagine une cour de justice où 
le juge refuse d’appliquer les lois du pays. Dirais-tu de lui que c’est un grand 
juge? Imagine un match de football où l’arbitre ne se soucie pas d’appliquer 
les règles du jeu. Dirais-tu de lui que c’est un grand arbitre ou un mauvais?

Satan voulait qu’Eve croie que son Créateur n’allait pas appliquer Ses règles, 
qu’Il ne punirait pas de mort ceux qui désobéiraient à Ses lois. Mais le Roi, le 
juste Juge de l’univers, tient toujours Sa parole. 

Dieu est grand. Vous pouvez Lui faire confiance.

La justice et l’équité sont la base de ton trône. La bonté et la fidélité 
sont devant ta face. (Psaume 89.15 NEG)

Essaie de répondre à cette énigme : Que peuvent faire Satan et les humains 
que le Seigneur Dieu ne peut faire?

Voici la réponse de Dieu :

Je ne romprai pas mon engagement, je ne reviendrai pas sur ce que 
j’ai promis. (Psaume 89.35)

Le Roi de l’univers ne peut pas revenir sur Sa parole.

Scène 19
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e n dehors du jardin, le monde était tout de même un endroit merveilleux, 
 mais il renfermait également des choses mauvaises comme des ronces 

piquantes et des insectes nuisibles. L’on pouvait s’y écorcher le genou ou 
avoir le nez bouché. Beaucoup d’animaux n’étaient plus pacifiques. Ce 
n’était pas facile de trouver de la nourriture. Adam et Eve devaient travailler 
dur pour remplir leur estomac affamé.

Ils connaissaient aussi des moments de bonheur et de joie.

De son union avec Adam, son mari, Eve devint enceinte. Elle mit au monde 
Caïn et dit alors : « J’ai fait un homme grâce au Seigneur. » (Genèse 4.1)

Eve donna au premier bébé venu au monde le nom de Caïn, ce qui signifie 
possession. Quel précieux trésor de la part de Dieu! Peut-être avait-elle pensé 
que son fils serait le Sauveur promis, mais elle a vite découvert que son 
charmant petit garçon était têtu et égocentrique, tout comme ses parents!

Plus tard, quand leur deuxième fils est né, Eve lui donna le nom d’Abel, ce 
qui veut dire vanité ou néant. Clairement, Adam et Eve étaient incapables 
d’engendrer la Postérité de la femme qui, exempt de péché, sauverait les 
humains de leurs péchés.

Au lieu de refléter l’image sainte de Dieu, les enfants d’Adam et Eve 
reflétaient une nature comme la leur, tendant vers le mal.

… Adam… engendra des fils et des filles… à sa ressemblance, selon 
son image. (Genèse 5.4, 3 NEG)

Regarde l’image. Remarques-tu Caïn qui a enlevé le melon des mains de son 
petit frère? Il se comporte comme ses parents autrefois, qui ont pris le fruit 
qui ne leur appartenait pas. Semblable à une maladie contagieuse, le péché 
d’Adam et Eve avait infecté leurs enfants.

Par un seul homme le péché est entré dans le monde, et par le péché 
la mort, et qu’ainsi la mort s’est étendue sur tous les hommes, parce 
que tous ont péché. (Romains 5.12)

Il y a un proverbe africain qui dit : Un rat ne met pas au monde des petits qui ne 
creusent pas.
Un proverbe arabe dit : Pour le fils d’un canard, de flotter vient naturellement.

Quand nos premiers parents ont péché, ils sont devenus comme une 
branche coupée d’un arbre. De même que chaque tige et feuille sur la 
branche coupée sont touchées par cette rupture, de même chaque membre 
de la famille d’Adam est affecté par le péché d’Adam. 

Longtemps après qu’Adam mourut, le roi-prophète David a écrit :

Oui, depuis ma naissance, je suis coupable; quand ma mère m’a conçu, 
j’étais déjà marqué par le péché. (Psaume 51.7 S21)

Cela ne nous plaît peut-être pas de l’entendre, mais nous savons que c’est vrai.

Scène 20
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A dam et Eve ont eu beaucoup de fils et de filles, mais les Ecritures se 
 concentrent sur l’histoire de leurs deux premiers garçons.

Abel fut berger, et Caïn cultivateur. (Genèse 4.2)

Caïn et Abel étaient tous deux de bons travailleurs. 
Tous deux connaissaient leur Créateur. 
Tous deux voulaient que Dieu les accepte, eux et leur adoration. 
Tous deux avaient le même problème : le péché. 

Non seulement étaient-ils nés pécheurs, mais ils vivaient comme des 
pécheurs. Chaque jour, ils pensaient, parlaient et agissaient de manières qui 
ne reflétaient pas la nature pure et aimante de Dieu. Dans Son livre, le Roi de 
l’univers appelle cela péché.

Tous ont péché et sont privés de la présence glorieuse de Dieu.
(Romains 3.23)

Y avait-il un moyen pour Dieu de pardonner Caïn et Abel et de les déclarer 
justes à Ses yeux? Oui, il en existait un, mais il serait très, très coûteux :

Les péchés ne sont pardonnés que si du sang est répandu. (Hébreux 9.22)

La loi inviolable de l’univers – la loi du péché et de la mort – doit être appliquée 
et le péché doit être puni de mort. C’est pourquoi le moyen prévu par le Roi 
pour obtenir le pardon exigeait une mort. Même si le pécheur méritait de 
mourir, Dieu accepterait le sang de certains animaux, tel qu’un agneau.

L’agneau ne devait être ni malade, ni égratigné, ni sale. Il devait être en santé 
et propre. Il devait être un agneau parfait.

L’agneau devait être tué et brûlé. Il mourrait à la place du pécheur coupable. 
L’agneau serait le substitut du pécheur.

Un jour, les deux frères ont apporté des offrandes à Dieu, mais seul l’un des 
deux a apporté une offrande acceptable.

Au bout de quelque temps, Caïn fit à l’Eternel une offrande des fruits 
de la terre; et Abel, de son côté, en fit une des premiers-nés de son 
troupeau et de leur graisse. (Genèse 4.3-4 NEG)

Selon toi, quelle offrande Dieu a-t-il acceptée?

Scène 21
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Regarde les frères. Regarde ce qu’ils sont sur le point d’offrir à Dieu. 
 Regarde les autels.

Un autel était un support surélevé, habituellement fait de pierres ou de 
terre. C’était un lieu de mise à mort. L’autel maintenait l’offrande entre le ciel 
et la Terre, entre Dieu et l’homme. Tout ce qui était offert sur l’autel devait 
être consumé par le feu.

Dieu maintient toujours la justice, mais veut montrer Sa miséricorde. 
Comment pouvait-Il faire les deux à la fois? Comment pouvait-Il punir le 
péché sans punir le pécheur?

Longtemps après l’époque de Caïn et d’Abel, Dieu dit au prophète Moïse :

En effet, la vie d’un être est dans le sang. Je vous l’ai donné sur l’autel, 
afin qu’il serve d’expiation pour vos âmes, car c’est par la vie que le 
sang fait expiation. (Lévitique 17.11 S21)

Il posera sa main sur la tête de l’holocauste, qui sera agréé de l’Eternel, 
pour lui servir d’expiation. (Lévitique 1.4 NEG)

Que veut dire le mot expiation? C’est le prix de rançon exigé pour que 
les péchés soient couverts, purifiés et pardonnés. Du temps de l’Ancien 
Testament, Dieu avait dit aux humains qu’en paiement de leurs péchés, Il 
accepterait le sang versé de certains animaux en bonne santé : des agneaux, 
des béliers, des chèvres, des taureaux et des colombes. Ce sang servirait 
d’expiation, une couverture pour le péché, mais seulement jusqu’au jour où 
Dieu fournirait un sacrifice parfait qui paierait le prix réel exigé par la loi du 
péché et de la mort.

A présent, regarde Caïn et ce qu’il est sur le point d’offrir à Dieu. Quels 
fruits et légumes de choix! Comme il avait travaillé dur pour produire cette 
offrande! Mais elle ne pouvait couvrir ses péchés parce qu’il n’y avait pas de 
sang, pas de mort.

Regarde Abel et son offrande. Quel triste spectacle! Le petit agneau est lié et 
sur le point de mourir. Vois-tu Abel qui pose sa main sur la tête de l’agneau? 
Parce qu’Abel croyait au plan de Dieu, Dieu a ôté tous ses péchés et les a 
mis sur l’agneau. Abel remercie le Seigneur d’accepter le sang de l’agneau 
comme couverture pour son péché, alors qu’il méritait la mort.

La loi de Dieu exigeait que tous les pécheurs soient punis de mort, mais 
Dieu, dans Sa justice et Sa miséricorde, accepterait la mort d’un agneau à leur 
place. Dieu appelle cela « la loi de l’offrande pour le péché. » (Lévitique 6.25 NEG)

La loi de l’offrande pour le péché libérait Abel de la loi du péché et de la mort.

Mais qu’en est-il de Caïn?

Scène 22
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Vois-tu l’autel de Caïn? Qu’y a-t-il dessus? Une récolte qui se fane. Regarde à 
présent l’autel d’Abel. Qu’y a-t-il dessus? Du sang et des cendres.

Qu’est-ce que Dieu a pensé de ces deux frères et de leur adoration?

Le Seigneur accueillit favorablement Abel et son offrande mais non 
pas Caïn et son offrande. (Genèse 4.4-5)

Il ne nous est pas dit comment Dieu a montré Son approbation du sacrifice 
d’Abel et Son rejet du sacrifice de Caïn 10. L’Ecriture dit seulement :

C’est par la foi qu’Abel offrit à Dieu un sacrifice plus excellent que 
celui de Caïn; c’est par elle qu’il fut déclaré juste, Dieu approuvant ses 
offrandes. (Hébreux 11.4 NEG)

Parce qu’il mettait sa confiance dans le Seigneur et dans Son plan, Abel a été 
pardonné et déclaré juste. C’était le don de Dieu à Abel.

Dieu avait placé les péchés d’Abel sur l’agneau. L’agneau était mort à la place 
d’Abel. Le sang de l’agneau avait été versé et son corps brûlé en cendres. La 
juste colère de Dieu contre le péché était tombée sur l’agneau et non sur 
Abel. Pourquoi Dieu était-Il satisfait de l’agneau sacrifié d’Abel? Parce qu’il 
représentait le Sauveur à venir, qui allait un jour payer en totalité la dette de 
péché du monde.

Par sa foi dans le plan de Dieu, Abel était à présent dans une juste relation 
avec Dieu. Plus tard, quand Abel mourrait, au lieu d’être séparé de Dieu 
pour toujours, il allait être avec Dieu, qui était à présent son Ami. La loi de 
l’offrande pour le péché avait triomphé de la loi du péché et de la mort. 

Caïn s’était approché de Dieu par ses prières, mais il n’avait pas tenu compte 
de la loi de Dieu qui dit que le péché doit être puni de mort. Caïn était 
religieux, mais sa relation avec Dieu n’était pas bonne. La loi du péché et 
de la mort planait toujours au-dessus de lui comme un nuage sombre. S’il 
ne faisait pas confiance à Dieu et à Son plan, il ne connaîtrait jamais Dieu 
comme Ami. Il aurait à Lui faire face comme son Juge.

Certains essaient de défendre Caïn en disant : « Caïn était agriculteur. Il 
a apporté ce qu’il avait en main. » Mais Dieu ne voulait pas de ce qu’il 
avait. Caïn aurait pu échanger quelques fruits de sa récolte contre l’un des 
agneaux d’Abel, ou bien il aurait pu placer sa main sur l’agneau d’Abel et 
adorer Dieu au pied du même autel. 

Qu’est-ce que Caïn allait faire?

Allait-il se repentir et venir à Dieu avec la bonne offrande?

Scène 23
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Le Seigneur avait refusé l’offrande de Caïn. Pourtant, Dieu l’aimait 
 toujours et l’encouragea à se repentir. 

Que veut dire se repentir?

Imagine que tu voudrais te rendre à une certaine ville. Après être monté 
à bord, tu t’aperçois que tu n’es pas dans le bon train. Que fais-tu? Tu 
reconnais ton erreur, tu descends de ce train et tu montes dans le bon. C’est 
ce que veut dire se repentir.

Se repentir veut dire changer de pensée; se détourner de ce qui est faux et se 
soumettre à ce qui est vrai. Se repentir devant Dieu ne signifie pas que je dois 
me punir moi-même pour mes péchés. Cela signifie que je dois voir le péché 
comme Dieu le voit.

Dieu voulait que Caïn se repente, qu’il cesse de se confier en sa propre voie 
et qu’il mette sa confiance dans le plan de Dieu et qu’il le suive.

Caïn fut très irrité, et son visage fut abattu. Et l’Eternel dit à Caïn : 
Pourquoi es-tu irrité, et pourquoi ton visage est-il abattu? 
Certainement, si tu agis bien, tu relèveras ton visage, et si tu agis mal, 
le péché se couche à la porte, et ses désirs se portent vers toi : mais toi, 
domine sur lui. (Genèse 4.5-7 NEG)

Caïn était trop fier pour se repentir. Son frère lui avait fait honte! Il allait se 
débarrasser de cette honte et retrouver son honneur à sa manière!

Cependant, Caïn adressa la parole à son frère Abel, mais comme ils 
étaient dans les champs, Caïn se jeta sur son frère Abel, et le tua.

L’Eternel dit à Caïn : Où est ton frère Abel?

Il répondit : Je ne sais pas; suis-je le gardien de mon frère?

Et Dieu dit : Qu’as-tu fait? La voix du sang de ton frère crie de la terre 
jusqu’à moi. (Genèse 4.8-10 NEG)

L’âme et l’esprit d’Abel étaient allés vers le Seigneur, mais son corps allait 
retourner dans la poussière jusqu’à un jour futur où Dieu transformerait 
cette poussière en un corps glorieux, fait pour l’éternité.

Quant à Caïn, Dieu lui a donné une autre possibilité de se repentir, mais Caïn 
l’a refusée.

Alors Caïn partit… loin de la présence du Seigneur. (Genèse 4.16)

Dans un esprit de rébellion et d’orgueil, Caïn est allé vers l’orient et a 
construit une ville. Son épouse et lui ont eu de nombreux enfants. Leurs 
arrière-arrière-arrière-arrière-petits-enfants ont inventé les premiers outils 
de métal et les premiers instruments de musique. 

Les descendants de Caïn étaient fort intelligents, mais ils ne connaissaient 
pas le Seigneur.
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dix longues générations après le premier péché d’Adam, Dieu a fait ce 
triste compte rendu de la famille humaine :

Les hommes étaient de plus en plus malfaisants dans le monde, et… 
les penchants de leur cœur les portaient de façon constante et 
radicale vers le mal. (Genèse 6.5)

Mais une famille sur Terre faisait encore confiance à Dieu.

Noé trouva grâce aux yeux de l’Eternel.

Alors Dieu dit à Noé : La fin de toute chair est arrêtée devant moi; 
car ils ont rempli la terre de violence; voici, je vais les détruire avec la 
terre. Fais-toi une arche de bois de gopher; tu disposeras cette arche 
en cellules, et tu l’enduiras de poix en dedans et en dehors. Voici 
comment tu la feras… (Genèse 6.8, 13-15 NEG)

Cette vaste embarcation à trois niveaux, d’une fois et demie la taille d’un 
terrain de football, serait assez grande pour loger une paire de chaque 
espèce animale et sept paires d’animaux convenant pour les offrandes pour 
le péché. L’arche avait un système de ventilation et une grande porte.

Tout un siècle durant, avec l’aide de son épouse, de ses trois fils et de leur 
épouse, Noé construisit l’arche. Tandis qu’il travaillait, Noé avertissait le 
monde du jugement à venir, mais on ne faisait que se moquer de lui. 

Enfin l’arche était prête. La famille de Noé y avait entassé des réserves. 
Dieu a amené les animaux, les reptiles, les insectes et les oiseaux. Quel 
spectacle lorsqu’ils entraient dans l’arche et s’installaient dans les milliers de 
compartiments prévus pour eux! 

Noé et sa famille y sont entrés également. Quelqu’un d’autre est-il entré se 
mettre à l’abri? Non. Dieu a donc fermé la porte. Des nuages menaçants ont 
enveloppé le globe, des éclairs ont illuminé le ciel et le tonnerre a grondé. 

Les eaux souterraines jaillirent impétueusement de toutes les sources, 
et les vannes du ciel s’ouvrirent en grand. Il se mit à pleuvoir sur la 
terre; la pluie allait durer quarante jours et quarante nuits. (Genèse 7.11-12)

Ce fut la plus grande catastrophe naturelle de l’Histoire. A l’exception des 
huit personnes à l’abri dans l’arche, toute l’humanité a péri. Un monde 
incrédule et orgueilleux a appris trop tard la vérité. 

Les données géologiques et les fossiles confirment le récit biblique. Du 
Sahara à l’Himalaya, des fossiles marins peuvent être déterrés dans l’étendue 
des plus grands déserts et sur les plus hautes montagnes. 

Dans Sa miséricorde, Dieu est patient, mais dans Sa justice, il jugera le péché.
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Qu’est-il donc arrivé à Noé, à sa famille ainsi qu’aux animaux logés dans 
l’arche? Ils ont été sauvés du jugement de Dieu.

Puis Dieu pensa à Noé et à tous les animaux, sauvages et domestiques, 
qui se trouvaient avec lui dans l’arche. Il fit souffler un vent sur la terre, 
et le niveau de l’eau commença de baisser. (Genèse 8.1) 

L’immense arche s’est finalement posée sur le mont Ararat, une gigantesque 
montagne à deux pics en Turquie orientale. 

A trois reprises, Noé a envoyé une colombe pour voir si elle pouvait trouver 
de la terre ferme. La première fois, la colombe est tout simplement revenue. 
La deuxième fois, la colombe avait une feuille d’olivier dans son bec. La 
troisième fois, la colombe n’est pas revenue. Elle avait trouvé une demeure! 
Noé a su qu’il était temps de sortir de l’arche. Une année entière s’était 
écoulée depuis le début du déluge. 

Sais-tu quelle est la première chose que Noé a faite après que sa famille et 
les animaux sont sortis de l’arche? 

Noé bâtit un autel qu’il consacra au Seigneur. Parmi les grands 
animaux et les oiseaux, il prit une bête de chaque espèce considérée 
comme pure et les offrit au Seigneur sur l’autel en sacrifice 
entièrement consumé par le feu. Le Seigneur respira l’odeur apaisante 
de ce sacrifice… (Genèse 8.20-21)

La justice et la miséricorde de Dieu n’avaient pas changé. Le péché exigeait 
toujours une mort comme paiement. C’est pourquoi Noé a versé le sang de 
créatures innocentes et a brûlé leur corps sur un autel, suspendu entre ciel 
et terre, entre Dieu et l’homme. De tels sacrifices annonçaient le Messie sans 
péché qui allait un jour payer le véritable paiement pour le péché. 

Dieu a donné ensuite un commandement à Noé et à sa famille :

Multipliez-vous et peuplez toute la terre. (Genèse 9.1) 

Le Seigneur a fait aussi alliance avec la planète Terre :

Je place mon arc dans les nuages; il sera un signe qui rappellera 
l’engagement que j’ai pris à l’égard de la terre… les eaux ne 
deviendront plus un déluge pour détruire toute chair. (Genèse 9.13, 15)

En signe de Son alliance, Dieu a fait apparaître un arc-en-ciel glorieux, haut 
dans le ciel nuageux. 

Dieu promettait par là qu’Il n’enverrait plus jamais de déluge sur l’ensemble 
de la planète. 

L’arc-en-ciel nous le rappelle, qu’il s’agisse de punir ou de protéger, Dieu 
tient toujours Ses promesses.

Toujours.
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Même après avoir reçu la bénédiction d’un nouveau départ, en l’espace 
de quelques générations, la plupart de l’humanité s’était détournée 

du Seigneur pour suivre sa propre voie. Par exemple, Dieu avait commandé 
à l’humanité de se répandre et de « remplir la terre ». (Genèse 1.28; 9.1) Alors 
qu’est-ce que l’homme a fait?

L’Ecriture nous le dit. 

Tout le monde parlait alors la même langue et se servait des mêmes 
mots. 

Partis de l’est, les hommes trouvèrent une large vallée en Basse-
Mésopotamie [l’Irak actuel] et s’y installèrent. Ils se dirent les uns aux 
autres : « Allons! Au travail pour mouler des briques et les cuire au four! » 

Ils utilisèrent les briques comme pierres de construction et l’asphalte 
comme mortier. 

Puis ils se dirent : « Allons! Au travail pour bâtir une ville, avec une tour 
dont le sommet touche au ciel! Ainsi nous deviendrons célèbres, et nous 
éviterons d’être dispersés sur toute la surface de la terre. » (Genèse 11.1-4) 

Au lieu de louer le grand nom du Seigneur, les bâtisseurs de la ville voulaient 
qu’on les loue, eux. Comme Satan, ils étaient sous l’emprise de l’orgueil et de 
la rébellion. 

En cherchant à construire une tour qui « touche au ciel », ils agissaient 
comme les gens religieux d’aujourd’hui qui espèrent atteindre le ciel par 
leurs efforts personnels. Comme Caïn, ces gens étaient religieux, mais ils ne 
tenaient pas compte du plan de Dieu pour obtenir le pardon et la justice. Ils 
ne mettaient pas leur confiance en Dieu et en Son plan.

Aussi le Seigneur Dieu dit :

Allons! Descendons mettre le désordre dans leur langage, et 
empêchons-les de se comprendre les uns les autres. 

Le Seigneur les dispersa de là sur l’ensemble de la terre, et ils durent 
abandonner la construction de la ville. Voilà pourquoi celle-ci porte 
le nom de Babel. C’est là, en effet, que le Seigneur a mis le désordre 
dans le langage des hommes, et c’est à partir de là qu’il a dispersé les 
humains sur la terre entière. (Genèse 11.7-9)

En donnant à chaque famille ou clan une langue différente, le Seigneur a 
mis un terme définitif à leur projet de construction. Les humains n’ont pas 
eu d’autre choix que de quitter Babel et de remplir la terre, comme Dieu le 
leur avait ordonné. 

Les humains n’ont pas terminé la construction de leur tour, mais les projets 
de Dieu se sont accomplis tels que prévus.
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dix générations s’étaient écoulées depuis le temps du prophète Noé. 
Satan avait une ferme emprise sur les nations; du moins, selon les 

apparences.

Au lieu de mettre leur confiance dans le Seigneur, les humains mettaient 
leur confiance dans leurs religions. Certaines nations adoraient le soleil au 
lieu de Celui qui l’avait créé. D’autres se prosternaient devant la lune.

C’était environ 1925 ans av. J.-C.

Dans un pays au nord-est de l’Arabie vivait un vieillard nommé Abram. Plus 
tard, Dieu a changé son nom à Abraham, ce qui signifie père d’une multitude.

Abraham avait 75 ans. Sara, son épouse, avait 65 ans et elle n’avait pas 
d’enfants. Leurs parents et voisins étaient idolâtres : ils adoraient des choses 
créées au lieu du Créateur. 

Un jour, le Seigneur a dit à Abraham :

Va-t-en de ton pays, de ta patrie, et de la maison de ton père, dans le 
pays que je te montrerai.

Je ferai de toi une grande nation, et je te bénirai; je rendrai ton nom 
grand, et tu seras une source de bénédiction. Je bénirai ceux qui te 
béniront, et je maudirai ceux qui te maudiront; et toutes les familles de 
la terre seront bénies en toi. (Genèse 12.1-3 NEG)

Le Seigneur voulait faire une alliance avec Abraham. S’il acceptait de quitter 
la famille de son père et de se rendre dans un pays inconnu, le Seigneur 
allait faire deux grandes choses avec lui :

1. Dieu allait faire d’Abraham le père d’une grande nation.
2. Au travers de cette nouvelle nation, Dieu allait bénir des gens de toutes 
les nations. 

Si Abraham faisait confiance au Seigneur et Le suivait, il deviendrait le père 
d’une nation de laquelle sortiraient les prophètes, les Ecritures et le Sauveur 
du monde.

Qu’est-ce qu’Abraham a fait?

C’est par la foi qu’Abraham a obéi lorsque Dieu l’a appelé et qu’il est 
parti pour le pays qu’il devait recevoir en héritage. Et il est parti sans 
savoir où il allait. (Hébreux 11.8 S21)

Ce n’était pas facile pour Abraham et son épouse de quitter leur famille et 
de tourner le dos à la religion familiale. Pourtant, ils ont choisi d’endurer les 
critiques de leur communauté afin de suivre le seul vrai Dieu. 

Faire confiance et obéir à Dieu n’est pas toujours facile, mais c’est toujours le 
meilleur choix.
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Abraham et son épouse étaient vieux et ils n’avaient pas d’enfants. 
 Pourtant le Seigneur avait promis de faire d’Abraham le père d’une 

grande nation.

Comment Abraham a-t-il réagi à la promesse « impossible » de Dieu?

Abraham eut confiance en Dieu et cela lui fut compté comme justice. 
Et il a été appelé ami de Dieu. (Jacques 2.23 S21; Genèse 15.6)

Comme tous les descendants d’Adam, Abraham était pécheur, mais comme 
Abel et Noé, Abraham a offert  à Dieu des offrandes pour le péché. Parce 
qu’Abraham croyait au Seigneur et en Ses promesses, Dieu a crédité la 
justice au compte d’Abraham au ciel et Il lui a donné le cadeau de la vie 
éternelle. Sara aussi a mis sa confiance dans le Seigneur, et Dieu l’a déclarée 
juste, elle aussi.

Mais il est parfois difficile d’attendre.

Après avoir vécu en Palestine pendant dix ans, espérant et priant que Sara 
devienne enceinte, ils ont décidé d’« aider » Dieu à accomplir Sa promesse 
de donner un fils à Abraham. Selon une coutume locale, Sara a donné sa 
servante égyptienne Agar à Abraham. Celui-ci a passé la nuit avec Agar et elle 
est tombée enceinte et a donné naissance à un fils. Ils l’ont nommé Ismaël.

Environ 13 ans plus tard, quand Abraham avait 99 ans et Sara 89 ans, le Dieu 
tout-puissant leur est apparu encore. Il leur a dit qu’ils auraient un fils et 
qu’ils devaient le nommer Isaac. Le Seigneur a dit aussi à Abraham :

… j’ai entendu ta demande en faveur d’Ismaël : je le bénirai… Mais 
mon alliance, je la maintiendrai avec Isaac, le fils que Sara va te donner 
à cette époque l’an prochain. (Genèse 17.20-21)

Un an plus tard, Sara a donné naissance à Isaac, le fils de la promesse.

Regarde l’image. Vois-tu Abraham et son épouse élever leur regard vers 
le ciel nocturne? Ils remercient le Seigneur de sa fidélité. Plus tard, Agar et 
Ismaël ont été renvoyés, mais Dieu s’est montré bon aussi avec eux.

Protégé par Dieu, l’enfant grandit. Il habita dans le désert de Paran et 
devint un habile tireur à l’arc. Sa mère lui fit épouser une Egyptienne. 
(Genèse 21.20-21)

Ismaël est devenu le père du puissant peuple arabe, que Dieu a béni de tant 
de manières différentes.

En ce qui concerne Isaac, il est resté à la maison, s’occupant du bétail et des 
troupeaux de son père. Parfois, Isaac aidait son père à choisir un agneau en 
bonne santé, à le tuer et à le brûler sur un autel pour leurs péchés. Mais ni 
Isaac ni son père ne pouvaient imaginer le genre de sacrifice que Dieu était 
sur le point d’exiger.
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dieu avait projeté d’utiliser Abraham et son fils pour montrer au monde 
certaines prophéties et images de Son plan pour secourir les pécheurs 

du péché et de la mort. Dieu avait aussi projeté de mettre à l’épreuve 
la foi d’Abraham, à l’extrême, en lui demandant de faire quelque chose 
d’épouvantable, quelque chose dont le sens ne serait évident qu’une fois 
l’épreuve terminée.

A ce moment dans sa vie, Abraham avait une confiance absolue dans le 
Seigneur. Abraham connaissait Dieu. Abraham savait que Dieu est bon et 
juste. Cependant, est-ce qu’Abraham allait être capable de faire confiance à 
Dieu et de Lui obéir, même si ce que Dieu lui demandait de faire semblait mal?

Voici le récit de cette épreuve, tiré directement des Ecritures :

Par la suite, Dieu mit Abraham à l’épreuve.

Il l’appela et Abraham répondit : « Oui, je t’écoute. »

Dieu reprit : « Prends ton fils Isaac, ton fils unique que tu aimes tant, 
va dans le pays de Moria 11, sur une montagne que je t’indiquerai, et là 
offre-le-moi en sacrifice. »

Le lendemain Abraham se leva tôt. Il fendit le bois pour le sacrifice, 
sella son âne et se mit en route vers le lieu que Dieu lui avait indiqué. Il 
emmenait avec lui deux serviteurs, ainsi que son fils Isaac.

Le surlendemain, il aperçut l’endroit de loin. Il dit alors aux serviteurs : 
« Restez ici avec l’âne. Mon fils et moi nous irons là-haut pour adorer 
Dieu, puis nous vous rejoindrons. »

Abraham chargea sur son fils Isaac le bois du sacrifice. Lui-même 
portait des braises pour le feu et un couteau. Et ils marchèrent tous 
deux ensemble. (Genèse 22.1-6)

Alors Isaac, parlant à Abraham, son père, dit : « Mon père! »

Et il répondit : « Me voici, mon fils! »

Isaac reprit : « Voici le feu et le bois; mais où est l’agneau pour 
l’holocauste? »

Abraham répondit : « Mon fils, Dieu se pourvoira lui-même de l’agneau 
pour l’holocauste. »

Et ils marchèrent tous deux ensemble. (Genèse 22.7-8 NEG)
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As-tu entendu ce qu’Abraham a dit à ses serviteurs avant que lui et 
 son fils n’escaladent la montagne où le sacrifice serait offert?

Mon fils et moi nous irons là-haut pour adorer Dieu, puis nous vous 
rejoindrons. (Genèse 22.5)

Comment le fils d’Abraham aurait-il pu les rejoindre s’il allait être mis à mort 
et si son corps allait être brûlé? Les Ecritures disent :

Mais Abraham estima que Dieu avait le pouvoir de ramener Isaac 
d’entre les morts. (Hébreux 11.19)

Dieu avait promis de faire d’Isaac le père d’une nation nouvelle (de laquelle 
viendrait le Sauveur promis). Dieu ne peut mentir. Pour Abraham, cela lui 
suffisait.

Entre-temps, que pensait Isaac de tout cela? Il savait qu’il était un pécheur et 
qu’il méritait de mourir pour ses péchés. Il savait aussi que Dieu accepterait 
un substitut. Mais aujourd’hui, ils se rendaient à un lieu de sacrifice sans bélier 
ni agneau. Cela n’avait aucun sens! Isaac a donc dit à son père :

« Nous avons le feu et le bois, mais où est l’agneau pour le sacrifice? »

Abraham répondit : « Mon fils, Dieu veillera lui-même à procurer 
l’agneau. » (Genèse 22.7-8)

Poursuivons le récit.

Quand ils arrivèrent au lieu que Dieu lui avait indiqué, Abraham 
construisit un autel et y déposa le bois. Puis il lia Isaac, son propre fils, 
et le plaça sur l’autel, par-dessus le bois.

Alors il tendit la main et saisit le couteau pour égorger son fils.

Mais du ciel l’ange du Seigneur l’interpella : « Abraham, Abraham! »

« Oui, répondit Abraham, je t’écoute. »

L’ange lui ordonna : « Ne porte pas la main sur l’enfant, ne lui fais aucun 
mal. Je sais maintenant que tu respectes l’autorité de Dieu, puisque tu 
ne lui as pas refusé ton fils, ton fils unique. » (Genèse 22.9-12)

Abraham et son fils Isaac se sont réjouis!

Mais, qu’en serait-il du sacrifice exigé?

Relevant la tête, Abraham aperçut un bélier retenu par les cornes dans 
un buisson. (Genèse 22.13)

Le fils d’Abraham serait épargné de la peine de mort. 

Dieu avait fourni un substitut!
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Comment est-ce que Dieu a secouru le fils condamné d’Abraham? Il a 
fourni un animal innocent et sans défaut pour mourir à sa place.

Relevant la tête, Abraham aperçut un bélier retenu par les cornes dans 
un buisson. Il alla le prendre et l’offrit en sacrifice à la place de son fils. 
(Genèse 22.13)

Tous ces événements illustraient le plan de Dieu d’envoyer sur Terre un saint 
Sauveur qui satisferait aux exigences de la loi du péché et de la mort, et qui 
secourrait des pécheurs de chaque nation de la terre. 

Abraham donna à ce lieu le nom de Yahvé-Jiré [l’Eternel pourvoira]. 
C’est pourquoi l’on dit aujourd’hui : A la montagne de l’Eternel il sera 
pourvu. (Genèse 22.14 NEG)

Pourquoi est-ce qu’Abraham a appelé la montagne L’Eternel pourvoira et non 
L’Eternel a pourvu?

Est-ce que Dieu ne venait pas de pourvoir à une rançon?

En appelant la montagne L’Eternel pourvoira, le prophète Abraham prédisait 
le jour où, sur cette même montagne, Dieu Lui-même allait pourvoir à 
un Sacrifice de sang si coûteux que Dieu l’accepterait comme paiement 
complet pour le péché du monde, afin que quiconque croit dans ce Sacrifice 
ne périsse pas, mais ait la vie éternelle.

Quelque 1900 ans après que le prophète Abraham a offert le bélier sur 
l’autel, le Sauveur promis Lui-même allait dire, en parlant de cet événement 
historique :

Abraham, votre père, s’est réjoui à la pensée de voir mon jour; il l’a vu 
et en a été heureux. (Jean 8.56) 

Tandis que la fumée du bélier montait vers les cieux, Dieu donnait à 
Abraham un aperçu d’un sacrifice à venir, qui serait offert sur la même 
chaîne de montagnes. La réponse d’Abraham à la question de son fils Isaac, 
« Où est l’agneau », prenait un sens beaucoup plus profond.

Mon fils, Dieu se pourvoira lui-même de l’agneau pour l’holocauste. 
(Genèse 22.8 NEG)

Pour Abraham et son fils, Dieu n’avait pas encore fourni l’agneau. Il avait 
pourvu un bélier.

Où était l’Agneau?

Au bon moment, Dieu Lui-même fournirait la réponse.
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Te souviens-tu des deux grandes promesses que le Seigneur a faites à 
Abraham? Dieu avait premièrement dit :

Je ferai naître de toi une grande nation. (Genèse 12.2)

Dieu a tenu Sa parole. Abraham a engendré Isaac, Isaac a engendré Jacob, 
et Jacob a eu douze fils dont les familles sont devenues les douze tribus 
d’Israël. Dieu a également dit :

A travers toi, je bénirai toutes les nations de la terre. (Genèse 12.3)

Dieu allait aussi garder cette partie de Sa promesse. En travaillant avec 
cette nation particulière et souvent rebelle, Dieu voulait montrer à tous 
les habitants de la terre quelle était Sa nature et comment les pécheurs 
pouvaient venir à Lui. Chaque fois que Dieu protégeait cette nation, Il 
protégeait Son plan de nous bénir, vous et moi, car c’était de cette nation 
que les prophètes, les Saintes Ecritures et le Messie promis allaient venir.

Le plan secret de Dieu avançait.

Vers 1500 av. J.-C., Dieu a appelé Moïse, un descendant d’Abraham, à être 
Son prophète. Moïse a écrit les cinq premiers livres de la Bible. Dieu a 
également utilisé Moïse pour conduire les trois millions de descendants 
d’Abraham vers la liberté après quatre siècles d’esclavage. Dieu Lui-même 
les a guidés à travers le désert hostile au moyen d’une colonne de fumée 
pour leur servir d’ombre le jour, et une colonne de feu pour leur servir de 
lumière la nuit. Par Son bras puissant, Il leur a ouvert un chemin à travers la 
mer Rouge pour qu’ils s’échappent. Il leur a donné du pain du ciel et de l’eau 
sortant d’un rocher, et les a conduits au mont Sinaï.

Au pied de la montagne Dieu a dit au peuple :

… vous serez pour moi un royaume… une nation sainte. (Exode 19.6 NEG)

Dieu voulait que cette nation soit sainte, mise à part pour Lui et distincte 
de toutes les nations qui les environnaient. Mais le peuple ne comprenait 
pas ce que cela signifiait que d’être saint. Ses membres ne se voyaient pas 
comme des pécheurs impuissants. Ils pensaient qu’ils pouvaient, d’une 
manière ou d’une autre, mériter la faveur de Dieu. Pour leur apprendre une 
leçon quant à Son ardente colère contre le péché, le Seigneur est descendu 
accompagné d’un feu dévorant, d’un violent tremblement de terre et d’un 
son de trompette retentissant.

Le Sinaï était tout fumant, parce que le Seigneur y était descendu dans le 
feu; la fumée s’élevait comme celle d’une fournaise, et toute la montagne 
tremblait. La sonnerie de trompette devint de plus en plus puissante. 
Quand Moïse parlait, Dieu lui répondait dans le tonnerre. (Exode 19.18-19)

Dieu avait donné une seule règle à Adam.

Il allait en donner dix à cette nouvelle nation.
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La plupart des membres de la nation s’estimaient assez bons pour 
 être le peuple de Dieu. Le Seigneur leur a donc donné les dix 

commandements, premièrement d’une forte voix du haut du mont Sinaï, 
puis sur deux tablettes de pierre.

Lisons les dix commandements (condensés à droite, tirés d’Exode 20).

Dieu a dit à Moïse que le peuple devait obéir parfaitement aux dix règles.

Maudit soit celui qui ne respecte pas les commandements de la loi de 
Dieu et qui ne les met pas en pratique. (Deutéronome 27.26)

Comment penses-tu que le peuple s’est senti après avoir entendu ces dix 
commandements? Penses-tu qu’ils se croyaient encore assez bons? Et qu’en 
est-il de toi? Penses-tu que tu sois assez bon pour vivre dans le royaume 
parfait de Dieu?

Relis la règle numéro un. Est-ce que tu mets toujours Dieu en premier? Sinon, tu 
n’as pas respecté cette loi. Lis la règle numéro cinq. Si tu as déjà désobéi à ton 
père ou à ta mère, tu es coupable devant Dieu. A présent, jette un coup d’œil 
à la règle numéro huit. Si tu as déjà pris quelque chose qui ne t’appartenait 
pas ou que tu as triché à un examen, tu as enfreint cette loi. As-tu jamais 
dit un mensonge? Alors tu n’as pas obéi à la règle numéro neuf. Le dernier 
commandement nous dit qu’il est mal de même avoir envie de posséder ce qui 
appartient à quelqu’un d’autre. Dieu voit le péché dans notre cœur. 

Combien de péchés a-t-il fallu pour ruiner la relation qu’avaient Adam et Eve 
avec Dieu? Un seul. La norme parfaite de Dieu n’a pas changé. 

Car si quelqu’un pèche contre un seul commandement de la loi, tout 
en observant les autres, il se rend coupable à l’égard de tous. (Jacques 2.10)

Dieu est saint et ne peut laisser le péché impuni. Voudrais-tu être dans la 
même pièce qu’un cochon mort en voie de décomposition? Notre péché 
répugne Dieu de la même manière. Tout comme mettre du parfum sur la 
carcasse puante ne pourrait purifier la pièce, de même aucune quantité 
d’efforts religieux ne peut purifier notre cœur.

Comme un miroir qui me montre la saleté sur mon visage, la loi de Dieu me 
montre le péché dans mon cœur. Tout comme le miroir ne peut nettoyer mon 
visage, de même les dix commandements ne peuvent purifier mon cœur.

Car personne ne sera reconnu juste aux yeux de Dieu pour avoir obéi 
en tout à la loi; la loi permet seulement de prendre connaissance du 
péché. (Romains 3.20)

Peu importe le niveau de bonté que nous croyons avoir atteint, nous ne 
sommes pas assez bons pour vivre avec Dieu au ciel.

Nous avons besoin d’un Sauveur.

Scène 34
Les dix commandements



 1. Tu n’adoreras pas 
d’autres dieux 
que moi.

2. Tu ne te 
fabriqueras 
aucune idole… 
car je suis le 
Seigneur ton 
Dieu. 

3. Tu ne prononceras 
pas mon nom de 
manière abusive.

4. Souviens-toi de 
faire du jour du 
repos un jour 
saint.

 5. Honore ton père 
et ta mère.

6. Tu ne commettras 
pas de meurtre.

7. Tu ne commettras 
pas d’adultère.

8. Tu ne commettras 
pas de vol.

9. Tu ne prononceras 
pas de faux 
témoignage 
contre ton 
prochain.

10. Tu ne convoiteras 
pas la femme de 
ton prochain… 
ni rien de ce qui 
appartient à ton 
prochain.
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Les dix commandements ont donné à la nouvelle nation une norme 
 exacte de ce qui était le bien et le mal. C’était une bonne chose. Mais la 

loi de Dieu comprenait aussi sa part de mauvaises nouvelles. Elle montrait 
aux gens qu’ils avaient un grand problème. A cause de leurs péchés, ils 
devaient tous mourir et être séparés de Dieu.

La bonne nouvelle, c’était que le Seigneur accepterait toujours le sang versé 
des agneaux, des taureaux, des chèvres et des colombes pour couvrir leurs 
péchés. Ainsi, le jour même où Dieu a énuméré Ses dix commandements 
d’une voix forte, Il a dit à Moïse : 

Tu m’élèveras un autel… sur lequel tu offriras… tes sacrifices…
(Exode 20.24 NEG)

Vois-tu Moïse avec sa main sur la tête de l’agneau? Vois-tu les gens qui 
étendent leurs mains vers l’agneau? Parce qu’ils croient en ce que Dieu a 
dit et en Son moyen pour obtenir le pardon, leurs péchés sont placés sur 
l’agneau innocent. L’agneau serait ensuite mis à mort sur l’autel. Le sang 
versé couvrirait les péchés du peuple. Le corps de l’agneau serait brûlé en 
cendres. Les cendres montreraient au peuple ce que Dieu avait fait de leurs 
péchés. Ils étaient pardonnés! 

Mais ce système d’offrir du sang d’un animal pour le pardon des péchés 
n’était qu’une image de ce que Dieu exigeait réellement. 

La loi de Moïse n’est pas la représentation exacte des réalités; elle n’est 
que l’ombre des biens à venir. Elle est tout à fait incapable de rendre 
parfaits ceux qui s’approchent de Dieu : comment le pourrait-elle avec 
ces sacrifices, toujours les mêmes, que l’on offre année après année, 
indéfiniment? Si ceux qui rendent un tel culte à Dieu avaient été une 
bonne fois purifiés de leurs fautes, ils ne se sentiraient plus coupables 
d’aucun péché, et l’on cesserait d’offrir tout sacrifice. 

En réalité, par ces sacrifices, les gens sont amenés à se rappeler leurs 
péchés, année après année. Car le sang des taureaux et des boucs ne 
pourra jamais enlever les péchés. (Hébreux 10.1-4) 

Les animaux n’ont pas été créés à l’image de Dieu. 

La valeur d’un agneau n’est pas égale à celle d’un homme. Tout comme 
on ne peut apporter un modèle réduit de voiture en paiement d’une vraie 
automobile, de même le prix du sang d’un agneau ne pouvait payer le prix 
élevé que la loi du péché et de la mort exigeait. 

Un sacrifice meilleur était nécessaire. 

Même si les sacrifices animaux ne pouvaient ôter la dette de péché du 
monde, ils donnaient aux pécheurs une image de Celui qui le pourrait.

Scène 35
D’autres images





84

La vierge deviendra enceinte, elle enfantera un fils… 
       — Le prophète Esaïe 7.14 NEG 

Et toi, Bethléhem Ephrata… de toi sortira pour moi 
Celui qui dominera… et dont l’origine remonte aux 
temps anciens, aux jours de l’éternité.  
       — Le prophète Michée 5.1 NEG 

Car un enfant nous est né, un fils nous est donné… 
on l’appellera Admirable… Dieu puissant…  
Prince de la paix. 
       — Le prophète Esaïe 9.5 NEG 

Voici votre Dieu… viendra lui-même, et vous sauvera. 
Alors s’ouvriront les yeux des aveugles, s’ouvriront  
les oreilles des sourds; Alors le boiteux sautera 
comme un cerf… 
       — Le prophète Esaïe 35.4-6 NEG 

Semblable à un agneau qu’on mène à la boucherie…  
       — Le prophète Esaïe 53.7 NEG 

Ils ont percé mes mains et mes pieds.
       — Le prophète David, Psaume 22.17 NEG 

Le Sauveur promis allait venir! 

Mais quand? Et qui serait-Il? 

Comment ces prophéties allaient-elles s’accomplir?

Amesure que l’arrivée du Sauveur approchait, le Seigneur a confié  
 à Ses prophètes la tâche d’écrire beaucoup plus de prophéties 12 

concernant ce Roi-Messie. Voici quelques-unes de ces promesses anciennes : 

Scène 36
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Le Roi 
accomplit 
 Son plan

— Le Nouveau Testament — 

Partie 2
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As-tu aimé la première partie du livre du Roi?
 Qu’as-tu appris de l’Ancien Testament?

Le mot testament signifie accord ou alliance. Longtemps avant que Dieu ne 
donne les Ecritures du Nouveau Testament, Il avait dit :

Bientôt… je conclurai une alliance nouvelle. (Jérémie 31.31)

Dans la première alliance avec Son peuple, Dieu avait donné de 
nombreuses lois pour montrer Sa sainteté et la nature pécheresse 
du peuple. Il avait aussi donné de nombreuses images et prophéties 
concernant le Sauveur à venir. Dans l’ancienne alliance, les prophètes ont 
prédit : le Roi-Messie viendra. Mais dans la nouvelle alliance, nous lisons : le 
Roi-Messie est venu!

Le Nouveau Testament contient l’Evangile. En arabe, on l’appelle Injil. Ces 
deux mots veulent dire Bonne Nouvelle. L’Evangile commence avec ces 
mots :

Généalogie de Jésus-Christ, fils de David, fils d’Abraham. Abraham 
engendra Isaac; Isaac engendra Jacob… (Matthieu 1.1-2 NEG)

Partant d’Abraham, les Ecritures énumèrent, nom après nom, la lignée non 
interrompue des ancêtres de Jésus. Dieu tiendrait Sa promesse de bénir 
toutes les nations en envoyant le Sauveur par la lignée d’Abraham.

Le Nouveau Testament comporte quatre récits de l’Evangile. Pourquoi donc 
quatre? Pourquoi pas un seul? Dans l’Ancien Testament, Dieu avait dit à 
Moïse :

Les faits ne peuvent être établis que sur le témoignage de deux ou 
trois personnes. (Deutéronome 19.15)

Pour confirmer Son histoire et Son message, Dieu a choisi non pas juste 
deux ou trois, mais quatre hommes pour écrire quatre comptes rendus 
distincts de la vie du Messie. Ils s’appelaient Matthieu, Marc, Luc et Jean. 
Comme quatre journalistes qui couvrent le même événement, chacun 
raconte le même récit, mais d’un point de vue différent.

Le Nouveau Testament contient 27 livres. Le livre des Actes, écrit par 
Luc, raconte ce qui est arrivé après que le Messie a fini Sa mission. Dieu 
a inspiré Paul (un ancien terroriste), Jacques et Jude (les demi-frères 
de Jésus) et Pierre et Jean (des pêcheurs) à écrire le reste du Nouveau 
Testament. Chaque livre révèle davantage le Roi et Ses plans pour tous 
ceux qui L’aiment.

Voici à présent le reste de Son histoire.

Scène 37
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Le moment était venu. Après des milliers d’années de préparatifs, Dieu 
 était sur le point d’envoyer dans le monde le Sauveur promis (le Roi-

Messie). Mais qui serait-Il? Et comment viendrait-Il?

Du temps d’Hérode, roi de Judée… l’ange Gabriel fut envoyé par 
Dieu dans une ville de Galilée, appelée Nazareth, auprès d’une vierge 
fiancée à un homme de la maison de David, nommé Joseph. Le nom 
de la vierge était Marie.

L’ange lui dit : « Ne crains point, Marie; car tu as trouvé grâce devant 
Dieu. Et voici, tu deviendras enceinte, et tu enfanteras un fils, et tu 
lui donneras le nom de Jésus. Il sera grand et sera appelé Fils du Très 
Haut, et le Seigneur Dieu lui donnera le trône de David, son père… et 
son règne n’aura point de fin. »

Marie dit à l’ange : « Comment cela se fera-t-il, puisque je ne connais 
point d’homme? »

L’ange lui répondit : « Le Saint-Esprit viendra sur toi, et la puissance du 
Très-Haut te couvrira de son ombre. C’est pourquoi le saint enfant qui 
naîtra de toi sera appelé Fils de Dieu. » (Luc 1.5, 26-27, 30-35 NEG)

Pourquoi est-ce que Gabriel a appelé Jésus le « Fils de Dieu »?

Certaines personnes pensent que cela veut dire que Dieu a pris une femme 
et a engendré un fils. Ce n’est pas ce que cela signifie! Si tu es originaire du 
continent africain, certains t’appelleront peut-être un « fils de l’Afrique ». 
Cela veut-il dire que l’Afrique s’est mariée et a eu un enfant? Non, bien sûr! 
Cela veut tout simplement dire que tu viens de l’Afrique.

Le Messie est appelé Fils de Dieu parce qu’Il est venu de Dieu. Il est venu 
habiter dans la famille d’Adam, une famille ruinée par le péché, mais Il n’en 
tirait pas Son origine. Il est la Parole, l’Ame et le Fils de Dieu.

Au commencement de toutes choses, la Parole existait déjà; celui qui 
est la Parole était avec Dieu, et il était Dieu. Il était donc avec Dieu au 
commencement. Dieu a fait toutes choses par lui; rien n’a été fait sans 
lui… Celui qui est la Parole est devenu un homme et il a vécu parmi 
nous, plein de grâce et de vérité. Nous avons vu sa gloire, la gloire que 
le Fils unique reçoit du Père. (Jean 1.1-3, 14) 

Te souviens-tu de la promesse que Dieu a faite le jour où Adam a mangé du 
fruit défendu? Dieu avait annoncé que la Postérité de la femme allait écraser la 
tête du Serpent. 

Cette Postérité promise était à présent dans le sein d’une jeune fille vierge. 

Il restait à voir comment la Postérité de la femme allait écraser la tête du 
Serpent.

Scène 38
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Marie avait été promise en mariage à Joseph, un charpentier demeurant 
à Nazareth, une ville frontalière dans le nord de la Palestine. 

Marie et Joseph étaient juifs, leur lignée à chacun remontant au roi David 
et puis jusqu’à Abraham. Joseph aurait pu être le prince héritier, mais son 
pays était gouverné par Rome. Des soldats romains patrouillaient les rues. 
Les Juifs soupçonnés de trahison étaient arrêtés et crucifiés. Les collecteurs 
d’impôts volaient le peuple. La vie était bien pénible. 

Pourtant, Joseph était excité. Bientôt, il allait prendre Marie pour épouse. Il 
a travaillé dur pour préparer un endroit où ils pourraient habiter ensemble 
après le mariage. Puis un jour il a appris la nouvelle bouleversante : Marie 
était enceinte. 

Comment crois-tu que Joseph s’est senti? Il semblait que Marie lui avait été 
infidèle. 

Joseph avait un immense chagrin, mais il voulait faire ce qui était bien. Il a 
donc décidé de rompre secrètement leurs fiançailles, car il ne voulait pas 
exposer Marie à une honte publique. 

Comme il y pensait, un ange du Seigneur lui apparut dans un rêve et 
lui dit : 

« Joseph, descendant de David, ne crains pas d’épouser Marie, car c’est 
par l’action du Saint-Esprit qu’elle attend un enfant. Elle mettra au 
monde un fils, que tu appelleras Jésus, car il sauvera son peuple de ses 
péchés. » 

Tout cela arriva afin que se réalise ce que le Seigneur avait dit par le 
prophète : « La vierge sera enceinte et mettra au monde un fils, qu’on 
appellera Emmanuel. » Ce nom signifie « Dieu est avec nous. »
(Matthieu 1.20-23)

La tristesse de Joseph s’est transformée en joie. Quel honneur! Marie allait 
être la mère du Messie promis! Et lui, Joseph, serait son tuteur légal! 

Le saint Messie aurait une mère humaine, mais pas de père humain. Son 
nom serait Jésus, ce qui signifie Le Seigneur sauve, ou tout simplement 
Sauveur.

Quand Joseph se réveilla, il agit comme l’ange du Seigneur le lui avait 
ordonné et prit Marie comme épouse. Mais il n’eut pas de relations 
avec elle jusqu’à ce qu’elle ait mis au monde son fils, que Joseph 
appela Jésus. (Matthieu 1.24-25)

La main de Dieu était à l’œuvre dans tous ces événements.

Scène 39
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Sept cents ans plus tôt, le prophète Michée a prédit que le Roi-Messie 
naîtrait à Bethléhem, la ville ancestrale du roi David. 

Mais il y avait un problème. Marie et Joseph vivaient à Nazareth, à trois 
journées de voyage au nord de Bethléhem. Comment les Ecritures 
pourraient-elles se réaliser? 

Dieu était maître de la situation. 

Comme le moment de l’accouchement de Marie approchait, l’Empereur 
romain, César Auguste, a publié un décret exigeant que tous les sujets de 
l’Empire s’en retournent dans la ville de leurs ancêtres pour s’inscrire en vue 
du paiement des impôts. Joseph a donc voyagé de Nazareth à Bethléhem 
avec Marie, qui était sur le point de donner naissance.  

Pendant qu’ils étaient à Bethléhem, le jour de la naissance arriva. Elle 
mit au monde un fils, son premier-né. 

Elle l’enveloppa de langes et le coucha dans une crèche, parce qu’il n’y 
avait pas de place pour eux dans l’abri destiné aux voyageurs. (Luc 2.6-7)

C’est donc à Bethléhem, surpeuplé de voyageurs exténués (venus s’inscrire 
pour payer les impôts), que la Postérité promise de la femme est née. 
L’Evangile rapporte cet événement avec précision :

Elle mit au monde un fils, son premier-né. (Luc 2.7)

Du côté de Sa mère, ce bébé était le nouveau-né de Marie, mais du côté 
de Son Père, Il était le Fils éternel de Dieu. La même Parole par laquelle 
Dieu avait créé le monde, la même Voix qui avait parlé avec force depuis le 
sommet du mont Sinaï, se faisait maintenant entendre dans les pleurs d’un 
nouveau-né. 

Et où est-il né? 

Non pas dans le palais d’un roi, ni dans un hôpital, ni même dans une 
auberge sur le bord de la route. Le Roi venu du ciel est né là où les agneaux 
naissent : dans une étable, avec une mangeoire comme berceau. 

Tout cela faisait partie du plan de Dieu.

Car vous connaissez la grâce de notre Seigneur Jésus-Christ : lui qui 
était riche, il s’est fait pauvre en votre faveur, afin de vous enrichir par 
sa pauvreté. (2 Corinthiens 8.9) 

Mais Dieu n’aurait-Il pas pu organiser un genre de fête pour honorer la 
venue de Son Fils? 

C’est ce qu’Il a fait.

Scène 40
L’arrivée
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Aqui est-ce que Dieu a d’abord fait connaître la nouvelle de la 
 venue du Messie sur Terre? A l’Empereur? Aux riches et aux célèbres? 

Aux chefs religieux?

Non. 

Les premiers à recevoir cette nouvelle électrisante étaient de simples 
bergers, des hommes qui élevaient des agneaux pour être sacrifiés sur 
l’autel du temple à Jérusalem. 

Dans cette même région, il y avait des bergers qui passaient la nuit 
dans les champs pour garder leur troupeau. Un ange du Seigneur leur 
apparut et la gloire du Seigneur les entoura de lumière. Ils eurent alors 
très peur. 

Mais l’ange leur dit : « N’ayez pas peur, car je vous apporte une bonne 
nouvelle qui réjouira beaucoup tout le peuple : cette nuit, dans la ville 
de David, est né, pour vous, un Sauveur; c’est le Christ 13, le Seigneur. 
Et voici le signe qui vous le fera reconnaître : vous trouverez un petit 
enfant enveloppé de langes et couché dans une crèche. »

Tout à coup, il y eut avec l’ange une troupe nombreuse d’anges du 
ciel, qui louaient Dieu en disant : « Gloire à Dieu dans les cieux très 
hauts, et paix sur la terre pour ceux qu’il aime! » 

Lorsque les anges les eurent quittés pour retourner au ciel, les bergers 
se dirent les uns aux autres : « Allons donc jusqu’à Bethléem : il faut que 
nous voyions ce qui est arrivé, ce que le Seigneur nous a fait connaître. »

Ils se dépêchèrent d’y aller et ils trouvèrent Marie et Joseph, et le petit 
enfant couché dans la crèche. Quand ils le virent, ils racontèrent ce que 
l’ange leur avait dit au sujet de ce petit enfant. Tous ceux qui entendirent 
les bergers furent étonnés de ce qu’ils leur disaient. (Luc 2.8-18)

Quelle histoire les bergers avaient à raconter! 

Le Sauveur est né! Nous L’avons vu! Nous L’avons touché! L’ange nous a dit qu’Il 
est le Christ, le Seigneur! Un chœur d’anges a rempli le ciel! La nuit s’est faite 
aussi claire que le jour! Le Messie est venu! Il est ici! Il est ici! 

Certains ont cru le message des bergers. La plupart, non. Mais crois-le ou 
non, le Roi, dont la date de naissance a divisé l’histoire de l’humanité en 
deux14, s’était joint à la race humaine. 

Le huitième jour après la naissance, le moment vint de circoncire 
l’enfant; on lui donna le nom de Jésus, nom que l’ange avait indiqué 
avant que sa mère devienne enceinte. (Luc 2.21)
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Après la naissance de Jésus dans une étable, Joseph a pris des mesures 
 pour trouver un logis convenable pour sa petite famille.

Un jour, quelques mages enthousiastes (des savants qui étudient les étoiles) 
sont arrivés à Jérusalem. Conduits par une étoile particulière, ces hommes 
étaient venus de la Perse lointaine à la recherche du Roi nouveau-né.

Ces mages n’avaient qu’une seule question et qu’un seul objectif :

« Où est l’enfant qui vient de naître, le roi des Juifs? Nous avons vu son 
étoile apparaître en Orient et nous sommes venus l’adorer. »

Quand le roi Hérode apprit cette nouvelle, il fut troublé, ainsi que 
toute la population de Jérusalem. Il convoqua tous les… maîtres de la 
loi, et leur demanda où le Messie devait naître.

Ils lui répondirent : « A Bethléem, en Judée. Car voici ce que le 
prophète a écrit… »

Alors Hérode convoqua secrètement les savants… en leur disant : 
« Allez chercher des renseignements précis sur l’enfant; et quand vous 
l’aurez trouvé, faites-le-moi savoir, afin que j’aille, moi aussi, l’adorer. »

Après avoir reçu ces instructions du roi, ils partirent. Ils virent alors l’étoile 
qu’ils avaient déjà remarquée en Orient : elle allait devant eux, et quand 
elle arriva au-dessus de l’endroit où se trouvait l’enfant, elle s’arrêta.

Ils furent remplis d’une très grande joie en la voyant là.

Ils entrèrent dans la maison et virent l’enfant avec sa mère, Marie. Ils se 
mirent à genoux pour adorer l’enfant; puis ils ouvrirent leurs bagages 
et lui offrirent des cadeaux : de l’or, de l’encens et de la myrrhe.

Ensuite, Dieu les avertit dans un rêve de ne pas retourner auprès 
d’Hérode; ils prirent alors un autre chemin pour rentrer dans leur pays. 

Quand les savants furent partis, un ange du Seigneur apparut à 
Joseph dans un rêve et lui dit : « Debout, prends avec toi l’enfant et sa 
mère et fuis en Egypte; restes-y jusqu’à ce que je te dise de revenir. Car 
Hérode va rechercher l’enfant pour le faire mourir. » (Matthieu 2.1-13) 

Hérode a essayé de faire tuer l’enfant. Les habitants de Jérusalem ignoraient 
la naissance de Jésus. Mais les mages, qui avaient traversé un désert torride 
pour Le trouver, L’ont adoré et Lui ont donné des cadeaux dignes d’un roi : 
de l’or, de l’encens et une épice coûteuse pour embaumer les morts. Mais 
pourquoi cette épice à embaumer?

Est-ce que ces mages savaient que Jésus était né pour mourir?
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Après avoir reçu l’avertissement de l’ange, Joseph a emmené Marie et 
 l’enfant Jésus en Egypte où ils ont vécu en tant que réfugiés jusqu’à la 

mort du cruel roi Hérode.

Après la mort d’Hérode, un ange du Seigneur apparut dans un rêve 
à Joseph, en Egypte. Il lui dit : « Debout, prends avec toi l’enfant et 
sa mère et retourne au pays d’Israël, car ceux qui cherchaient à faire 
mourir l’enfant sont morts. » (Matthieu 2.19-20)

C’est ainsi que s’est accomplie une autre prophétie ancienne prononcée par 
le Seigneur :

… J’appelai mon fils hors d’Egypte. (Osée 11.1 NEG)

Joseph et Marie ont alors emmené Jésus à Nazareth, où Il a grandi en 
compagnie de ses demi-frères et demi-sœurs 15.

De bien des manières, Jésus était comme tous les autres enfants. Il 
mangeait, dormait, jouait, étudiait et apprenait un métier. Mais dans d’autres 
domaines, Il était différent des autres enfants. Il n’était jamais égoïste. Il 
honorait toujours Ses parents. Il ne mentait jamais. Il faisait toujours la joie 
de Son Père au ciel.

Il était… saint, innocent, sans tache, séparé des pécheurs. (Hébreux 7.26 NEG)

Jésus est le seul enfant parfait de l’histoire. Parfait ne signifie pas qu’Il ne Se 
soit jamais écorché le genou ou qu’Il n’ait jamais eu de boutons sur le visage. 
Cela signifie qu’Il avait une nature parfaite. Il était parfaitement saint et bon. 
Il était aussi parfait en puissance et en sagesse. Mais avant d’entrer dans 
le ventre de Marie, Il s’était imposé certaines limites afin qu’Il puisse vivre 
comme un humain parmi les humains. 

Et Jésus grandissait, il progressait en sagesse et se rendait agréable à 
Dieu et aux hommes. (Luc 2.52)

A l’âge de 12 ans, Jésus a fait le voyage de Nazareth à Jérusalem avec Ses 
parents pour la Fête annuelle du Sacrifice, connue sous le nom de Pâque 16. 
Tandis que ses amis exploraient la grande ville, Jésus a passé la semaine 
dans la cour du temple, assis parmi les enseignants, les écoutant et leur 
posant des questions.

Tous ceux qui l’entendaient étaient surpris de son intelligence et des 
réponses qu’il donnait. (Luc 2.47)

Le temple était le lieu où les agneaux étaient brûlés sur un autel pour  
les péchés du peuple. Le garçon Jésus comprenait ce qui échappait aux  
savants religieux.

Il était venu offrir le dernier Agneau en sacrifice. 

Scène 43
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Trente ans s’étaient écoulés depuis la naissance de Jésus à Bethléhem. 
César Auguste était mort; son fils adoptif, César Tibère, régnait 

sur l’Empire romain. Hérode Antipas régnait sur la Galilée. Ponce Pilate 
gouvernait la Judée. Et un nouveau prophète prêchait en Palestine.

En ce temps-là parut Jean-Baptiste, prêchant dans le désert de Judée. 
Il disait : Repentez-vous, car le royaume des cieux est proche.

Jean est celui qui avait été annoncé par Esaïe, le prophète, lorsqu’il dit : 
C’est ici la voix de celui qui crie dans le désert : Préparez le chemin du 
Seigneur, Aplanissez ses sentiers.

Jean avait un vêtement de poils de chameau, et une ceinture de cuir 
autour des reins. Il se nourrissait de sauterelles et de miel sauvage. 
(Matthieu 3.1-4 NEG)

Tandis qu’ils étaient nombreux du temps de Jean à s’habiller en vêtements 
de fine soie et à se nourrir d’aliments de choix, Jean vivait simplement. Il 
était un homme investi d’une mission.

Jean était le précurseur du Roi.

Des centaines d’années auparavant, deux prophètes, Esaïe et Malachie, 
avaient écrit au sujet d’un futur prophète qui annoncerait l’arrivée du 
Roi-Messie. Ce prophète était Jean.

Les prophètes précédents avaient prophétisé : Au moment voulu par Dieu, le 
Sauveur promis viendra sur la Terre. Jean, quant à lui, prêchait : Ce moment est 
venu! Le Sauveur est ici!

Des foules se pressaient dans le désert pour écouter Jean. Ceux qui ont 
confessé leur nature pécheresse et leur besoin d’un Sauveur ont été baptisés 
dans le Jourdain. De cette manière, ils montraient leur foi dans le Messie, qui 
allait les purifier de leur grande dette de péché et les habiller de Sa justice. 

Jour après jour, semaine après semaine, Jean parlait au peuple du Sauveur 
venu du ciel : « Celui qui vient après moi vous baptisera avec le Saint-Esprit… 
je ne suis pas même digne d’enlever ses chaussures. » (Matthieu 3.11)

Puis, un jour, le Sauveur est venu, descendant la colline et traversant la foule, 
pour aller jusqu’à l’endroit où Jean baptisait.

En parlant de Jésus, Jean a dit :

Voici l’Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde. (Jean 1.29)

Pourquoi est-ce que Jean a appelé Jésus l’Agneau de Dieu?

Si tu sais pourquoi, alors tu sais quelle était la mission du Roi.
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J ésus a demandé à Jean de Le baptiser. Jean a refusé, car le Roi-Messie 
venu du ciel n’avait pas besoin de se repentir.

Mais Jésus lui répondit : « Accepte qu’il en soit ainsi pour le moment. 
Car voilà comment nous devons accomplir tout ce que Dieu 
demande. » (Matthieu 3.15)

Jean a donc baptisé Jésus. En se faisant baptiser, Jésus a montré qu’Il 
appartenait à la famille humaine qu’Il était venu secourir.

Dès qu’il fut baptisé, Jésus sortit de l’eau. Alors le ciel s’ouvrit [pour lui] 
et il vit l’Esprit de Dieu descendre comme une colombe et venir sur lui. 
Au même instant, une voix fit entendre du ciel ces paroles : « Celui-ci 
est mon Fils bien-aimé, qui a toute mon approbation. » (Matthieu 3.16-17 S21)

Comme au premier jour de la création, l’unité complexe de Dieu était de 
nouveau révélée. De même que Dieu, Son Esprit et Sa Parole avaient collaboré 
à la création du monde, Ils allaient à présent travailler pour le sauver 17.

Nous voyons l’Esprit de Dieu (qui au commencement planait au-dessus des 
eaux) venir sur Jésus. Nous voyons le Fils de Dieu (la Parole qui a créé le 
monde) sortir de l’eau. Nous entendons le Père parler depuis le ciel.

Durant les 30 dernières années, Jésus avait vécu dans l’anonymat, loin 
des regards de la foule, mais Son Père au ciel avait observé Ses moindres 
pensées, paroles et gestes… Et quel a été Son verdict sur la vie de Son Fils?

Celui-ci est mon Fils bien-aimé, qui a toute mon approbation.

Dans toute l’Histoire humaine, Jésus est le seul qui ait jamais fait tout ce que 
Dieu exigeait. Tout, en tout temps, à la perfection. 

Jésus a fait ce qu’Adam n’a pas réussi à faire : refléter l’image de Dieu. Mais 
Jésus a fait plus que la refléter. Il était cette image. 

Après avoir autrefois, à plusieurs reprises et de plusieurs manières, parlé 
à nos pères par les prophètes, Dieu, dans ces derniers temps, nous a 
parlé par le Fils; il l’a établi héritier de toutes choses; par lui il a aussi créé 
l’univers. Le Fils est le reflet de sa gloire et l’empreinte de sa personne, et 
il soutient toutes choses par sa parole puissante… (Hébreux 1.1-3 NEG)

Ce n’est pas surprenant que Jésus dirait plus tard : 

Moi et le Père nous sommes un. (Jean 10.30 NEG) 

Jésus est le Fils parfait.
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S atan n’était pas content que cet Homme parfait vive en intrus dans son 
royaume! Mais le diable avait une stratégie. De même qu’il avait tenté le 

premier homme de pécher, il allait essayer d’amener cet Homme à pécher.

Satan voulait amener Jésus sous son autorité tout comme il l’avait fait pour 
Adam. Si le Fils de Dieu pouvait être amené à pécher, alors Il ne serait pas 
qualifié pour sauver Son peuple de son péché. 

Ensuite l’Esprit de Dieu conduisit Jésus dans le désert pour qu’il y soit 
tenté par le diable. Après avoir passé quarante jours et quarante nuits 
sans manger, Jésus eut faim. Le diable, le tentateur, s’approcha et lui 
dit : « Si tu es le Fils de Dieu, ordonne à ces pierres de se changer en 
pains. » (Matthieu 4.1-3)

Jésus avait faim, mais Il n’a pas obéi au diable. Il n’agirait pas contrairement à 
la volonté de Son Père. Il n’utiliserait pas Sa puissance infinie pour satisfaire 
Ses désirs humains. Pour combattre le diable, Jésus a cité la Torah de Moïse : 

L’Ecriture déclare : « L’homme ne vivra pas de pain seulement, mais de 
toute parole que Dieu prononce. (Matthieu 4.4; Deutéronome 8.3)

Dans son orgueil insensé, le diable a essayé une nouvelle fois de tenter le  
Saint de Dieu :

Le diable l’emmena encore sur une très haute montagne, lui fit voir 
tous les royaumes du monde et leur splendeur, et lui dit : « Je te 
donnerai tout cela, si tu te mets à genoux devant moi pour m’adorer. » 
(Matthieu 4.8-9)

Au moment où Adam a péché, l’humanité a perdu le droit de régner sur 
la Terre. Satan avait usurpé la domination du monde, s’en faisant le roi. A 
présent, le Roi de gloire était sur Terre pour en reprendre la domination, mais 
Il ne voulait pas le faire en se prosternant devant celui qu’Il était venu écraser. 

Jésus lui dit : « Retire-toi, Satan! Car il est écrit : Tu adoreras le Seigneur, 
ton Dieu, et tu le serviras lui seul. » (Matthieu 4.10)

Enfin, le diable a quitté Jésus. Satan n’avait jamais tenté quiconque comme 
Lui, un homme qui n’avait ni le désir ni la capacité de pécher. Jésus était 
différent d’Adam et de ses descendants.

Le premier homme, tiré de la terre, est terrestre; le second homme est 
du ciel. (1 Corinthiens 15.47)

Adam avait été le premier homme parfait. Jésus était le second homme parfait.

Lorsque Satan a tenté Adam de pécher, Adam a perdu et Satan a gagné. 
Lorsque Satan a essayé d’amener Jésus à pécher, Satan a perdu et Jésus a 
gagné. 

Le premier homme nous a amenés dans le royaume de Satan, un royaume 
de péché et de mort. 
Le Second Homme est venu nous en sortir.

Scène 46
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A près les tentatives futiles de Satan de L’amener à pécher, Jésus est 
 retourné à Nazareth, où il avait grandi et travaillé comme charpentier.

… Le jour du sabbat, il entra dans la synagogue selon son habitude.
(Luc 4.16)

La synagogue était un lieu d’adoration où les Ecritures étaient lues et 
expliquées chaque samedi. Ce samedi-là, Jésus avait une annonce à faire.

… Il se leva pour faire la lecture, et on lui remit le livre du prophète 
Esaïe. L’ayant déroulé, il trouva l’endroit où il était écrit :

L’Esprit du Seigneur est sur moi, parce qu’il m’a oint pour annoncer 
une bonne nouvelle aux pauvres; il m’a envoyé pour guérir ceux qui 
ont le cœur brisé, pour proclamer aux captifs la délivrance, et aux 
aveugles le recouvrement de la vue… (Luc 4.16-19 NEG)

L’extrait des Ecritures que Jésus a lu était une prophétie ancienne 
concernant le Roi-Messie qui devait révéler au monde la nature de Dieu 
et secourir les pécheurs de l’emprise de Satan, du péché, de la mort et de 
l’enfer. 

Ensuite, [Jésus] roula le livre, le remit au serviteur, et s’assit. 

Tous ceux qui se trouvaient dans la synagogue avaient les regards 
fixés sur lui. Alors il commença à leur dire : Aujourd’hui cette parole de 
l’Ecriture, que vous venez d’entendre, est accomplie. (Luc 4.20-21 NEG)

Comment les voisins de Jésus ont-ils réagi à Sa déclaration qu’Il était le 
Messie venu du ciel pour accomplir ce que les prophètes avaient écrit dans 
les Ecritures?

Tous, dans la synagogue, furent remplis de colère en entendant ces 
mots. Ils se levèrent, entraînèrent Jésus hors de la ville et le menèrent 
au sommet de la colline sur laquelle Nazareth était bâtie, afin de le 
précipiter dans le vide. 

Mais il passa au milieu d’eux et s’en alla. (Luc 4.28-30)

Jésus était aux commandes de toutes choses. Contrairement aux 
descendants d’Adam, contaminés par le péché et se mourant, le Roi-Messie 
oint18 par Dieu était parfaitement maître de la situation. Personne ne pouvait 
Le toucher sans Sa permission.

Par contre, Lui allait les toucher.
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d ans les Ecritures des prophètes, l’un des titres du Messie est « le bras de 
l’Eternel » (Esaïe 53.1 NEG). Les miracles de Jésus démontraient qu’Il était le 

Bras de Dieu sur Terre. D’un simple toucher de Sa main ou d’une simple parole 
de Sa bouche, les malades et les mourants ont été immédiatement rétablis.

Des foules nombreuses vinrent à lui, amenant avec elles des boiteux, 
des aveugles, des infirmes, des muets et beaucoup d’autres malades. 
On les déposa aux pieds de Jésus et il les guérit. (Matthieu 15.30)

Les paroles des prophètes s’accomplissaient.

… les aveugles voient, les boiteux marchent, les lépreux sont guéris, 
les sourds entendent, les morts reviennent à la vie et la Bonne 
Nouvelle est annoncée aux pauvres. (Matthieu 11.5 [Esaïe 35.5-6; 61.1]) 

Il n’y avait aucune maladie que Jésus ne puisse guérir.

Un lépreux vint à Jésus, se mit à genoux devant lui et lui demanda son 
aide en disant : « Si tu le veux, tu peux me rendre pur. » 

Jésus fut rempli de pitié pour lui; il étendit la main, le toucha et lui 
déclara : « Je le veux, sois pur! » 

Aussitôt, la lèpre quitta cet homme et il fut pur. (Marc 1.40-42)

Au coucher du soleil, tous ceux qui avaient des malades atteints de 
divers maux les amenèrent à Jésus. Il posa les mains sur chacun d’eux 
et les guérit. Des esprits mauvais sortirent aussi de beaucoup de 
malades en criant : « Tu es le Fils de Dieu! » 

Mais Jésus leur adressait des paroles sévères et les empêchait de 
parler, parce qu’ils savaient, eux, qu’il était le Messie. (Luc 4.40-41)

Jésus ne voulait pas que les démons témoignent à Son sujet. Ces anges 
mauvais avaient été témoins de Son autorité et de Sa puissance lorsqu’Il 
avait créé les cieux et la Terre par Sa parole. Ils frissonnaient en se rappelant 
le jour où Il les avait chassés du ciel. A présent, Dieu vivait sur Terre sous la 
forme d’un homme! La domination de leur maître s’effondrait. Le Roi de 
gloire avait envahi leur territoire. 

Partout où Jésus allait, le pouvoir de Satan faiblissait. Partout où Jésus allait, 
la malédiction du péché était inversée. 

Les miracles étaient accompagnés d’un message : 

Le moment est arrivé et le royaume de Dieu est proche. Changez 
d’attitude et croyez à la bonne nouvelle! (Marc 1.15 S21)

Scène 48
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J ésus a choisi 12 hommes pour qu’ils soient Ses compagnons de route et 
apprennent de Lui. Il y avait également de nombreuses femmes qui Le 

  suivaient. Elles aidaient Jésus et Ses disciples en leur donnant de la 
nourriture et de l’argent.

Pour ceux qui croyaient en Lui, l’appel de Jésus était simple :

Suis-moi! (Luc 5.27)

Mais un prix était attaché à Son appel, un prix élevé :

Celui qui aime son père ou sa mère plus que moi n’est pas digne de 
moi; celui qui aime son fils ou sa fille plus que moi n’est pas digne de 
moi. (Matthieu 10.37)

Puisque plusieurs de Ses disciples étaient pêcheurs, Jésus a souvent passé la 
journée près de la mer de Galilée. Les gens venaient de tous lieux pour Le voir.

Jésus se mit de nouveau à enseigner au bord de la mer. Une grande 
foule s’étant assemblée auprès de lui, il monta et s’assit dans une 
barque, sur la mer. (Marc 4.1 NEG)

Après un jour d’enseignement, Jésus a dit à Ses disciples : « Passons à l’autre 
bord. » Puisqu’Il était déjà dans le bateau, ils se mirent en route, laissant la 
foule derrière eux. 

Et voilà qu’un vent violent se mit à souffler, les vagues se jetaient 
dans la barque, à tel point que, déjà, elle se remplissait d’eau. Jésus, 
à l’arrière du bateau, dormait, la tête appuyée sur un coussin. Ses 
disciples le réveillèrent alors en criant : « Maître, nous allons mourir : 
cela ne te fait donc rien? » 

Jésus, réveillé, menaça le vent et dit à l’eau du lac : « Silence! calme-toi! »

Alors le vent tomba et il y eut un grand calme. 

Puis Jésus dit aux disciples : « Pourquoi avez-vous si peur ? N’avez-vous 
pas encore confiance? »

Mais ils éprouvèrent une grande frayeur et ils se dirent les uns aux 
autres : « Qui est donc cet homme, pour que même le vent et les flots 
lui obéissent? » (Marc 4.37-41) 

Qui est cet homme? Mille ans auparavant, le prophète David avait déjà 
répondu à la question :

Dans leur détresse, ils ont crié à l’Eternel, et il les a délivrés de leur 
angoisse : il a arrêté la tempête, ramené le calme, et les vagues se sont 
calmées. (Psaume 107.28-29 S21)

Qui peut calmer le vent et les vagues rien qu’en leur parlant?

La Voix même qui les avait créés. 

Scène 49
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U n jour, quatre hommes portant un brancard ont apporté un homme 
paralysé à la maison où Jésus se trouvait. 

Les hommes ont essayé de se frayer un chemin jusqu’à l’intérieur de la 
maison, mais il y avait tant de gens dans la pièce qu’ils ne pouvaient y 
pénétrer. Alors, ils ont grimpé sur le toit, ont ôté quelques tuiles et ont 
descendu le brancard jusqu’à devant Jésus. 

Quand Jésus vit la foi de ces hommes, il dit au paralysé : « Mon fils, tes 
péchés sont pardonnés. » (Marc 2.5)

Jésus savait que le plus grand besoin de cet homme n’était pas de marcher 
de nouveau, mais d’être pardonné de ses péchés. 

Quelques maîtres de la loi, qui étaient assis là, pensaient en 
eux-mêmes : « Pourquoi cet homme parle-t-il ainsi? Il fait insulte à 
Dieu! Qui peut pardonner les péchés? Dieu seul le peut! » 

Jésus devina aussitôt ce qu’ils pensaient et leur dit : « Pourquoi 
avez-vous de telles pensées? Est-il plus facile de dire au paralysé : « Tes 
péchés sont pardonnés », ou de dire : « Lève-toi, prends ta natte et 
marche »? Mais je veux que vous le sachiez : le Fils de l’homme a le 
pouvoir sur la terre de pardonner les péchés ». 

Alors il adressa ces mots au paralysé : « Je te le dis, lève-toi, prends ta 
natte, et rentre chez toi! » 

Aussitôt, tandis que tout le monde le regardait, l’homme se leva, prit 
sa natte et partit. 

Ils furent tous frappés d’étonnement; ils louaient Dieu et disaient : 
« Nous n’avons jamais rien vu de pareil! » (Marc 2.6-12)

Les maîtres de la loi étaient aveuglés par leur religion et leur orgueil. Leurs 
pensées allaient dans le sens suivant : Jésus, tu es un blasphémateur! Tu 
insultes Dieu parce que tu affirmes que tu peux pardonner les péchés, mais seul 
Dieu peut le faire! 

Ils avaient raison de croire que seul Dieu peut pardonner les péchés, mais ils 
se trompaient quant à l’identité de Jésus.

Qui est Jésus, selon toi? Te souviens-tu de la signification de Son nom? Il 
signifie le SEIGNEUR sauve. 

Dans un village palestinien où Jésus enseignait, le peuple a conclu :

… Nous l’avons entendu nous-mêmes, et nous savons qu’il est 
vraiment le Sauveur du monde. (Jean 4.42)

Scène 50
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J ésus avait le pouvoir sur l’ensemble de la création. En dépit de cela, Il ne se 
promenait pas en disant : « Adorez-moi! Je suis Dieu! Je suis Dieu! » Il a tout 

  simplement fait les choses que seul Dieu pouvait faire et Il a laissé aux gens 
la liberté d’en tirer leurs propres conclusions.

En te fondant sur les deux récits suivants, qui est Jésus, selon toi?

Jésus se rendit ensuite dans une localité appelée Naïn; ses disciples et 
une grande foule l’accompagnaient. Au moment où il approchait de 
la porte de cette localité, on menait un mort au cimetière : c’était le 
fils unique d’une veuve. Un grand nombre d’habitants de l’endroit se 
trouvaient avec elle. 

Quand le Seigneur la vit, il fut rempli de pitié pour elle et lui dit : « Ne 
pleure pas! »

Puis il s’avança et toucha le cercueil; les porteurs s’arrêtèrent. Jésus dit : 
« Jeune homme, je te l’ordonne, lève-toi! » 

Le mort se dressa et se mit à parler. Jésus le rendit à sa mère. Tous 
furent saisis de crainte; ils louaient Dieu… (Luc 7.11-16) 

Un autre jour, Jésus était en visite chez deux sœurs dans le deuil, Marthe et 
Marie. Quatre jours auparavant, leur frère Lazare était mort. 

Marthe dit à Jésus : « Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait 
pas mort. » 

Jésus lui dit : « Je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi 
vivra, même s’il meurt; et celui qui vit et croit en moi ne mourra jamais. 
Crois-tu cela? » 

« Oui, Seigneur, répondit-elle, je crois que tu es le Messie, le Fils de 
Dieu, celui qui devait venir dans le monde. »

Jésus… se rendit au tombeau. C’était une caverne, dont l’entrée était 
fermée par une grosse pierre. « Enlevez la pierre », dit Jésus. 

Marthe, la sœur du mort, lui dit : « Seigneur, il doit sentir mauvais, car il 
y a déjà quatre jours qu’il est ici. » 

Jésus lui répondit : « Ne te l’ai-je pas dit? Si tu crois tu verras la gloire de 
Dieu. » On enleva donc la pierre… il cria très fort : « Lazare, sors de là! » 
Le mort sortit, les pieds et les mains entourés de bandes et le visage 
enveloppé d’un linge. Jésus dit alors : « Déliez-le et laissez-le aller. »
(Jean 11.21, 25-27, 38-41, 43-44)

Le Seigneur Jésus est la seule personne de l’Histoire qui pouvait dire :

JE SUIS la résurrection et la vie.

Ses œuvres confirmaient que Ses paroles étaient vraies.

Scène 51
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d e très grandes foules suivaient Jésus dans ses déplacements, parfois 
pendant plusieurs journées d’affilée. Elles Le trouvaient souvent dans 

des endroits isolés, où Il Se retirait pour passer du temps avec Ses disciples. Il 
arrivait parfois que la foule ait faim.

C’est ce qui est arrivé un après-midi lorsque plus de 5000 personnes 
s’étaient rassemblées sur le flanc d’une colline à l’est de la mer de Galilée. 
Jésus a demandé à Philippe, l’un de Ses disciples :

« Où pourrions-nous acheter du pain pour leur donner à manger à 
tous? » – Il disait cela pour mettre Philippe à l’épreuve, car il savait déjà 
ce qu’il allait faire. –

Philippe lui répondit : « Même avec deux cents pièces d’argent, nous 
n’aurions pas de quoi acheter assez de pain pour que chacun d’eux en 
reçoive un petit morceau. »

Un autre de ses disciples, André, le frère de Simon Pierre, lui dit : « Il y a 
ici un garçon qui a cinq pains d’orge et deux poissons. Mais qu’est-ce 
que cela pour un si grand nombre de personnes? »

Jésus dit alors : « Faites asseoir tout le monde. » … Ils s’assirent donc; ils 
étaient environ cinq mille hommes.

Jésus prit les pains et, après avoir remercié Dieu, il les distribua à ceux qui 
étaient là. Il leur donna de même du poisson, autant qu’ils en voulaient. 

Quand ils eurent tous mangé à leur faim, Jésus dit à ses disciples : 
« Ramassez les morceaux qui restent, afin que rien ne soit perdu ». 

Ils les ramassèrent et remplirent douze corbeilles avec les morceaux 
qui restaient des cinq pains d’orge dont on avait mangé. (Jean 6.5-13)

Le lendemain, une partie de la foule recherchait Jésus. Elle voulait le faire 
roi, mais uniquement pour qu’Il la sauve de ses oppresseurs romains et lui 
donne plus de nourriture. Jésus lui a dit :

Travaillez non pas pour la nourriture qui se gâte, mais pour la 
nourriture qui dure et qui est source de vie éternelle. Cette nourriture, 
le Fils de l’homme 19 vous la donnera, parce que Dieu, le Père, a mis sur 
lui la marque de son autorité.

Je suis le pain de vie. Celui qui vient à moi n’aura jamais faim et celui 
qui croit en moi n’aura jamais soif. (Jean 6.27, 35) 

La nourriture peut maintenir le corps en vie pour un temps, mais seul le 
Seigneur Jésus peut donner la vraie vie, maintenant et pour l’éternité. 

Seul Jésus peut dire :

JE SUIS le pain de vie.

Scène 52
Celui qui pourvoit





120

J ésus n’était pas comme ces enseignants religieux qui disaient des choses 
telles que « Faites ceci! Ne faites pas cela! Suivez ces règles! Voici comment 

agir! » Seul Jésus pouvait dire :

… Je suis le chemin, la vérité, et la vie… (Jean 14.6 NEG)

Jésus était également différent des prophètes, qui offraient des sacrifices 
pour leurs péchés et qui ont écrit au sujet du Messie à venir. Jésus disait :

Ne croyez pas que je sois venu pour abolir la loi ou les prophètes; je 
suis venu non pour abolir, mais pour accomplir. (Matthieu 5.17 NEG)

Jésus enseignait souvent à Ses disciples comment des citoyens du royaume des 
cieux devaient vivre pour refléter le caractère et la gloire de leur Roi.

Vous avez appris qu’il a été dit : Tu aimeras ton prochain, et tu haïras 
ton ennemi. Mais moi, je vous dis : Aimez vos ennemis… priez pour 
ceux qui vous persécutent.

Lorsque vous priez, ne soyez pas comme les hypocrites, qui aiment 
à prier… pour être vus des hommes. Mais quand tu pries, entre dans 
ta chambre, ferme ta porte, et prie ton Père qui est là dans le lieu 
secret… Voici donc comment vous devez prier : Notre Père qui es 
aux cieux! Que ton nom soit sanctifié; que ton règne vienne; que ta 
volonté soit faite sur la terre comme au ciel. Donne-nous aujourd’hui 
notre pain quotidien…

Ne vous inquiétez donc point, et ne dites pas : Que mangerons-nous? 
Que boirons-nous? De quoi serons-nous vêtus? Car toutes ces choses, 
ce sont les païens qui les recherchent. Votre Père céleste sait que vous 
en avez besoin. Cherchez premièrement le royaume et la justice de 
Dieu; et toutes ces choses vous seront données par-dessus.

Gardez-vous des faux prophètes. Ils viennent à vous en vêtements de 
brebis, mais au-dedans ce sont des loups ravisseurs. 

C’est pourquoi, quiconque entend ces paroles que je dis et les met en 
pratique, sera semblable à un homme prudent qui a bâti sa maison 
sur le roc. La pluie est tombée, les torrents sont venus, les vents ont 
soufflé et se sont jetés contre cette maison: elle n’est point tombée, 
parce qu’elle était fondée sur le roc. 

Mais quiconque entend ces paroles que je dis, et ne les met pas en 
pratique, sera semblable à un homme insensé qui a bâti sa maison 
sur le sable. La pluie est tombée, les torrents sont venus, les vents ont 
soufflé et ont battu cette maison: elle est tombée, et sa ruine a été 
grande. (Matthieu 5.43-44; 6.5-6, 9-11, 31-33; 7.15, 24-27 NEG)

Personne n’a jamais parlé comme l’Enseignant venu du ciel.
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L es enseignants et les prêtres des Juifs étaient fort mécontents de 
 constater que les foules écoutaient Jésus. Ils voulaient que les gens les 

écoutent eux, pas Lui!

Un jour, les chefs des prêtres ont envoyé les gardes du temple arrêter Jésus, 
mais ils n’ont pu le faire. Lorsque ils sont revenus, les prêtres leur ont demandé : 
« Pourquoi n’avez-vous pas amené Jésus? » Les gardes ont répondu :

Jamais personne n’a parlé comme lui! (Jean 7.46) 

Même les prophètes n’avaient pas parlé comme Jésus. Ils étaient comme des 
bougies projetant de faibles rayons de lumière dans un monde ténébreux, 
mais le Messie était le « soleil de la justice » (Malachie 4.2 NEG). Qui a besoin de 
chandelles une fois que le soleil s’est levé?

Jésus a dit :

JE SUIS la lumière du monde. Celui qui me suit aura la lumière de la vie 
et ne marchera plus jamais dans l’obscurité. (Jean 8.12)

Jésus est la Parole qui, au commencement, a dit : « Que la lumière soit ». Il est 
la Source ultime de lumière physique et spirituelle. 

Comme le temps approchait pour le Messie d’accomplir Sa mission, Il a 
conduit trois de Ses disciples, Pierre, Jacques et Jean, sur une haute montagne.

Il changea d’aspect devant leurs yeux; son visage se mit à briller 
comme le soleil et ses vêtements devinrent blancs comme la lumière. 

Soudain les trois disciples virent Moïse et Elie qui parlaient avec 
Jésus… un nuage brillant vint les couvrir, et du nuage une voix se fit 
entendre : 

« Celui-ci est mon Fils bien-aimé en qui je mets toute ma joie. 
Ecoutez-le! » 

Quand les disciples entendirent cette voix, ils eurent tellement peur 
qu’ils se jetèrent le visage contre terre. Jésus s’approcha d’eux, les 
toucha et dit : « Relevez-vous, n’ayez pas peur. »
Ils levèrent alors les yeux et ne virent personne d’autre que Jésus. 
(Matthieu 17.2, 5-8)

Les disciples n’ont jamais oublié ce qu’ils avaient vu ce jour-là. Plus tard, 
Pierre allait écrire : « … ayant vu sa majesté de nos propres yeux… »  
(2 Pierre 1.16 NEG) et Jean allait dire : « il a vécu parmi nous, plein de grâce et de 
vérité. Nous avons vu sa gloire, la gloire que le Fils unique reçoit du Père. » 
(Jean 1.14)

Mais pour l’instant, la gloire du Fils allait rester cachée dans Son corps de 
chair.

Il était temps pour le Roi d’accomplir Sa mission.
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P endant trois ans, le Seigneur Jésus a parcouru la Palestine « … en 
faisant le bien et en guérissant tous ceux qui étaient sous le pouvoir du 

diable… » (Actes 10.38). Le peuple L’aimait, mais les chefs religieux à Jérusalem 
complotaient pour Le tuer, et Jésus le savait.

Lorsque le moment approcha où Jésus devait être enlevé au ciel, il 
décida fermement de se rendre à Jérusalem. (Luc 9.51) 

Si tu savais qu’une bande de malfaiteurs dans une ville lointaine projetaient 
de te capturer, de te torturer et de te tuer, est-ce que tu te rendrais dans 
cette ville? 

C’est ce que Jésus a fait.

A partir de ce moment, Jésus se mit à parler ouvertement à ses disciples 
en disant : « Il faut que j’aille à Jérusalem et que j’y souffre beaucoup de 
la part des anciens, des chefs des prêtres et des maîtres de la loi. Je serai 
mis à mort et, le troisième jour, je reviendrai à la vie. » (Matthieu 16.21) 

Ce n’était pas le genre de Roi auquel les disciples s’attendaient. Un Messie 
crucifié? Assurément Dieu n’allait pas permettre que Celui qu’Il avait choisi 
connaisse une telle douleur et une telle honte! Alors, Pierre a dit à Jésus : 

Dieu t’en garde, Seigneur!… Non, cela ne t’arrivera pas!

Mais Jésus se retourna et dit à Pierre : « Va-t’en loin de moi, Satan! Tu 
es un obstacle sur ma route, car tu ne penses pas comme Dieu, mais 
comme les êtres humains. » (Matthieu 16.22-23)

Les disciples voulaient un Roi-Messie qui détruirait les occupants romains et 
établirait un nouveau gouvernement à Jérusalem. Alors même qu’ils étaient 
en chemin, les disciples se sont disputés pour savoir qui aurait les postes les 
plus élevés dans le royaume de Dieu. Jésus a donc dit à ses disciples : 

… si l’un de vous veut être grand, il doit être votre serviteur… le Fils 
de l’homme n’est pas venu pour se faire servir, mais il est venu pour 
servir, et donner sa vie comme rançon pour libérer une multitude de 
gens. (Matthieu 20.26, 28) 

Lors de Sa première venue sur Terre, le Messie n’est pas venu pour conquérir 
des royaumes politiques ni pour S’asseoir sur des trônes terrestres; Il est 
venu pour vaincre Satan et régner sur des cœurs humains. C’est pourquoi 
Jésus a enseigné : 

… le royaume de Dieu est au milieu de vous. (Luc 17.21 NEG) 

Mais avant que le Roi du ciel ne puisse régner sur les cœurs (et plus tard, 
sur la Terre entière), la dette de péché du monde devait être payée et la 
mort, vaincue. 

Voilà Sa mission.
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T out se passait comme prévu. Comme le Seigneur S’approchait de 
Jérusalem, Il a envoyé deux disciples faire une commission :

Allez au village qui est en face, leur dit-il. Quand vous y serez arrivés, 
vous trouverez un petit âne attaché, sur lequel personne ne s’est jamais 
assis. Détachez-le et amenez-le ici. Et si quelqu’un vous demande : 
Pourquoi le détachez-vous?, dites-lui : Le Seigneur en a besoin.

Les envoyés partirent et trouvèrent tout comme Jésus le leur avait 
dit. Pendant qu’ils détachaient l’ânon, ses propriétaires leur dirent : 
« Pourquoi détachez-vous cet ânon? » 

Ils répondirent : « Le Seigneur en a besoin. » Puis ils amenèrent l’ânon à 
Jésus; ils jetèrent leurs manteaux sur l’animal et y firent monter Jésus. 

A mesure qu’il avançait, les gens étendaient leurs manteaux sur le 
chemin. Tandis qu’il approchait de Jérusalem, par le chemin qui 
descend du mont des Oliviers, toute la foule des disciples, pleine de 
joie, se mit à louer Dieu d’une voix forte pour tous les miracles qu’ils 
avaient vus. Ils disaient : « Que Dieu bénisse le roi qui vient au nom du 
Seigneur! Paix dans le ciel et gloire à Dieu! » 

Quelques pharisiens 20, qui se trouvaient dans la foule, dirent à Jésus : 
« Maître, ordonne à tes disciples de se taire. » 

Jésus répondit : « Je vous le déclare, s’ils se taisent, les pierres 
crieront! » (Luc 19.30-40) 

Quel roi différent des autres! 

Le Roi-Messie n’a pas pris la ville d’assaut au son retentissant de trompettes 
et accompagné d’une puissante armée. Il n’est pas entré dans la ville monté 
sur un vaillant cheval de bataille. 

Il était monté sur un humble âne, un ânon non encore dressé, un âne qui, 
d’ordinaire, aurait fait des ruées et se serait cabré, un animal portant la 
marque distincte d’une croix sur le dos et les épaules et, bien plus important 
encore, le seul animal qui pouvait accomplir ce que le prophète Zacharie 
avait écrit 500 ans auparavant : 

Eclate de joie, Jérusalem!… Regarde, ton roi vient à toi, juste et 
victorieux, humble et monté sur un âne, sur un ânon, le petit d’une 
ânesse. (Zacharie 9.9) 

Pourquoi est-ce que le Roi-Messie n’est pas entré dans Jérusalem sur un 
vaillant cheval de bataille? Parce qu’Il n’est pas venu sauver le peuple de ses 
oppresseurs romains. 

Il est venu pour sauver Son peuple de ses péchés.
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A u cours des quelques jours suivants, Jésus a enseigné au peuple dans 
 le temple où, enfant, Il avait autrefois étonné les enseignants religieux 

par la profondeur de Ses questions et la sagesse de Ses réponses. Les chefs 
du temple avaient maintenant une attitude différente envers Lui :

Nous ne voulons pas de lui comme roi. (Luc 19.14) 

Ils ont donc bombardé Jésus de questions explosives, espérant tourner le 
peuple contre Lui : 

Ils se mirent alors à surveiller Jésus. A cet effet, ils lui envoyèrent des 
gens qui faisaient semblant d’être des hommes honorables. Ces gens 
devaient prendre Jésus au piège par une question, afin qu’on ait 
l’occasion de le livrer au pouvoir et à l’autorité du gouverneur. Ils lui 
posèrent cette question : 

« Maître, nous savons que ce que tu dis et enseignes est juste; tu ne 
juges personne sur les apparences, mais tu enseignes la vérité sur la 
conduite qui plaît à Dieu. Eh bien, dis-nous, notre loi permet-elle ou 
non de payer des impôts à l’empereur romain? » (Luc 20.20-22) 

Qu’est-ce que Jésus allait répondre? S’il disait : « Oui, payez vos impôts à 
l’empereur », la population juive allait L’accuser de Se montrer déloyal à la cause 
du peuple. D’autre part, si Jésus répondait : « Non, ne payez pas les impôts », le 
gouverneur romain l’apprendrait et Le condamnerait pour trahison.

Mais Jésus se rendit compte de leur ruse et leur dit : « Montrez-moi une 
pièce d’argent. Le visage et le nom gravés sur cette pièce, de qui sont-ils? » 

« De l’empereur », répondirent-ils. 

Alors Jésus leur dit : « Eh bien, payez à l’empereur ce qui lui appartient, 
et à Dieu ce qui lui appartient. » 

Ils ne purent pas le prendre en faute pour ce qu’il disait devant le 
peuple. Au contraire, sa réponse les remplit d’étonnement et ils 
gardèrent le silence. (Luc 20.23-26) 

A tour de rôle, différents groupes d’enseignants religieux se sont efforcés de 
coincer Jésus, mais à chaque fois, Il leur a répondu avec une parfaite sagesse. 

… à partir de ce jour, personne n’osa plus lui poser de questions.
(Matthieu 22.46) 

Honteux de leur échec, ces hommes sont allés conspirer avec les chefs 
des prêtres pour faire arrêter et tuer Jésus. Quel aveuglement! Ces prêtres, 
responsables d’offrir des sacrifices sur l’autel du temple, ignoraient 
totalement le fait que l’Homme qu’ils voulaient mettre à mort était Celui-là 
même dont ces sacrifices étaient une image. 

Le plan secret de Dieu était sur le point de s’accomplir. 
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C ’était la veille de la Fête annuelle du Sacrifice, appelée la Pâque 16. 
 Le lendemain, des milliers d’agneaux allaient être tués.

Bien que Jésus savait que Lui aussi serait tué le lendemain, Il a passé la soirée 
à manger un dernier repas avec Ses disciples. Au cours du repas, Il a pris le 
pain, l’a béni, l’a rompu et le leur a donné à manger. Il a aussi fait circuler une 
coupe parmi eux. Il leur a dit que le pain rompu devait leur rappeler Son 
corps tandis que le jus rouge devait leur rappeler Son sang, qui serait versé 
pour instaurer la nouvelle alliance pour le pardon des péchés. 

A minuit, Il a conduit Ses disciples à un jardin appelé Gethsemané. Là, 
connaissant les horreurs qui l’attendaient, Il a prié Son Père. 

Puis, comme à un signal donné, les chefs religieux sont arrivés à la tête d’une 
foule d’hommes armés. 

Jésus leur dit : « Deviez-vous venir armés d’épées et de bâtons pour me 
prendre, comme si j’étais un brigand? Tous les jours, j’étais assis dans le 
temple pour y enseigner, et vous ne m’avez pas arrêté. Mais tout cela 
est arrivé pour que se réalisent les paroles des prophètes contenues 
dans les Ecritures. » 

Alors tous les disciples l’abandonnèrent et s’enfuirent. (Matthieu 26.55-56) 

Jésus a permis aux hommes de L’attacher et de L’emmener à la maison 
du chef des prêtres, où les chefs juifs s’étaient assemblés. Là, beaucoup 
d’hommes ont dit des mensonges au sujet de Jésus. 

Le grand-prêtre se leva alors dans l’assemblée et interrogea Jésus : 
« Ne réponds-tu rien à ce que ces gens disent contre toi? » Mais 
Jésus se taisait, il ne répondait rien. Le grand-prêtre l’interrogea de 
nouveau : « Es-tu le Messie, le Fils du Dieu auquel vont nos louanges? »

Jésus répondit : « Oui, je le suis, et vous verrez tous le Fils de l’homme 
siégeant à la droite du Dieu puissant; vous le verrez aussi venir parmi 
les nuages du ciel. » 

Alors le grand-prêtre déchira ses vêtements et dit : « Nous n’avons plus 
besoin de témoins! Vous avez entendu cette insulte faite à Dieu. Qu’en 
pensez-vous? »

Tous déclarèrent qu’il était coupable et qu’il méritait la mort. 

Quelques-uns d’entre eux se mirent à cracher sur Jésus, ils lui 
couvrirent le visage, le frappèrent à coups de poing et lui dirent : 
« Devine qui t’a fait cela! » Et les gardes prirent Jésus et lui donnèrent 
des gifles. (Marc 14.56, 60-65)

La cour juive avait prononcé la peine de mort, mais elle n’avait pas l’autorité 
de la mettre en application. Seule une cour romaine pouvait le faire.
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i l était tôt le matin lorsque les chefs religieux et une foule grandissante ont 
conduit Jésus depuis la maison des chefs des prêtres, à travers les rues de 

Jérusalem, jusqu’au palais du gouverneur romain, Ponce Pilate.

Les chefs religieux voulaient que Pilate mette Jésus à mort. 

Là, ils se mirent à l’accuser en disant : « Nous avons trouvé cet homme 
en train d’égarer notre peuple : il leur dit de ne pas payer les impôts à 
l’empereur et prétend qu’il est lui-même le Messie, un roi. » 

Pilate s’adressa alors aux chefs des prêtres et à la foule : « Je ne trouve 
aucune raison de condamner cet homme. » (Luc 23.2, 4) 

Ils lui répondirent : « Si ce n’était pas un malfaiteur, nous ne serions pas 
venus te le livrer. » 

Pilate rentra alors dans le palais; il fit venir Jésus et lui demanda : 
« Es-tu le roi des Juifs? … qu’as-tu donc fait? » 

Jésus répondit : « Mon royaume n’appartient pas à ce monde; si mon 
royaume appartenait à ce monde, mes serviteurs auraient combattu 
pour empêcher qu’on me livre aux autorités juives. Mais non, mon 
royaume n’est pas d’ici-bas. » 

Pilate lui dit alors : « Tu es donc roi? » 

Jésus répondit : « Tu le dis : je suis roi. Je suis né et je suis venu dans le 
monde pour rendre témoignage à la vérité. Quiconque appartient à la 
vérité écoute ce que je dis. » 

« Qu’est-ce que la vérité? » lui demanda Pilate. 

Après ces mots, Pilate alla de nouveau trouver les Juifs au dehors. Il 
leur déclara : « Je ne trouve aucune raison de condamner cet homme. »
(Jean 18.30, 33, 35-38) 

Mais la foule continuait à crier… 

Crucifie, crucifie-le!

Pilate leur dit pour la troisième fois : Quel mal a-t-il fait? Je n’ai rien 
trouvé en lui qui mérite la mort. Je le relâcherai donc, après l’avoir 
châtié.

Mais ils insistèrent à grands cris, demandant qu’il soit crucifié. Et leurs 
cris l’emportèrent… (Luc 23.21-23 NEG)

Pilate savait que Jésus était innocent, mais puisqu’il avait peur des chefs 
religieux et de la foule, il a condamné Jésus à mort.
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P ilate a condamné Jésus à la plus terrible sentence de mort prévue par la 
loi romaine. On battait cruellement le condamné pour ensuite le clouer 

à une croix. Les victimes condamnées étaient frappées d’un fouet dont les 
lanières étaient pourvues de pointes de métal.

Sept cents ans auparavant, le Seigneur avait dit au prophète Esaïe d’écrire :

J’offre mon dos à ceux qui me battent, je tends les joues à ceux qui 
m’arrachent la barbe. Je ne cache pas mon visage aux crachats, aux 
insultes. (Esaïe 50.6)

L’Evangile nous dit ce qui est arrivé après que le Seigneur a été fouetté : 

Les soldats de Pilate emmenèrent Jésus dans le palais du gouverneur 
et toute la troupe se rassembla autour de lui. 

Ils lui enlevèrent ses vêtements et le revêtirent d’un manteau rouge. 

Puis ils tressèrent une couronne avec des branches épineuses, la 
posèrent sur sa tête et placèrent un roseau dans sa main droite. Ils se 
mirent ensuite à genoux devant lui et se moquèrent de lui en disant : 
« Salut, roi des Juifs! » Ils crachaient sur lui et prenaient le roseau pour 
le frapper sur la tête. (Matthieu 27.27-30)

Les soldats ignoraient la signification de la couronne d’épines qu’ils avaient 
enfoncée sur la tête de Jésus. Les épines faisaient partie de la malédiction 
subie par la terre à cause du péché d’Adam. Le saint Roi de gloire était venu 
subir la malédiction du péché pour nous. 

Quand ils se furent bien moqués de lui, ils lui enlevèrent le manteau, 
lui remirent ses vêtements et l’emmenèrent pour le clouer sur une 
croix. (Matthieu 27.31) 

Deux criminels condamnés ont aussi été conduits avec Jésus jusqu’au lieu 
d’exécution. Chacun devait porter sa propre croix.

A un moment donné au cours de la sinistre parade, les soldats romains ont 
forcé un homme de l’Afrique du Nord à porter la croix de Jésus. Puis ils ont 
poursuivi leur chemin, à travers les rues bondées de Jérusalem, en dehors 
des murailles de la ville et jusqu’au sommet d’une colline appelée Golgotha, 
la partie nord du mont Moria où, environ 1900 ans auparavant, le prophète 
Abraham avait dit :

Mon fils, Dieu se pourvoira lui-même de l’agneau pour l’holocauste.
(Genèse 22.8 NEG) 

Il était temps pour l’Agneau de mourir.
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L a crucifixion est le mode d’exécution le plus horrible jamais conçu par 
 un Etat. Pour ajouter l’humiliation publique à la souffrance épouvantable, 

les soldats romains enlevaient les vêtements des condamnés avant de clouer 
leurs mains et leurs pieds sur une croix ou sur le tronc d’un arbre.

Lorsqu’ils arrivèrent à l’endroit appelé « Le Crâne », les soldats 
clouèrent Jésus sur la croix à cet endroit-là et mirent aussi les deux 
malfaiteurs en croix, l’un à sa droite et l’autre à sa gauche. Jésus dit 
alors : « Père, pardonne-leur, car ils ne savent pas ce qu’ils font. »

Ils partagèrent ses vêtements entre eux en les tirant au sort. Le peuple 
se tenait là et regardait. Les chefs juifs se moquaient de lui en disant : 
« Il a sauvé d’autres gens; qu’il se sauve lui-même, s’il est le Messie, 
celui que Dieu a choisi! » (Luc 23.33-35) 

Si Jésus S’était sauvé Lui-même, Il n’aurait pas pu nous sauver. La foule 
n’avait aucune idée qu’elle accomplissait ce que le Seigneur avait dit au 
prophète David :

… ils m’ont lié pieds et mains… Mes adversaires me regardent 
fixement, ils se partagent mes habits, ils tirent au sort mes vêtements… 
Tous ceux qui me voient se moquent de moi… ils secouent la tête… Il a 
remis son sort au Seigneur, eh bien, que le Seigneur le tire d’affaire! Le 
Seigneur l’aime, eh bien, qu’il le sauve! (Psaume 22.17-19, 8-9)

Le plan de secours de Dieu s’accomplissait dans les moindres détails. 

Sur la même montagne11 où le prophète Abraham avait dit, « Mon fils, Dieu se 
pourvoira lui-même de l’agneau », et « l’Eternel pourvoira » (Genèse 22.8, 14 NEG), 
Dieu a fourni Son propre Agneau : Jésus. 

Te souviens-tu que le bouc innocent avait été sacrifié sur le bois de l’autel 
pour payer la rançon du fils condamné d’Abraham? A présent, le Fils de Dieu, 
qui était sans péché, était sacrifié sur une croix en bois pour payer la rançon 
des descendants condamnés d’Adam. Dieu a épargné le fils d’Abraham; 
cependant, « Il n’a pas épargné son propre Fils, mais il l’a livré pour nous 
tous… » (Romains 8.32).

Car Dieu a tellement aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, 
afin que quiconque croit en lui ne soit pas perdu mais qu’il ait la vie 
éternelle. (Jean 3.16) 

Vous savez, en effet, à quel prix vous avez été délivrés de la manière 
de vivre insensée que vos ancêtres vous avaient transmise. Ce ne fut 
pas au moyen de choses périssables, comme l’argent ou l’or; non, vous 
avez été délivrés par le sang précieux du Christ, sacrifié comme un 
agneau sans défaut et sans tache. (1 Pierre 1.18-19) 

Voilà la valeur que tu as aux yeux de Dieu.

Scène 61
Le Roi est crucifié





138

P our accomplir le plan de secours de Dieu, le Seigneur Jésus a connu la 
honte que cause le péché. Il a été maudit à notre place. Il a pris sur Lui la 

punition que nous méritons.

Le jour où Adam a désobéi à la loi de Dieu, Dieu lui a fait savoir que le Messie 
allait un jour écraser le Serpent. Dieu avait dit à Satan que la postérité de la 
femme :

… t’écrasera la tête, et tu lui blesseras le talon. (Genèse 3.15 NEG)

Cette mystérieuse prophétie ancienne affirmant que Satan frapperait le 
Sauveur au talon prédisait la honte et la douleur que l’Agneau de Dieu allait 
souffrir sur la croix lorsqu’Il serait « blessé pour nos péchés » (Esaïe 53.5 NEG).

Ceux qui ont crucifié Jésus ignoraient le plan secret de Dieu. 

Aucune des puissances de ce monde n’a connu cette sagesse. Si elles 
l’avaient connue, elles n’auraient pas crucifié le Seigneur de la gloire. 
(1 Corinthiens 2.8)

En effet, le message de la croix est une folie pour ceux qui périssent, 
mais pour nous qui sommes sauvés, il est la puissance de Dieu. 
(1 Corinthiens 1.18 S21) 

La croix de Jésus était placée entre celles de deux malfaiteurs.

L’un des malfaiteurs suspendus en croix l’insultait en disant : « N’es-tu 
pas le Messie? Sauve-toi toi-même et nous avec toi! »

Mais l’autre lui fit des reproches et lui dit : « Ne crains-tu pas Dieu, toi 
qui subis la même punition? Pour nous, cette punition est juste, car 
nous recevons ce que nous avons mérité par nos actes; mais lui n’a 
rien fait de mal ». Puis il ajouta : « Jésus, souviens-toi de moi quand tu 
viendras pour être roi ». 

Jésus lui répondit : « Je te le déclare, c’est la vérité : aujourd’hui tu seras 
avec moi dans le paradis. » (Luc 23.39-43) 

Le premier malfaiteur ne voulait être sauvé que de ses souffrances physiques. 
Il ne pensait pas avoir besoin d’un Sauveur pour mourir à sa place.

Le deuxième malfaiteur avait aussi insulté Jésus. Mais, face à la mort, il a eu 
un changement de pensée. Il voulait que le Seigneur le secoure du royaume 
de Satan. Il voulait devenir un citoyen du royaume de Dieu, si le Roi le lui 
permettait. La réponse de Jésus n’a laissé aucun doute :

… aujourd’hui tu seras avec moi dans le paradis. (Luc 23.43) 

Plus tard ce soir-là, les deux malfaiteurs sont morts. L’un est allé en enfer. 
L’autre est allé au paradis. Qu’est-ce qui a fait la différence? 

L’un n’a pas mis sa confiance dans le Roi-Sauveur; l’autre, si.

Scène 62
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i l est midi. Cela fait trois heures déjà que Jésus est sur la croix. De sombres 
nuages se forment. Le jour devient comme la nuit. Les témoins terrifiés 

se dispersent. Un silence inquiétant envahit la colline. Trois heures plus tard, 
Jésus s’écrie :

Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné? (Matthieu 27.46)

Sur l’autel de la croix, l’éternel Fils de Dieu a ressenti l’horreur d’être séparé 
de Dieu au ciel. Pendant ces heures de ténèbres, caché aux yeux des 
hommes, Dieu a pris tous nos péchés et les a mis sur Son saint Fils. Jésus est 
devenu la dernière offrande pour le péché. 

Pendant que les péchés passés, présents et futurs du monde étaient placés 
sur Jésus, Dieu au ciel a dû détourner Son regard, puisque Ses « yeux sont 
trop purs pour voir le mal » (Habakuk 1.13 NEG). Pendant trois longues heures, la 
colère de Dieu contre le péché s’est enflammée contre Sa propre offrande. 
Comme un agneau sacrifié sur un autel, l’Agneau de Dieu était suspendu sur 
la croix entre ciel et terre, entre Dieu et l’homme. L’Etre infini a subi dans le 
temps notre enfer afin que nous n’ayons pas à le subir pendant l’éternité. 

Et puis, tout était terminé.

Sachant qu’Il avait subi la punition que les pécheurs méritaient et qu’Il avait 
accompli les prophéties de l’Ancien Testament, Jésus a dit : 

Tout est achevé!

Alors, il baissa la tête et mourut. (Jean 19.30)

A ce moment, le rideau suspendu dans le temple se déchira depuis le 
haut jusqu’en bas. La terre trembla, les rochers se fendirent… 
(Matthieu 27.51) 

Pendant des siècles, des agneaux avaient été tués et brûlés sur l’autel du 
temple. Lorsque Jésus est mort, Dieu a déchiré le rideau qui séparait la pièce 
particulière où le sang était versé chaque année pour couvrir le péché. En 
déchirant le rideau, Dieu déclarait : Tout est achevé! La dette pour le péché est 
payée en entier! Mon Agneau a versé Son saint sang pour le péché du monde. 
Je n’accepterai plus le sang animal pour les péchés. Mon Fils bien-aimé est le 
dernier sacrifice. Pour tous ceux qui croient en Lui, la porte du ciel est grand 
ouverte! (Voir la lettre aux Hébreux dans le Nouveau Testament. )

Sept cents ans auparavant, le prophète Esaïe avait écrit : 

… il était blessé pour nos péchés, brisé pour nos iniquités; le 
châtiment qui nous donne la paix est tombé sur lui, et c’est par ses 
meurtrissures que nous sommes guéris. Nous étions tous errants 
comme des brebis, chacun suivait sa propre voie; et l’Eternel a fait 
retomber sur lui l’iniquité de nous tous… (Esaïe 53.5-6 NEG)

Tout est achevé.

Scène 63
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J ésus de Nazareth était mort. Pour s’en assurer, un soldat avait percé Son 
côté avec une lance. Du sang et de l’eau étaient sortis.

Les espoirs des disciples étaient aussi morts. Croyant que Jésus aurait dû 
écraser les Romains et établir Son royaume sur Terre, les disciples n’avaient 
pas encore compris Sa promesse qu’Il reviendrait à la vie le troisième jour. 

Les corps des victimes crucifiés étaient habituellement jetés dans un lieu de 
déchets en dehors de la ville ou dans une fosse commune. Cela n’a pas été le 
cas pour le corps de Jésus. Sept cents ans plus tôt, le prophète Esaïe avait écrit :

On a mis son sépulcre parmi les méchants, son tombeau avec le riche.
(Esaïe 53.9 NEG)

Dieu avait prévu que Son Fils serait enterré dans une sépulture d’honneur.

Quand le soir fut venu, un homme riche, qui était d’Arimathée, arriva. Il 
s’appelait Joseph et était lui aussi disciple de Jésus. Il alla trouver Pilate 
et lui demanda le corps de Jésus. Alors Pilate ordonna de le remettre à 
Joseph. (Matthieu 27.57-58) 

Avant la mort de Jésus, Joseph d’Arimathée et son ami Nicodème avaient 
été, en secret, des disciples de Jésus le Messie. Ils craignaient les chefs 
religieux, mais après avoir vu Jésus souffrir sur la croix, ils n’avaient plus 
peur. Ils ont donc pris le corps de Jésus, l’ont lavé et l’ont enveloppé de 
bandes de lin propre en y ajoutant environ 35 kilogrammes de myrrhe, cette 
même épice coûteuse que les mages avaient offerte à l’enfant Jésus. Puis ils 
ont placé le corps dans le tombeau neuf de Joseph. Après avoir roulé une 
énorme pierre devant l’entrée, ils sont rentrés chez eux. 

C’était un enterrement royal, digne d’un roi. 

Le lendemain matin, les chefs religieux sont allés voir Pilate : 

Excellence, nous nous souvenons que cet imposteur, quand il était 
encore vivant, a dit : Au bout de trois jours, je reviendrai de la mort 
à la vie. Veuillez donc ordonner que le tombeau soit gardé jusqu’au 
troisième jour, sinon ses disciples pourraient venir voler le corps 
et diraient ensuite au peuple : Il est revenu d’entre les morts. Cette 
dernière imposture serait encore pire que la première.

Pilate leur dit : Voici des soldats pour monter la garde. Allez et faites 
surveiller le tombeau comme vous le jugez bon. Ils allèrent donc 
organiser la surveillance du tombeau : ils scellèrent la pierre qui le 
fermait et placèrent les gardes. (Matthieu 27.63-66)

Pendant ce temps, qu’est-il arrivé au corps de Jésus à l’intérieur du tombeau?

Rien.

Scène 64
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d epuis le jour où Adam a péché, la mort avait régné comme un roi cruel sur 
la famille humaine. Si Jésus avait commis un seul péché, la mort aurait fait 

que Son corps commence à se décomposer, à sentir et à changer lentement en 
poussière. Mais 1000 ans auparavant, le prophète David avait écrit :

Tu ne… permettras pas que ton bien-aimé voie la corruption. 
(Psaume 16.10 NEG)

La mort et le tombeau n’ont eu aucun pouvoir sur Celui qui n’avait jamais péché.

Le troisième jour après la mort et l’enterrement de Jésus, tôt le dimanche 
matin, plusieurs femmes se sont rendues au tombeau pour lui rendre 
hommage. Tout à coup, il y a eu un grand tremblement de terre lorsqu’un 
ange est descendu du ciel, a roulé la pierre et s’est assis dessus. Les soldats 
se sont évanouis, mais l’ange a dit aux femmes :

N’ayez pas peur. Je sais que vous cherchez Jésus, celui qu’on a cloué 
sur la croix; il n’est pas ici, il est revenu de la mort à la vie comme il 
l’avait dit. Venez, voyez l’endroit où il était couché. Allez vite dire à ses 
disciples : Il est revenu d’entre les morts…

Elles quittèrent rapidement le tombeau, remplies tout à la fois de 
crainte et d’une grande joie, et coururent porter la nouvelle aux 
disciples de Jésus. 

Tout à coup, Jésus vint à leur rencontre et dit : « Je vous salue! » Elles 
s’approchèrent de lui, saisirent ses pieds et l’adorèrent. (Matthieu 28.5-9) 

Pendant ce temps, les soldats sont allés dans la ville et ont dit aux chefs 
religieux ce qui était arrivé. Alors les chefs leur ont donné une somme 
d’argent considérable, leur disant : 

Vous déclarerez que les disciples de cet homme sont venus voler son 
corps durant la nuit, pendant que vous dormiez. (Matthieu 28.13)

Mais leurs mensonges ne pouvaient pas cacher la vérité.

Le tombeau était vide!

Par Sa mort, Jésus a payé la dette du péché. 
Par Son enterrement, Jésus est descendu dans la fosse de la mort et de la 
décomposition. 
Par Sa résurrection, Jésus a vaincu la mort, et Il nous dit à présent :

Ne crains point! Je suis le premier et le dernier, et le vivant. J’étais 
mort; et voici, je suis vivant aux siècles des siècles. Je tiens les clés de la 
mort et du séjour des morts. (Apocalypse 1.17-18 NEG)

Pour tous ceux qui croient à cette bonne nouvelle, la mort est simplement la 
porte qui mène dans la présence du Roi, qui nous dit :

… parce que je vis… vous vivrez aussi. (Jean 14.19)

Scène 65
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L e jour de Sa résurrection, Jésus est apparu à plusieurs de Ses disciples : 
 premièrement aux femmes, puis à Pierre, et ensuite à deux voyageurs : 

Ce même jour, deux disciples se rendaient à un village appelé Emmaüs, 
qui se trouvait à environ deux heures de marche de Jérusalem.

Pendant qu’ils parlaient et discutaient, Jésus lui-même s’approcha et fit 
route avec eux. Ils le voyaient, mais quelque chose les empêchait de le 
reconnaître. Jésus leur demanda : « De quoi discutez-vous en marchant? » 

Et ils s’arrêtèrent, tout attristés. L’un d’eux, appelé Cléopas, lui dit : 
« Es-tu le seul habitant de Jérusalem qui ne connaisse pas ce qui s’est 
passé ces derniers jours? »

« Quoi donc? » leur demanda-t-il. (Luc 24.13, 15-19)

Les disciples Lui ont dit qu’ils avaient espéré que Jésus de Nazareth serait le 
Messie qui renverserait leurs ennemis. Mais Il avait été crucifié! Et à présent 
le tombeau était vide. Cela n’avait aucun sens! 

Alors Jésus leur dit : « Gens sans intelligence, que vous êtes lents à 
croire tout ce qu’ont annoncé les prophètes! Ne fallait-il pas que le 
Messie souffre ainsi avant d’entrer dans sa gloire? »

Puis il leur expliqua ce qui était dit à son sujet dans l’ensemble des 
Ecritures, en commençant par les livres de Moïse et en continuant par 
tous les livres des Prophètes.

Quand ils arrivèrent près du village où ils se rendaient, Jésus fit comme 
s’il voulait poursuivre sa route. Mais ils le retinrent en disant : « Reste 
avec nous; le jour baisse déjà et la nuit approche ». Il entra donc pour 
rester avec eux. 

Il se mit à table avec eux, prit le pain et remercia Dieu; puis il rompit le 
pain et le leur donna. Alors, leurs yeux s’ouvrirent et ils le reconnurent; 
mais il disparut de devant eux. 

Ils se dirent l’un à l’autre : « N’y avait-il pas comme un feu qui brûlait 
au-dedans de nous quand il nous parlait en chemin et nous expliquait 
les Ecritures? » (Luc 24.25-32) 

Ils se sont levés et sont vite retournés à Jérusalem pour dire aux disciples : 
Le Seigneur est vivant! Il est le Sauveur promis dans les Ecritures! 
Il est l’Agneau représenté par les sacrifices! Il est le Seigneur!

Enfin le message des prophètes avait un sens.

Un sens parfait.

Scène 66
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C ’était dimanche soir. Les disciples étaient rassemblés, les portes fermées 
 à clé. Soudain, Jésus est apparu dans la pièce et a dit : 

La paix soit avec vous!

Cela dit, il leur montra ses mains et son côté. Les disciples furent 
remplis de joie en voyant le Seigneur. (Jean 20.19-20) 

Thomas, l’un des 12 disciples de Jésus, n’était pas avec les autres ce soir-là. 
Plus tard, les disciples lui ont dit : « Nous avons vu le Seigneur! » 

Mais Thomas leur répondit : « Si je ne vois pas la marque des clous 
dans ses mains, si je ne mets pas mon doigt à la place des clous et ma 
main dans son côté, je ne croirai pas. » 

Une semaine plus tard, les disciples de Jésus étaient de nouveau 
réunis dans la maison, et Thomas était avec eux. Les portes étaient 
fermées à clé, mais Jésus vint et, debout au milieu d’eux, il dit : « La 
paix soit avec vous! » 

Puis il dit à Thomas : « Mets ton doigt ici et regarde mes mains; avance 
ta main et mets-la dans mon côté. Cesse de douter et crois! » 

Thomas lui répondit : « Mon Seigneur et mon Dieu! » 

Jésus lui dit : « C’est parce que tu m’as vu que tu as cru? Heureux sont 
ceux qui croient sans m’avoir vu! » (Jean 20.25-29) 

Au cours des 40 jours suivants, le Seigneur allait soudainement apparaître à 
Ses disciples, leur parler et ensuite disparaître. Le corps ressuscité de Jésus 
pouvait traverser les murs et voyager à la vitesse de la pensée. Même s’Il était 
le premier à avoir un tel corps, Il ne sera pas le dernier. 

Et de même que nous sommes à l’image de l’homme fait de poussière 
du sol, de même nous serons à l’image de celui qui est du ciel. 

Car, de même que la mort est venue par un homme, de même 
la résurrection des morts vient par un homme. Tous les hommes 
meurent parce qu’ils sont liés à Adam, de même tous recevront la vie 
parce qu’ils sont liés au Christ… (1 Corinthiens 15.49, 21-22) 

Comprends-tu que tu es un pécheur incapable de mériter le droit de vivre 
dans le royaume de Dieu? Crois-tu que Jésus est mort à ta place pour tes 
péchés et qu’Il est revenu à la vie, vainquant la mort pour toi? Si c’est le cas, 
Dieu dit que tu n’es plus en Adam. Dieu te voit comme juste, en Christ. Un 
jour, toi aussi tu recevras un corps transformé, exactement comme le Sien.

Mais sans les marques de clous.

Scène 67
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L a domination qu’Adam avait perdue et dont Satan s’était emparée, 
 Jésus l’avait reprise. Par Son entière autorité sur le diable et les démons, le 

vent et les vagues, la maladie et la faim, le péché et la mort, Jésus a démontré 
qu’Il était parfaitement aux commandes de toutes choses. Même lorsque les 
chefs religieux L’ont arrêté, torturé et crucifié, Il les avait laissé faire.

C’est pourquoi, avant de retourner auprès de Son Père, le Seigneur Jésus a 
dit à Ses disciples : 

Tout pouvoir m’a été donné dans le ciel et sur la terre. Allez donc 
auprès des gens de toutes les nations et faites d’eux mes disciples; 
baptisez-les 21 au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit, et enseignez-
leur à pratiquer tout ce que je vous ai commandé. Et sachez-le : je vais 
être avec vous tous les jours, jusqu’à la fin du monde. (Matthieu 28.18-20)

Jésus a aussi dit à Ses disciples : 

Je vous donne un commandement nouveau : aimez-vous les uns les 
autres. Il faut que vous vous aimiez les uns les autres comme je vous 
ai aimés. Si vous vous aimez les uns les autres, alors tous sauront que 
vous êtes mes disciples. (Jean 13.34-35)

Quarante jours après Sa résurrection, Jésus a rassemblé Ses disciples sur le 
mont des Oliviers, à l’extérieur de Jérusalem. Les disciples voulaient savoir 
quand Il allait revenir. 

Jésus a répondu :

Il ne vous appartient pas de savoir quand viendront les temps et 
les moments, car le Père les a fixés de sa seule autorité. Mais vous 
recevrez une force quand le Saint-Esprit22 descendra sur vous. Vous 
serez alors mes témoins à Jérusalem, dans toute la Judée et la Samarie, 
et jusqu’au bout du monde.

Après ces mots, Jésus s’éleva vers le ciel pendant que tous le 
regardaient; puis un nuage le cacha à leurs yeux. Ils avaient encore 
les regards fixés vers le ciel où Jésus s’élevait, quand deux hommes 
habillés en blanc se trouvèrent tout à coup près d’eux et leur dirent : 

Hommes de Galilée, pourquoi restez-vous là à regarder le ciel? Ce 
Jésus, qui vous a été enlevé pour aller au ciel, reviendra de la même 
manière que vous l’avez vu y partir. 

Les apôtres retournèrent alors à Jérusalem… (Actes 1.7-12)

Entre-temps, au ciel, le moment était venu pour couronner le Roi « de gloire 
et d’honneur » (Psaume 8.6; Hébreux 2.9).

Scène 68
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Scène 69
La célébration de la victoire

i magine le décor splendide. Les couleurs. La musique. L’excitation. Une 
centaine de millions d’anges se chuchotant les uns aux autres :  

Le Roi revient! Mais Son apparence sera changée. Celui qui a créé l’homme à 
l’image de Dieu portera à jamais l’image de l’homme!

Un silence se fait sur la cité céleste. 

Soudain, il est rompu par un retentissement majestueux de trompettes, suivi 
d’une proclamation à voix forte : 

Portes, élevez vos linteaux; Elevez-vous, portes éternelles! 
Que le Roi de gloire fasse son entrée! 
Qui est ce Roi de gloire? L’Eternel fort et puissant, L’Eternel puissant 
dans les combats. 
Qui donc est ce Roi de gloire? L’Eternel des armées : Voilà le Roi de 
gloire! (Psaume 24.7-8, 10 NEG) 

Les portes s’ouvrent grand et, sous un tonnerre d’applaudissements au ciel, 
le Champion entre, l’Agneau, le Fils de l’homme, portant sur Lui les marques 
de la bataille, Jésus! Au travers de la multitude en adoration, Il se dirige vers le 
trône de Son Père. Se retournant, Il regarde la race rachetée d’Adam et s’assoit.

Mission accomplie. 

Plus tard, les citoyens du ciel chantent ce chant nouveau à leur Roi bien-aimé :

Tu es digne… Car tu as été mis à mort et, par ton sacrifice, tu as acquis 
pour Dieu des gens de toute tribu, de toute langue, de tout peuple et 
de toute nation. (Apocalypse 5.9) 

Puis les anges entourent le trône, louant Dieu, et disant :

L’Agneau qui a été mis à mort est digne de recevoir… l’honneur, la 
gloire et la louange! (Apocalypse 5.12) 

Sur terre aujourd’hui, la plupart des descendants d’Adam sont toujours 
captifs du royaume de Satan qui est maudit par le péché et la mort. Mais la 
liberté nous est offerte. Par Sa mort, Son enterrement et Sa résurrection, le 
Seigneur Jésus a remporté la bataille décisive. A tous ceux qui mettent en 
Lui leur confiance, Il déclare : 

Ne soyez pas si inquiets… Ayez confiance en Dieu et ayez aussi 
confiance en moi. Il y a beaucoup de place dans la maison de mon 
Père… après être allé vous préparer une place, je reviendrai et je vous 
prendrai auprès de moi, afin que vous soyez, vous aussi, là où je suis.

Je suis le chemin, la vérité, la vie. Personne ne peut aller au Père 
autrement que par moi. (Jean 14.1-3, 6)
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U n jour, alors que le monde est occupé à poursuivre ses activités frivoles 
et de fausses religions, le Roi de gloire reviendra sur Terre, mais non sur 

un humble ânon, non pas pour être ridiculisé et couronné d’épines.

Le Roi ressuscité a donné à Jean un aperçu de ce jour à venir : 

Puis je vis le ciel ouvert, et un cheval blanc apparut. Celui qui le monte 
s’appelle Fidèle et Véritable; il juge et combat avec justice. Ses yeux 
flamboyaient comme du feu et il avait de nombreuses couronnes sur la 
tête… Il s’appelle « La parole de Dieu ». Les armées du ciel le suivaient, 
montées sur des chevaux blancs et vêtues d’un fin tissu de lin, blanc 
et pur… Sur son manteau et sur sa jambe le nom suivant était inscrit : 
« Roi des rois et Seigneur des seigneurs ». (Apocalypse 19.11-14, 16)

Lorsque le Roi reviendra, une voix retentira du ciel : 

Le règne sur le monde appartient maintenant à notre Seigneur et à 
son Messie, et ce règne durera toujours! (Apocalypse 11.15) 

Les ennemis du Roi se fondront devant Lui. Il liera ensuite Satan et montrera 
à un monde fatigué à quoi ressemble un gouvernement juste. La Terre 
connaîtra le meilleur moment de son Histoire. 

En ce temps-là, le Seigneur régnera sur la terre entière; lui seul sera 
adoré comme Dieu, son nom seul sera reconnu par tous les hommes.
(Zacharie 14.9) 

Au jour du jugement, c’est le Seigneur Jésus qui sera le Juge. 

Son trône flamboyant avait des roues qui brillaient comme un feu 
ardent. Un fleuve de feu s’écoulait de devant lui. Des millions, des 
dizaines de millions de personnages se tenaient devant lui pour le 
servir. Alors le tribunal prit place, et des livres furent ouverts. (Daniel 7.9-10) 

Satan et son royaume de ténèbres seront jetés « dans l’étang de feu et de 
soufre » (Apocalypse 20.10 NEG). Enfin, la tête du Serpent sera écrasée pour toujours.

Pour ce qui est des citoyens du royaume de lumière, Dieu fera pour 
eux « un nouveau ciel et une nouvelle terre… ils seront son peuple, et 
Dieu lui-même sera avec eux. Il essuiera toute larme de leurs yeux et la 
mort ne sera plus; il n’y aura plus ni deuil, ni cris, ni douleur… » 
(Apocalypse 21.1, 3-4 NEG) 

Enfin, la prière de tous ceux qui aiment leur Roi sera réalisée pour toujours : 

… que ton règne vienne; que ta volonté soit faite sur la terre comme 
au ciel. (Matthieu 6.10 NEG)

Est-ce là ta prière? Est-ce que tu t’es incliné devant le Roi de gloire? 

Est-Il ton Roi?

Scène 70
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Oui, je vous le déclare, c’est la vérité : 
quiconque écoute mes paroles, et croit 
en celui qui m’a envoyé, possède la vie 

éternelle. Il ne sera pas condamné, mais 
il est déjà passé de la mort à la vie.

— Jésus, le Roi de gloiRe (Jean 5.24)

Celui qui est la Parole était dans le monde. 
Dieu a fait le monde par lui, et pourtant le 
monde ne l’a pas reconnu… Cependant, 

certains l’ont reçu et ont cru en lui; il leur a 
donné le droit de devenir enfants de Dieu.

— l’evangile (Jean 1.10, 12)

La conclusion
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T ous, petits et grands, aiment des histoires imaginaires d’amour et de 
délivrance, des histoires qui finissent bien. S’il en est ainsi, c’est parce que 

le seul vrai Dieu a mis dans le cœur humain un ardent désir d’être délivré du 
mal et de vivre heureux pour toujours. Mais le récit du Roi de gloire n’est pas 
une histoire imaginaire.

Une histoire imaginaire n’est pas écrite par 40 prophètes sur une 
durée de 15 siècles, comme c’est le cas du livre de Dieu. Un récit 
de fiction n’est pas confirmé par des centaines de prophéties et 
des découvertes archéologiques, comme c’est le cas du récit de 
Dieu.

Un super-héros imaginaire ne sert pas de repère pour séparer 
l’Histoire en deux, comme c’est le cas pour Jésus. Les contes de 
fée ne peuvent ôter notre péché et notre honte, nous amener à 
Dieu et nous donner un nouveau cœur rempli de Son amour, de 
Sa joie, de Sa paix, mais Jésus le peut.

En accomplissant les Ecritures des prophètes, Jésus le Messie a rendu possible 
aux descendants d’Adam de vivre pour toujours avec leur Roi-Créateur. Mais 
ce ne sont pas tous qui vivront dans Son royaume.

Tout comme Dieu a clairement expliqué Sa seule règle à Adam 
pour savoir comment vivre dans le jardin terrestre, de même Dieu 
a clairement expliqué Sa seule règle aux descendants d’Adam 
pour savoir comment vivre dans la ville céleste : 

Mais rien d’impur n’entrera dans cette ville, ni personne qui se livre à 
des pratiques abominables et au mensonge. Seuls entreront ceux dont 
le nom est inscrit dans le livre de vie, qui est celui de l’Agneau.
(Apocalypse 21.27)

Le Livre de vie de l’Agneau est le registre céleste avec le nom 
de chaque personne qui, depuis les temps d’Adam, a mis sa 
confiance dans le moyen de salut que Dieu a donné. Le Roi de 
gloire ne forcera ni toi ni ta famille à croire en Lui et en ce qu’Il a 
fait pour te secourir de Satan, du péché, de la mort et de l’enfer.

Il n’y aura pas dans Son royaume de gens qui ne veulent pas y être. Mais 
puisque le Roi veut que personne ne périsse, Il termine Son livre avec une 
invitation accompagnée d’un avertissement et d’une promesse :

… que celui qui a soif vienne; que celui qui veut prenne de l’eau de 
la vie, gratuitement. Je le déclare à quiconque entend les paroles de 
la prophétie de ce livre : Si quelqu’un y ajoute quelque chose, Dieu le 
frappera des fléaux décrits dans ce livre… Celui qui atteste ces choses 
dit : Oui, je viens bientôt.

Amen! Viens, Seigneur Jésus! (Apocalypse 22.17-20 NEG) 

Le message de l’histoire • 1
Heureux pour toujours?
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A près qu’Adam a péché, qu’est-ce qu’il a dit à Dieu lorsque Dieu est 
 entré dans le jardin et l’a appelé? Adam, honteux, a répondu : 

Je t’ai entendu dans le jardin. J’ai eu peur… (Genèse 3.10) 

Mais à présent, comment certains des descendants d’Adam réagissent-ils à 
la promesse du Seigneur de venir sur Terre pour les chercher? Ils répondent 
avec joie : 

Amen!… Viens Seigneur Jésus! (Apocalypse 22.20)

Qu’est-ce qui a amené une telle transformation? Pourquoi certains n’ont-ils plus 
peur de se tenir devant le Juge de la terre? Pourquoi sont-ils si enthousiastes à 
l’idée de voir le Roi face à face?

C’est parce qu’ils croient à Son histoire et à Son message. 

Le prophète Esaïe a écrit :

Qui a cru à ce qui nous était annoncé?… Nous étions tous errants comme 
des brebis, chacun suivait sa propre voie; et l’Eternel a fait retomber sur 
lui l’iniquité de nous tous. (Esaïe 53.1, 6 NEG) 

Esaïe a résumé l’histoire et le message du Roi en trois affirmations :

1. Nous avons un problème.

      Nous étions tous errants… chacun suivait sa propre voie…

2. Dieu a la solution.

      L’Eternel a fait retomber sur [Son Fils] l’iniquité de nous tous.

3. Nous avons un choix. 

      Qui a cru…?

Crois-tu ce que dit le Roi?

Nous acceptons le témoignage des hommes; or, le témoignage de Dieu 
a bien plus de poids, et il s’agit du témoignage qu’il a rendu au sujet de 
son Fils… 

… celui qui ne croit pas en Dieu fait de lui un menteur, puisqu’il ne 
croit pas au témoignage que Dieu a rendu au sujet de son Fils. Voici ce 
témoignage : Dieu nous a donné la vie éternelle et cette vie nous est 
accordée en son Fils. Celui qui a le Fils a cette vie; celui qui n’a pas le Fils 
de Dieu n’a pas la vie. 

Je vous ai écrit cela afin que vous sachiez que vous avez la vie éternelle, 
vous qui croyez au nom du Fils de Dieu. (1 Jean 5.9-13)

Oui, tu peux le savoir. Le Roi ne te laisse pas dans l’incertitude. 

As-tu tourné le dos à la religion humaine et cru au témoignage de Dieu?  
Si oui, alors tu passeras l’éternité avec le Roi…

… heureux pour toute l’éternité.



160

C omme nous lisons au début de Son livre, le Roi de l’univers a créé 
 l’homme à Son image et à Sa ressemblance. Il a fait les humains pour Sa 

gloire. Les humains allaient être Son trésor particulier, Ses amis proches et les 
saints citoyens de Son royaume de lumière. Mais d’abord il devait y avoir une 
période de mise à l’épreuve.

Le Seigneur a donné à Adam un petit test qui avait de grandes conséquences. Dieu 
lui a dit qu’il était libre de manger de tous les fruits du jardin à l’exception d’un seul. 
Qu’est-ce que Dieu a dit qu’il arriverait à Adam s’il désobéissait à cette seule règle?

Est-ce que Dieu a dit à Adam qu’il devrait réciter des 
prières, jeûner et faire assez de bonnes œuvres pour 
contrebalancer ses mauvaises œuvres? Non! Dieu a dit : 
« Le jour où tu en mangeras, tu mourras certainement. » 
(Genèse 2.17 NEG)

Nous savons ce qui est arrivé. L’homme a choisi de désobéir à son Roi-Créateur. Adam 
et Eve ont péché. Mais sont-ils morts le jour même? Non. Alors qu’est-ce que Dieu 
voulait dire lorsqu’Il a dit : « Le jour où tu en mangeras, tu mourras certainement »? 

Selon les Ecritures, qu’est-ce que la mort signifie?

Regarde l’image. Qu’est-ce qui arrive à la branche? Que lui 
arrivera-t-il après qu’elle est séparée de l’arbre? Sera-t-elle 
vivante? Ou morte? 

La branche a peut-être toujours l’air vivante, mais elle sera 
morte parce qu’elle a été séparée de sa source de vie. 

La mort signifie la séparation. Voilà ce qui est une 
mauvaise nouvelle. 

Lorsque Adam et Eve ont choisi de suivre leur propre 
chemin au lieu de suivre celui de Dieu, ils ont perdu leur 

lien avec Dieu, comme une branche coupée de l’arbre. Leur relation avec 
Dieu était morte. Ils ne voulaient plus être en Sa compagnie. Ils ont essayé de 
se cacher. Adam et Eve étaient morts spirituellement.

En réalité, ce sont vos torts qui dressent une barrière entre vous et votre 
Dieu; ce sont vos propres fautes qui le poussent à tourner la tête pour 
ne pas vous écouter. (Esaïe 59.2) 

Adam et Eve ont aussi commencé à mourir physiquement. 
Tout comme les feuilles d’une branche séparée de l’arbre 
ne se dessèchent pas immédiatement, ainsi leur corps n’est 
pas retourné en poussière le jour où ils ont péché. Mais le 
processus de vieillissement avait commencé. La mort était 
un ennemi auquel ils n’échapperaient pas. 

Mais la mauvaise nouvelle s’aggrave. A moins que Dieu ne 
les secoure, Adam et Eve allaient faire face à une séparation 
éternelle d’avec Dieu dans « le feu éternel qui a été préparé 
pour le diable et ses anges » (Matthieu 25.41). 

Le message de l’histoire • 2
La mauvaise nouvelle
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C ertains se moquent de l’idée de l’enfer, un lac de feu où des âmes 
 contaminées par le péché seront confinées pour l’éternité. Mais est-il sage 

de se moquer de ce que nous ne comprenons pas? En 
tant qu’humains, nous ne pouvons pas saisir pleinement 
l’idée de l’éternité. Elle appartient à une autre dimension8. 
Les gens se sont aussi moqués du prophète Noé lorsqu’il 
construisait l’arche et les avertissait du déluge à venir, 
mais une fois la porte de l’arche fermée et le déluge 
venu, ils ont compris la vérité dont ils s’étaient moqués. 
De même, au moment où les gens entreront en enfer, ils 
en comprendront la logique solennelle de son existence.

Ils subiront comme châtiment une ruine éternelle, loin de la présence 
du Seigneur et loin de sa puissance glorieuse… (2 Thessaloniciens 1.9) 

Le Roi ne permettra pas au péché de polluer à toujours Son univers. 

Le péché est la force la plus destructrice et la plus lourde de conséquences 
sur notre planète. Le péché est la cause de tout ce qui est mal. 

Comme une maladie contagieuse, le péché d’Adam 
nous a tous infectés. De même que les tiges et les 
feuilles sur une branche brisée sont mortes, de même 
chacun de nous est affecté par le péché d’Adam. Nous 
faisons tous partie de la « branche » d’Adam. 

Le péché est entré dans le monde à cause d’un seul homme, Adam, et 
le péché a amené la mort. Et ainsi, la mort a atteint tous les hommes 
parce que tous ont péché. (Romans 5.12) 

Du temps de Moïse, les gens avaient la même idée 
erronée qu’ont les gens d’aujourd’hui. Ils espéraient 
que s’ils faisaient plus de bien que de mal, Dieu leur 
ferait miséricorde au jour du jugement. Pour corriger 
leur pensée erronée, Dieu était descendu sur le mont 

Sinaï au milieu d’un feu ardent pour donner au peuple dix commandements 
à observer. Quiconque n’observait pas parfaitement chacune des dix règles 
était déclaré coupable et digne de mort.

Les dix commandements sont comme un miroir. Si ton 
visage est sale, un miroir t’aide à voir la saleté, mais il ne 
peut l’enlever. De même, les commandements n’ont pas été 
donnés pour nous rendre justes devant Dieu. Au contraire, 
ils nous montrent que nous sommes des pécheurs 
coupables devant un Dieu saint. Nous sommes indignes 
de vivre dans Son royaume de justice. Nous sommes des 
pécheurs impuissants ayant besoin d’un Sauveur parfait. 

… tous ont péché et sont privés de la présence glorieuse de Dieu.
(Romains 3.23)

La mauvaise nouvelle, c’est que nous n’atteignons pas le niveau de la mesure 
parfaite que Dieu exige. La bonne nouvelle, c’est qu’une personne dans 
l’Histoire y est parvenue. 

Son nom est Jésus.

6. You shall not murder.
  7. You shall not  

commit adultery.
  8. You shall not steal.
 9. You shall not give  

false testimony  
against your  
neighbor. 

  10. You shall not covet  
your neighbor’s wife 
… or anything  
that belongs to  
your neighbor.

1. You shall have no  
other gods 
before me.

2. You shall not make for 
yourself an idol… 
for I am the LORD 
your God. 

3. You shall not misuse  
the name of the  
LORD your God.

4. Remember the 
Sabbath day by 
keeping it holy.

5. Honor your father  
and your mother.
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Le message de l’histoire • 3
La Bonne Nouvelle

Le Seigneur est parfait en justice et en miséricorde. La justice signifie 
 que la pleine punition qu’impose la loi pour mon péché a été subie. La 

miséricorde signifie que cette punition n’a pas été subie par moi.

Comment est-ce que Dieu pouvait punir notre péché sans nous punir? 

La réponse se trouve dans le Seigneur Jésus-Christ, qui est venu à notre secours. 

Du temps de l’Ancien Testament, avant la venue de Jésus, Dieu 
avait instauré la loi de l’offrande pour le péché pour secourir les 
pécheurs de la loi du péché et de la mort. Dieu a accepté le sang 
d’animaux innocents en paiement pour le péché. Voilà comment 
Il punissait le péché sans punir le pécheur. 

Mais est-ce qu’un agneau est un échange valable pour un homme? Non. Le 
sang animal ne pouvait que représenter ce que la justice exigeait réellement. 

Quel genre de sang pouvait payer en totalité la dette de péché du monde? 
Seul le sang d’un Homme infini et parfait. La Parole (le Créateur Lui-même) 
est devenue cet Homme. 

Au commencement était la Parole… la Parole a 
été faite chair, et elle a habité parmi nous, pleine 
de grâce et de vérité; et nous avons contemplé sa 
gloire, une gloire comme la gloire du Fils unique 
venu du Père. (Jean 1.1, 14 NEG) 

Le sang des agneaux ne pouvait que couvrir le 
péché. Jésus est « l’Agneau de Dieu, qui ôte le péché 
du monde » (Jean 1.29 NEG). 

Te souviens-tu d’Abel? Dieu a placé les péchés d’Abel 
sur l’agneau. L’agneau a porté temporairement le 
péché d’Abel. Jésus a porté notre péché de façon 
permanente. Dieu a mis tous nos péchés sur Lui. 

L’agneau qui a été tué et brûlé en cendres à la place 
d’Abel était une image de Jésus qui a payé la pleine 
punition que méritaient nos péchés. C’est pourquoi, 
juste avant de mourir, Jésus a poussé ce cri de 
victoire : « Tout est accompli. » (Jean 19.30 NEG) 

La justice est satisfaite. La miséricorde est offerte. 

C’est par elle [la Bonne Nouvelle] que vous êtes sauvés, si vous la retenez 
telle que je vous l’ai annoncée… le Christ est mort pour nos péchés, comme 
l’avaient annoncé les Ecritures; il a été mis au tombeau et il est revenu à la vie 
le troisième jour, comme l’avaient annoncé les Ecritures… (1 Corinthiens 15.2-4)



163

Pense à Abraham et à son fils. Pourquoi est-ce que Dieu les a envoyés sur 
une montagne particulière lointaine pour offrir le sacrifice? 

Dieu marquait l’endroit où Son propre Fils allait 
mourir pour les péchés du monde. 

Pourquoi Abraham avait-il nommé la montagne : 
« l’Eternel pourvoira »? Parce que c’était sur cette 
montagne que Dieu fournirait le sacrifice définitif. 

Qu’est-ce que Dieu a fourni au fils d’Abraham? Un 
bélier. Qu’est-ce que Dieu t’a fourni pour t’épargner 
du jugement? Jésus, l’Agneau de Dieu. 

Crains-tu la mort et le jugement? Si tu mets ta pleine 
confiance en Jésus comme ton Sauveur, tu n’as pas à 
craindre, car Dieu a reçu de Jésus le plein paiement 
pour tes péchés et Il L’a ressuscité des morts. 

A présent, pense à Adam et Eve. 

Leur péché et leur honte les ont amenés à se couvrir de feuilles de figuier et 
à vouloir se cacher de Dieu. Dans Sa justice et Sa miséricorde, Dieu a exposé 
leur péché et les a vêtus de peaux d’animaux sacrifiés. 

Le sang versé des animaux illustrait ce qui était nécessaire pour couvrir leur 
péché, et les peaux d’animaux illustraient ce qui était nécessaire pour couvrir 
leur honte. 

Nous partageons tous le péché et la honte de nos ancêtres. Nous n’atteignons 
pas la mesure de justice de Dieu. Nous ne sommes pas dignes de vivre avec 
Lui. La bonne nouvelle c’est que, sur la croix, Jésus-Christ a pris notre péché et 
notre honte sur Lui. Pendant ces heures de ténèbres, Il a connu la séparation 
de Dieu que nous méritons. Puis Il est mort. Mais puisqu’Il était sans péché, le 
tombeau n’a pas pu Le retenir. 

Puisque Jésus est mort et ressuscité, Dieu offre de te purifier et de te revêtir, 
d’échanger tes péchés contre Sa justice.

Nous sommes tous comme des impurs, et toute 
notre justice est comme un vêtement souillé… 
(Esaïe 64.5 NEG)

… tout mon être tresaillira d’allégresse à cause 
de mon Dieu, car il m’a habillé avec les vêtements 
du salut, il m’a couvert du manteau de la justice. 
(Esaïe 61.10 S21)

Celui qui n’a point connu le péché, il l’a fait devenir 
péché pour nous, afin que nous devenions en lui 
justice de Dieu. (2 Corinthiens 5.21 NEG) 

 
Au jour du jugement, te tiendras-tu devant Dieu vêtu des haillons de tes 
propres efforts religieux?

Ou te tiendras-tu devant Lui revêtu de la pure justice de Christ?
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imagine-toi en train de marcher seul dans une forêt. Qu’est-ce que tu 
préférerais rencontrer, un agneau ou un lion? 

Lors de Sa première venue sur la Terre, le Roi de gloire 
a été appelé l’Agneau. Il est venu en toute humilité 
pour sauver des pécheurs. Quand le Roi reviendra sur 
la Terre, on l’appellera le Lion. Il viendra avec majesté 
pour juger les pécheurs qui ne se sont pas repentis.

Lorsque Jésus reviendra, est-ce que tu te réjouiras dans la présence de ton 
Roi-Sauveur ou est-ce que tu trembleras devant ton Roi-Juge? Tout dépend 
de ce que tu feras du message de Dieu. 

Quand Jésus a commencé à enseigner de lieu en lieu, certaines de ses 
premières paroles étaient :

Repentez-vous, et croyez à la bonne nouvelle. (Marc 1.15 NEG)

« Se repentir » signifie changer de pensée concernant ce en quoi tu te confies 
pour avoir le droit de vivre dans le royaume de Dieu. Cela veut dire d’arrêter 
de te confier en ta propre voie et de commencer à faire confiance à la voie de 
Dieu et de la suivre.

« Croire en la bonne nouvelle » signifie mettre ta foi dans le Sauveur qui est 
mort pour tes péchés et qui est ressuscité pour te donner une nouvelle vie. 
Mais que veut dire mettre ta foi en quelqu’un?

Permets-moi de l’illustrer par une histoire dont j’ai été témoin en Afrique de 
l’Ouest. C’est l’histoire de deux femmes, Fatu et Bintu. 

Les deux femmes avaient une infection aux yeux. Fatu est allée à l’hôpital. Le 
docteur lui a donné des gouttes antibiotiques. Ses yeux ont guéri. Bintu est 
allée voir un guérisseur traditionnel. Il a frotté ses yeux avec une potion. Ses 
yeux sont devenus blancs et elle a perdu la vue. 

Fatu et Bintu avaient toutes les deux la foi. Chacune a agi selon sa foi en allant 
vers celui auquel elle faisait confiance. Mais comme le résultat fut différent.

Pour ce qui est de l’éternité, chacun fait confiance à quelque chose ou à 
quelqu’un. Beaucoup mettent leur espoir dans la religion de leurs parents. 
Certains sont d’accord avec ceux qui disent que la vie se termine à la tombe. 
D’autres inventent leurs propres idées sur la vie, la mort et l’éternité. En bout 
de ligne, une seule question comptera : as-tu choisi la vérité? 

En ce qui me concerne, j’ai fait mon choix. Je fais confiance au Roi, qui a dit : 

Quiconque appartient à la vérité écoute ce que je dis. (Jean 18.37) 

Il est Celui avec qui je veux vivre pour toujours. Il est Celui « qui m’a aimé et a 
donné sa vie pour moi. » (Galates 2.20) 

Il n’est pas simplement un roi. Il est mon Roi! 

Le message de l’histoire • 4
Ta décision face à l’offre du Roi
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Le premier homme a été créé pour refléter l’image 
de Dieu. Cette image a été gâchée par le péché. 

Jésus-Christ, « l’image visible du Dieu invisible » 
(Colossiens 1.15), est venu te donner une nouvelle vie et 
restaurer l’image de Dieu en toi. 

Si tu as mis ta foi en Jésus-Christ, le Roi de gloire, alors, aux yeux de Dieu, tu n’es 
plus en Adam. Tu es en Christ. Tu es un citoyen privilégié et un enfant bien-aimé de 
Dieu. Tu es le trésor de Dieu, qu’Il a racheté au moyen du sang de Son propre Fils. 

En tant que membre nouveau-né de la famille de Dieu, tu peux maintenant appeler 
Dieu Père. Mais ce grand privilège s’accompagne d’une grande responsabilité.

Obéissez à Dieu et ne vous conformez pas aux désirs que vous aviez 
autrefois, quand vous étiez encore ignorants. Mais soyez saints dans 
toute votrev conduite, tout comme Dieu qui vous a appelés est saint. 
(1 Pierre 1.14-15)

En tant que disciple de Christ, tu es appelé à pardonner, à aimer et à prier 
pour tous, même tes ennemis. Jésus a dit : 

Si vous vous aimez les uns les autres, alors tous sauront que vous êtes 
mes disciples. (Jean 13.35)

Si tu te soumets à Lui, l’Esprit du Seigneur Jésus, qui est venu dans ton cœur 
quand tu as cru à l’Evangile, t’aidera à surmonter le péché et à refléter Son 
saint caractère. 

Mais ce que l’Esprit Saint produit, c’est l’amour, la joie, la paix, la 
patience, la bienveillance, la bonté, la fidélité, la douceur et la maîtrise 
de soi. (Galates 5.22-23) 

En tant qu’enfant du Roi, tu as un nouveau but dans la vie, celui de L’honorer. 
Tu es Son ambassadeur dans un monde perdu. Représente-Le bien. Un 
jour, tu Le verras face à face, et alors tu seras « semblable à Lui » (1 Jean 3.2). En 
attendant ce jour, parle-Lui à tout moment. Loue-Le en toutes circonstances. 
Adore-Le et sers-Le avec d’autres qui L’aiment et qui aiment Sa Parole. Etudie 
les Ecritures chaque jour (en commençant par Luc, Jean, Actes et Romains). 
Le Saint-Esprit est ton Enseignant. La Bible est ta nourriture spirituelle et ton 
arme contre Satan, qui ne veut pas que tu penses, parles et agisses comme 
Jésus. Plus tu méditeras les Ecritures, plus fort tu deviendras spirituellement. 

J’aime beaucoup cette image tirée des psaumes :

Comme une biche soupire après l’eau du ruisseau, moi 
aussi, je soupire après toi, ô Dieu. (Psaume 42.2)

Peux-tu en dire autant?

A toi de choisir.

Paul D. Bramsen
resources@rockintl.org
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Car c’est par la grâce de Dieu que vous 
avez été sauvés, au moyen de la foi. Ce 

salut ne vient pas de vous, il est un don de 
Dieu; il n’est pas le résultat de vos efforts, 

et ainsi personne ne peut se vanter. En 
effet, c’est Dieu qui nous a formés; il nous a 
créés, dans notre union avec Jésus-Christ, 
pour que nous menions une vie riche en 
actions bonnes, celles qu’il a préparées 
d’avance afin que nous les pratiquions. 

Ainsi, nous avons été rendus justes devant 
Dieu à cause de notre foi et nous sommes 

maintenant en paix avec lui par notre 
Seigneur Jésus-Christ. Par Jésus nous 

avons pu, par la foi, avoir accès à la grâce 
de Dieu en laquelle nous demeurons 

fermement. Et ce qui nous réjouit c’est 
l’espoir d’avoir part à la gloire de Dieu.

— TiRé du nouveau TesTamenT  
(ephésiens 2.8-10; Romains 5.1-2)

Supplément
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Cette liste contient une ou deux questions pour chacune des 70 scènes. 
 Les réponses se trouvent dans le texte de chaque scène 

correspondante. N’hésite pas à reproduire ces pages pour des études en 
groupe. Pour plus d’information : www.one-god-one-message.com

Numéro de la scène  •  question(s)

1 • Le Roi de gloire allait prendre des milliers d’années pour réaliser Ses 
plans. Qu’est-ce que cela t’apprend au sujet du Roi?

2 • Nomme les deux parties principales de la Bible. Comment sont-elles 
différentes?

3 • Crois-tu les premières paroles de l’Ecriture (Genèse 1.1)? Pourquoi ou 
pourquoi pas?

4 • Même lorsque Dieu seul existait, Il n’était jamais seul. Que comprends-tu 
de cette affirmation?

5 • Qu’est-ce que nous apprenons au sujet de Dieu en considérant tout ce 
qu’Il a créé?

6 • Nomme quelques différences entre les humains et les animaux.

7 • Pourquoi Dieu n’a-t-Il pas demandé à Adam s’il voulait vivre en Eden?

8 • Qu’est-ce que c’est le péché? Qu’est-ce que Dieu a dit serait la conséquence 
si Adam désobéissait au commandement de Dieu? Quel est un autre mot pour 
la mort?

9 • Comme Adam, Eve a été créée à l’image de Dieu. Qu’est-ce que cela signifie?

10 • Quel est l’attrait le plus fascinant au ciel?

11 • Comment le péché est-il entré dans l’univers?

12 • Qu’est-ce que le Seigneur a dit serait la conséquence si l’homme 
mangeait du fruit de l’arbre de la connaissance du bien et du mal? Qu’est-ce 
que Satan a dit qu’il arriverait?

13 • Comment est-ce que le péché est entré dans la famille humaine?

14 • Quelle a été la première conséquence du péché? De quelle manière 
est-ce que la honte a remplacé l’honneur à la suite du péché d’Adam et Eve?

15 • De quelle manière est-ce qu’Adam et Eve sont morts le jour même où 
ils ont péché? En quoi ressemblaient-ils à une branche brisée? (Voir aussi la 
page 160.)

16 • Nomme quelques manières dont la malédiction du péché a gâché la 
création originale.

17 • Pourquoi penses-tu que le plan secret de Dieu incluait un Sauveur qui 
serait la Postérité de la femme (ayant une mère humaine, mais pas de père 
humain)?

Le Roi de Gloire 
Questions de révision • Partie 1 • Ancien Testament
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18 • Qu’est-ce que Dieu a fait pour couvrir le péché et la honte d’Adam et 
Eve? Comment leur a-t-Il montré qu’Il est un Dieu de justice, de miséricorde 
et de grâce? 

19 • Pourquoi est-ce que Dieu a chassé Adam et Eve du jardin d’Eden?

20 • Comment est-ce que le péché d’Adam et Eve a affecté leurs enfants? 
Comment nous affecte-il, nous et notre famille? (Voir aussi la page 161.)

21 • Dieu accepterait la mort de quel genre d’agneau à la place du pécheur?

22 • Que signifie expiation? Pourquoi est-ce que Dieu exigeait une mort comme 
paiement?

23 • Qu’est-ce que Dieu a fait avec le péché d’Abel? Qu’est-ce qui n’allait pas 
avec l’offrande de Caïn?

24 • Que signifie « se repentir »? Qu’est-ce que Dieu voulait que Caïn fasse? 
Qu’est-ce que Caïn a fait?

25 • Que nous apprend le déluge mondial du temps de Noé au sujet de la 
patience de Dieu et de Son jugement?

26 • Quelle a été la première chose que Noé et sa famille ont faite après qu’ils 
sont sortis de l’arche?

27 • De quelle manière est-ce que la tour de Babel illustre la fausse religion?

28 • Quelles sont les deux grandes promesses que le Seigneur a faites à 
Abraham s’il faisait confiance au Seigneur et Le suivait?

29 • Pourquoi est-ce que Dieu a pardonné Abraham et Sara et les a déclarés 
justes?

30 • Quelle question est-ce que le fils d’Abraham a posée à son père alors qu’ils 
montaient la montagne du sacrifice?

31 • Dieu avait promis de faire d’Isaac le père d’une nouvelle nation. 
Puisqu’Abraham savait que Dieu ne peut mentir, qu’a-t-Il pensé que Dieu ferait 
après le sacrifice d’Isaac sur l’autel?

32 • Pourquoi est-ce qu’Abraham a nommé la montagne l’Eternel pourvoira? 
Est-ce que l’agneau est mort à la place du fils d’Abraham ce jour-là?

33 • Comment est-ce que le Seigneur a accompli les deux grandes promesses 
qu’Il avait faites à Abraham?

34 • Si nous faisons tous nos efforts pour obéir aux commandements de Dieu, 
pouvons-nous être assez bons pour mériter de vivre en compagnie de Dieu au ciel? 
Comment les dix commandements sont-ils comme un miroir? De quelle manière 
les commandements nous montrent-ils que nous avons besoin d’un Sauveur?

35 • Pourquoi est-ce que des sacrifices animaux ne pouvaient pas enlever la 
dette de péché du monde?

36 • Choisis une prophétie du rouleau et montre en quoi elle faisait référence au 
Sauveur.
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37 • Pourquoi est-ce que Dieu a utilisé quatre personnes, plutôt qu’une, 
pour écrire le récit de l’Evangile au sujet de Jésus?

38 • Pourquoi est-ce que l’ange Gabriel a appelé Jésus le Fils de Dieu?

39 • Que signifie le nom Jésus?

40 • Quelle partie du récit de la naissance de Jésus est-ce que tu aimes le plus?

41 • L’ange a dit aux bergers : « Il vous est né un Sauveur, qui est le Christ, 
le Seigneur ». Pourquoi les bergers auraient-ils été enthousiastes en 
entendant cette nouvelle?

42 • Etait-il juste pour les mages d’adorer l’enfant Jésus? Pourquoi ou 
pourquoi pas?

43 • De quelle manière est-ce que Jésus était différent d’autres enfants?

44 • En quoi le message du prophète Jean était-il différent du message de 
tous les prophètes précédents? Pourquoi penses-tu que Jean a dit au sujet 
de Jésus : « Voici l’Agneau de Dieu qui ôte le péché du monde »?

45 • Regarde à nouveau cette scène et mentionne quelque chose que 
l’Ecriture t’apprend au sujet de l’Esprit de Dieu, du Fils de Dieu et du Père au 
ciel.

46 • Pourquoi est-ce que Satan a essayé d’amener Jésus à pécher?

47 • Après avoir lu une portion des écrits du prophète Esaïe, Jésus a dit :  
« … Ce passage de l’Ecriture est réalisé, aujourd’hui, pour vous qui m’écoutez ».  
Pourquoi penses-tu que cela a provoqué la colère des voisins de Jésus?

48 • En quoi est-ce que Jésus était le Bras de Dieu sur Terre? Pourquoi est-ce 
que les démons avaient peur de Jésus?

49 • Après que Jésus a commandé à la tempête de se calmer, les disciples 
ont dit : « Quel est donc celui-ci, à qui obéissent même le vent et la mer? »  
Et toi, qui penses-tu que Jésus est?

50 • Pourquoi est-ce que les chefs religieux ont accusé Jésus de blasphème?

51 • Jésus a dit : « Je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi vivra, 
quand même il serait mort ». Comment savons-nous qu’Il disait la vérité?

52 • Qu’est-ce que Jésus a dit à ceux qui sont revenus le lendemain pour 
chercher encore de la nourriture?

53 • Considère à nouveau cette scène et mentionne quelque chose qui t’a 
surpris dans ce que Jésus a dit.

Le Roi de Gloire 
Questions de révision • Partie 2 • Nouveau Testament
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54 • Les prophètes ont appelé le Messie « le soleil de justice ». Jésus s’est 
appelé Lui-même « la lumière du monde ». En quoi est-ce que Jésus le 
Messie est différent des autres prophètes? 

55 • Selon les disciples, qu’est-ce que le Messie devait faire? Qu’est-ce que le 
Messie est venu faire?

56 • Pourquoi est-ce que le Seigneur Jésus est entré dans Jérusalem monté 
sur un humble ânon plutôt que sur un fougueux cheval de guerre?

57 • Pourquoi est-ce que les chefs religieux n’ont pas réussi à piéger Jésus à 
dire quelque chose de mal?

58 • Pourquoi est-ce que le grand-prêtre et les chefs des Juifs ont dit que 
Jésus devait être mis à mort?

59 • Pourquoi est-ce que Pilate a condamné Jésus à mort?

60 • Les soldats ont enfoncé une couronne d’épines sur la tête de Jésus.  
Qu’ est-ce que les épines nous rappellent?

61 • En quoi est-ce que les prophéties données par Abraham se sont 
réalisées en Jésus? Quelle est ta valeur aux yeux de Dieu?

62 • Deux malfaiteurs ont été crucifiés aux côtés de Jésus. Aujourd’hui, 
l’un est en enfer (à jamais séparé du Seigneur) et l’autre est au ciel (pour 
toujours avec le Seigneur). Qu’est-ce qui a fait la différence?

63 • Lorsque le Seigneur Jésus était suspendu sur la croix dans l’obscurité, 
qu’est-ce que le Père céleste a placé sur Lui? Pourquoi est-ce que Jésus a dit : 
« Tout est accompli! »? Pourquoi est-ce que Dieu a déchiré le rideau du temple?

64 • Est-ce que les disciples se sont souvenus de la promesse que Jésus 
avait faite de revenir à la vie? Est-ce que les méchants chefs religieux se sont 
souvenus de Sa promesse?

65 • Qu’est-ce que les femmes ont trouvé lorsqu’elles sont arrivées au 
tombeau le dimanche matin? Qu’est-ce que les chefs religieux ont fait au 
sujet du tombeau vide? Pourquoi est-ce que je n’ai pas besoin de craindre 
la mort si je fais entière confiance à Jésus, l’Agneau de Dieu qui est mort 
pour mes péchés et qui est revenu à la vie?

66 • Pourquoi est-ce que le Seigneur Jésus a dit aux deux disciples sur le 
chemin d’Emmaüs qu’ils étaient sans intelligence?

67 • Quand le Sauveur ressuscité est apparu dans la pièce, Thomas lui a 
dit : « Mon Seigneur et mon Dieu! » Est-ce que Thomas avait raison ou tort 
d’appeler Jésus son Seigneur et son Dieu? Pourquoi?

68 • Qu’est-ce que Jésus a dit aux disciples de faire après Son retour au ciel?

69 • Qui est le Roi de gloire? Que penses-tu de Lui?

70 • Quand le Roi reviendra, seras-tu heureux ou terrifié? Pourquoi?
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Préface : 1 Le livre Alice au pays des merveilles a été traduit en près de 200 langues, mais la 
Sainte Bible l’a été, en tout ou en partie, en plus de 2500 langues.
2 Les faits rapportés par la Bible sont confirmés par l’archéologie, l’histoire séculière, 
l’accomplissement des prophéties et la cohérence parfaite d’une histoire complexe écrite sur 
une période de deux millénaires.

Scène 2 : 3 Le Roi n’est pas seulement le Créateur et Celui qui soutient l’univers, Il est aussi 
l’Auteur et le Gardien de Son livre. Les manuscrits de la mer Morte confirment que les Ecritures 
de l’Ancien Testament d’aujourd’hui sont les mêmes Ecritures qui existaient avant la venue 
de Christ. Les Ecritures du Nouveau Testament sont attestées par des milliers de manuscrits, 
beaucoup datant des premiers siècles après Christ. L’affirmation très répandue selon laquelle 
les textes originaux ont été falsifiés et corrompus par les hommes est sans fondement. Voir 
Un Seul Dieu – Un Seul Message, chapitre 3. www.one-god-one-message.com

Scène 5 : 4 Pour étudier plus en profondeur les attributs de Dieu tel qu’Il S’est révélé dans les 
six jours de la création, voir Un Seul Dieu – Un Seul Message, chapitre 8.

Scène 6 : 5 Puisque Dieu est UN, pourquoi dit-Il : « FAISONS l’homme à NOTRE image… »? La 
réponse se trouve dans Son unité complexe. Dans les Ecritures, le mot hébreu pour « Dieu » 
est Elohim, qui est un nom pluriel. Le mot pour « un » dans l’expression « Dieu est un », est 
echad, ce qui peut désigner une unité composite. Dans l’éternité, avant de créer les anges et 
les hommes, Dieu jouissait de Sa propre compagnie, avec Sa Parole/le Fils et Son Saint-Esprit. 
« … la grandeur de Dieu dépasse ce que nous pouvons connaître. » (le prophète Job 36.26 S21).

Scène 7 : 6 Les éléments chimiques qui composent le corps humain se retrouvent tous dans 
la poussière de la terre. Ce fait n’a été reconnu par la science que récemment. Tandis que la 
plupart des scientifiques fondent leurs connaissances sur l’observation et la théorie (les idées 
de l’homme), la connaissance de ceux qui croient en la Bible se fonde sur l’observation et la 
révélation (la Parole de Dieu).

Scène 11 : 7 Pour plus d’information sur l’origine de Satan, voir Un Seul Dieu – Un Seul Message, 
chapitre 11.

Scène 16 : 8 Si le lac de feu, le lieu de châtiment éternel, nous semble injuste ou déraisonnable, 
peut-être n’avons-nous pas compris la sainteté absolue de Dieu, la nature éternelle de 
l’homme, la gravité du péché et le concept de l’éternité. L’idée même de l’éternité dépasse 
entièrement nos facultés mentales, puisque le temps est notre cadre de référence. L’éternité 
est en dehors du temps. Le Dieu qui a créé le temps n’est pas limité par lui (2 Pierre 3.8-9). 
L’éternité ne se compose pas d’années. Pense plutôt à un présent éternel. Le moment où les 
pécheurs entreront dans ce lieu d’où l’on ne peut s’échapper, ils en comprendront la logique 
solennelle de son existence.

Scène 17 : 9 Racheter (ou payer une rançon) signifie payer le prix exigé pour posséder quelque 
chose à nouveau. Au chapitre 18 d’Un Seul Dieu – Un Seul Message, l’auteur illustre ce concept 
avec une histoire de son enfance :
Durant mon enfance en Californie aux Etats-Unis, je possédais une petite chienne. Je la 
nourrissais, en prenais soin et jouais avec elle. Elle me suivait partout et devenait tout excitée 
lorsque je rentrais de l’école. Mais elle avait un défaut. Elle s’égarait parfois dans le voisinage, 
mais elle revenait toujours, jusqu’à un certain jour.
Je suis rentré de l’école, et ma chienne n’était pas là pour m’accueillir. Lorsqu’est arrivée l’heure 
d’aller au lit, elle était toujours introuvable. Le lendemain, mon père a suggéré que j’appelle le 
refuge local pour animaux où étaient gardés les chiens et les chats errants pendant un temps 
déterminé. Les animaux non réclamés étaient euthanasiés. 

Le Roi de Gloire 
Notes
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J’ai appelé le refuge. En effet, ils avaient une petite chienne qui correspondait à ma description 
d’elle. Le préposé au ramassage de chiens l’avait attrapée. Ma chienne ne pouvait rien faire 
pour se sauver. Si personne ne venait à sa rescousse, elle allait être mise à mort. 
Je me suis rendu au refuge. J’allais récupérer ma chienne! Mais, le fonctionnaire au bureau 
d’accueil m’a dit que je devais payer une amende si je voulais la récupérer. Il était interdit de 
laisser un chien errer dans les rues. 
J’ai payé la prix exigé, et ma chienne m’a été remise. Comme elle était contente de sortir de 
cette cage affreuse et d’être de nouveau avec celui qui prenait soin d’elle! Elle avait été rachetée. 
Cet épisode de mon enfance où j’ai racheté ma chienne nous donne une petite idée de notre 
propre situation. En tant que pécheurs rebelles et condamnés, nous n’avons aucune manière 
de nous sauver nous-mêmes de la pénalité qu’impose notre péché, de la loi du péché et de 
la mort. 
Nous avons besoin d’un Sauveur qui peut payer le prix de rançon.

Scène 23 : 10 Il est possible que Dieu ait montré Son approbation du sacrifice d’Abel en faisant 
ce qu’Il l’a fait du temps des prophètes Moïse, Salomon et Elie : « Le feu sortit de devant 
l’Eternel, et consuma sur l’autel l’holocauste et les graisses. » (Lévitique 9.24; 2 Chroniques 7.1; 
1 Rois 18.38 NEG)

Scènes 30 et 61 : 11 Moria signifie Choisi du Seigneur. Il s’agit de la région où Jérusalem fut 
construite plus tard. Aujourd’hui, le mont Moria est le site où le temple de Salomon se tenait 
autrefois (2 Chroniques 3.1). Non loin, sur la même chaîne de montagnes, se trouve l’endroit 
appelé « Le Crâne ». (Luc 23.33)

Scène 36 : 12 L’accomplissement des prophéties qu’elle renferme est ce qui distingue la Bible 
de tous les autres livres du monde. Les prédictions des prophètes d’évènements futurs, suivies 
de leur accomplissement dans l’Histoire, est une manière par laquelle Dieu a validé Son 
message. Seul Dieu peut dire : « Dès le début, j’ai annoncé mon but. Longtemps à l’avance, j’ai 
prédit ce qui n’a pas encore eu lieu… » (Esaïe 46.10). Jésus le Messie a dit : « Je vous le dis déjà 
maintenant, avant que la chose arrive, afin que lorsqu’elle arrivera vous croyiez que “je suis qui 
je suis” » (Jean 13.19). Voir Un Seul Dieu –  Un Seul Message, chapitre 5.

Scène 41 : 13 Christ est le mot grec traduisant le terme hébreu Messie, ce qui signifie Celui qui 
est choisi.
14 La datation des événements de l’Histoire est fondée sur l’année supposée de la naissance de 
Jésus. Par exemple, Abraham est né aux alentours de 2000 avant Jésus-Christ (avant que Jésus 
naisse). Le présent ouvrage, Le Roi de Gloire, a été rédigé en 2011 (plus de 2000 ans après la 
naissance de Christ). Certains utilisent l’expression « de l’Ere commune » ou « de notre ère » afin 
d’éviter de faire référence à Jésus en citant une date, mais le moment autour duquel s’articule 
la datation de l’Histoire reste le même : la naissance du Christ.

Scène 43 : 15 « N’est-ce pas lui le charpentier, le fils de Marie, et le frère de Jacques, de Joses, 
de Jude et de Simon? Et ses sœurs ne vivent-elles pas ici parmi nous? Et cela les empêchait de 
croire en lui » (Marc 6.3). Puisque Joseph n’était pas le père biologique de Jésus, Jésus n’avait 
des liens de parenté qu’avec Ses frères et Ses sœurs du côté de Sa mère. Jésus était le Fils de 
Dieu et le Fils de l’homme. Voir la note 19 (scène 52).

Scènes 43 et 58 : 16 Chaque année lors de la Pâque, les Juifs se rappellent un événement qui a 
eu lieu du temps de Moïse lorsqu’ils étaient esclaves en Egypte. Leurs ancêtres avaient tué des 
agneaux et mis leur sang sur les montants de leurs portes parce que Dieu avait dit : « … je verrai 
le sang et je passerai par-dessus vous » (Exode 12.13 S21). A minuit, le Seigneur a mis à mort 
le premier-né de chaque foyer où le sang d’un agneau ne se trouvait pas sur les montants de 
portes. Dieu a utilisé cet événement pour secourir Son peuple de 400 ans d’esclavage.

Scène 45 : 17 De ce côté-ci du ciel, nous ne comprendrons jamais complètement la tri-unité 
de Dieu. Après tout, Il est DIEU. Une chose que nous comprenons tous cependant, c’est 
l’idée qu’une chose peut être trois en une. Notre monde est rempli de tri-unités. Le TEMPS 
comprend le passé, le présent et le futur. L’ESPACE se définit en termes de longueur, de largeur 
et de hauteur. L’HOMME est à la fois esprit, âme et corps. L’ATOME est constitué d’électrons, de 
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protons et de neutrons. Notre SOLEIL est aussi une tri-unité. Nous appelons le corps céleste 
le soleil, sa lumière le soleil, sa chaleur le soleil, et pourtant le soleil est un. Il en est ainsi du 
Seigneur, qui est Père Eternel, Fils Eternel et Esprit-Saint Eternel. De même que la lumière et la 
chaleur proviennent du soleil, ainsi le Fils (la Parole) de Dieu et l’Esprit de Dieu procèdent de 
Dieu; cependant, le Seigneur est un. Voir aussi la scène 4 et la note n°5 de la scène 6. Pour plus 
de détails sur l’unité complexe de Dieu et la nature humaine et divine de Jésus, lire Un Seul 
Dieu –  Un Seul Message, chapitres 9 et 17. Encore mieux, lis l’Evangile selon Jean.

Scène 47 : 18 Messie signifie Celui qui est choisi ou, plus littéralement, l’Oint. Dans les temps 
anciens, en Orient, quand un nouveau roi montait sur le trône, un prêtre ou un prophète versait 
sur sa tête une huile particulière pour montrer que c’était lui le nouveau dirigeant du royaume. 
Jésus n’a pas été oint par un homme, mais par le Saint-Esprit Lui-même (voir la scène 45).

Scène 52 : 19 Jésus faisait souvent référence à Lui-même comme le Fils de l’homme. Il avait 
toujours été le Fils de Dieu, mais Il est devenu le Fils de l’homme. En tant que Fils de Dieu, Il 
est la Parole qui était avec Dieu au commencement (Jean 1.2; Genèse 1.3), mais en tant que 
Fils de l’homme, Il est la Parole qui est devenue chair, Celui qui fut choisi par Dieu pour être le 
Roi-Sauveur-Juge du monde (Jean 1.14; Daniel 7.13-14).

Scène 56 : 20 Les pharisiens formaient une secte juive particulièrement zélée. Certains d’entre 
eux priaient six fois par jour, jeûnaient trois mois par année et donnaient dix pour cent de 
leurs revenus aux pauvres (Luc 18.9-14). Mais tout cela n’était qu’un rituel vide de sens. Les 
pharisiens étaient religieux, mais ils ne connaissaient pas Dieu et ils ne L’aimaient pas.

Scène 68 : 21 Pour ceux qui croient au Seigneur Jésus-Christ, le baptême est la manière de 
déclarer leur choix de Le suivre. L’immersion dans l’eau n’enlève pas le péché. Il symbolise 
l’identification d’une personne avec Jésus dans Sa mort, Son enterrement et Sa résurrection. 
Le baptême d’eau illustre aussi la fin de la vie ancienne et le commencement d’une nouvelle 
vie en Christ.
22 Peu de jours après que le Fils de Dieu est monté au ciel, l’Esprit de Dieu est descendu pour 
vivre dans le cœur de chaque homme, femme et enfant qui croit à l’Evangile. Le livre des 
Actes dans le Nouveau Testament rapporte l’histoire excitante de la manière dont l’Esprit 
saint a donné aux disciples le pouvoir de refléter le caractère de Jésus et de faire connaître 
Son message aux nations. Le plan de salut de Dieu n’a pas changé. Si tu choisis de croire en 
Son message, le fait que tu es un pécheur séparé d’un Dieu saint, que tu es incapable de 
te sauver toi-même de la punition pour le péché, et que Jésus-Christ a pris ton châtiment 
sur la croix, a été enterré, puis ressuscité des morts, alors toi aussi, tu recevras le don du 
Saint-Esprit. Cela signifie que le Roi de l’univers en personne viendra habiter dans ton cœur. 
Il deviendra ton nouveau Maître, Père et Ami. L’Ecriture dit : « Vous aussi, quand vous avez 
écouté le message de la vérité, la Bonne Nouvelle qui vous a apporté le salut, vous avez cru 
au Christ; alors, Dieu a mis sa marque personnelle sur vous, en vous donnant le Saint-Esprit 
promis. Le Saint-Esprit nous garantit les biens que Dieu a réservés à son peuple; il nous assure 
que nous les posséderons quand notre délivrance sera complète. Louons donc la grandeur 
de Dieu! » (Ephésiens 1.13-14). Dieu est un grand Roi merveilleux et Il va avoir une grande et 
merveilleuse famille avec Lui pendant toute l’éternité. En feras-tu partie? 
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Un Seul Dieu – Un seul Message
Pour en apprendre davantage

C omme Le Roi de Gloire, Un Seul Dieu – 
Un Seul  Message te permet d’explorer 

les Ecritures des prophètes, mais de 
manière plus poussée puisqu’il compare le 
message de la Bible avec d’autres visions 
du monde. Des questions laissées sans 
réponse dans Le Roi de Gloire (faute de 
place et étant donné le jeune public visé) 
trouvent une réponse dans Un Seul Dieu – 
Un Seul Message.

Tandis que Le Roi de Gloire prend environ 
trois heures à lire à haute voix, Un Seul Dieu 
Un Seul Message prend une douzaine 
d’heures.

Tissant des expériences personnelles, 
des courriers électroniques émanant de 
sceptiques et un récapitulatif de l’histoire 

la plus racontée au monde sur un ton frais et vivant, ce livre fournit un 
cadre pour jeter un regard neuf sur les grandes questions de l’existence.

  • Auteur : P. D. Bramsen
• Illustrateur : D. C. Bramsen
• Editeur : ROCK International
• Plus de 30 illustrations
• Guide de discussion avec 150 questions
• 269 notes de fin
• Téléchargement gratuit en anglais, allemand, arabe, albanais, 
bengali, bosniaque, chinois, coréen, espagnol, français, indonésien, 
ourdou, persan, russe, somali, turc, etc. 

www.one-god-one-message.com 
 
« Ce livre est une mine de vérités; son style d’écriture est unique en son genre; il est rempli 
d’un intérêt certain pour l’homme. » 
    — William MacDonald, auteur du Commentaire Biblique du Disciple et de 80 autres ouvrages

 « Les extraits de courriels sont pour le lecteur la garantie que l’auteur n’élude pas les 
questions difficiles. » 
    — Vaughan, titulaire d’une prépa médecine, citoyen de la R.A.S.

 « Maintenant que j’ai lu ce livre, la logique biblique me semble parfaitement cohérente et tout 
s’imbrique parfaitement dans mon esprit. Cet ouvrage m’a insufflé un désir de lire la Bible. » 
    — Mohammed, correspondant du Moyen-Orient.
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Une présentation mot à mot du livre LE ROI DE GLOIRE.
Dans de nombreuses langues.

222 minutes. 

“Le film explique les choses de manière que je peux comprendre.” — Eli, 7 ans
“J’ai vécu l’histoire avec toutes mes émotions comme si j’y étais.” — Lydia, 21 ans
“Ce film m’a donné les réponses que je recherche toute ma vie.” — Medina, 35 ans

“Il explique des révélations les plus profondes de l’univers de manière simple mais puissante!” — Dick, 74 ans  

ROCK International présente

LE FILM

    1 HISTOIRE EN 2 PARTIES.  70 SCÈNES EN 15 ÉPISODES.
Partie 1: L’ancien testament : Le roi annonce son PLan  1 heure 47 minutes 
1.   Prologue       Scènes 1 à 3 ~ 10:40 
2.   Le Créateur et Sa Création     Scènes 4 à 9 ~ 19:04 
3.   L’Entrée du Malin     Scènes 10 à 15  ~ 15:10 
4.   La Malédiction du Péché et la Promesse de  Scènes 16 à 19  ~ 11:57 
5.   La Loi de L’Offrande    Scènes 20 à 24  ~ 14:58 
6.   La Rébellion de l’Homme et la Fidélité de Dieu Scènes 25 à 27 ~   9:05 
7.   Le Plan de Dieu Avance    Scènes 28 à 32 ~ 14:04 
8.   La Loi et les Prophètes    Scènes 33 à 36  ~ 12:20

Partie 2: Le nouveau testament : Le roi accomPLit son PLan  1 heure 55 minutes 
9.   L’Entrée du Roi     Scènes 37 à 42  ~ 20:16 
10. Le Caractère du Roi     Scènes 43 à 47  ~ 15:32 
11. L’Empire du Roi    Scènes 48 à 51  ~ 14:02 
12. La Mission du Roi     Scènes 52 à 56  ~ 15:24 
13. La Soumission du Roi    Scènes 57 à 61 ~ 14:50 
14. Le Sacrifice et le Triomphe du Roi   Scènes 62 à 65 ~ 13:53 
15. La Gloire du Roi    Scènes 66 à 70  ~ 18:26 
       Combien Dieu Est Grand (Chanté en Arabe)  Crédits  ~   2:45

www.king-of-glory.com
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